VOL. XXXII--No 32 


MINNIPEG, M. NOTRE FOI, MOTRE LANGUE! 


La droite l'emporte 
au scrutin d'Autriche 


Le parti de M. Figl aura 86 sièges sur 165. 
Les communistes sont en dernier lieu. 


WINNIPEG, MAN, VENDRED 


 ZAaBERTÉ":PATR 


Le Liberté et le Patriote est membre de l'A BC. et de le C.W_N.A. 


Mission flottänte qui se dirige vers le Pérou 


30 NOVEMBRE 1945 


L'hon. Omer Côté déclare 
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general des élections, 

Le nombre des électeurs qui 
se sont rendus aux bureaux de 
scrutin est de 18,038 alors que 
les listes électorales compre- 
naient 22,585 noms. M, Poulin a 
obtenu 11,252 votes; M. Henri 
Renault, candidat libéral, 5,368: 
et M. J.-Ernest Grégoire, candi- 
dat eréditiste, 1,518. 


qu'il appela “ses dernières vo- 
lontés et son testament”. Ce do- 
cument renfermait ses plans de 
conquêtes militaires, basées 
partout sur une propagande en 
faveur d'un espace vital. Selon 
les minutes de la réunion y as- 
sistaient: Goëring, von Firtsch, 
Reader, von Neurath et von 
Blomberg. 


ves à ses subordonnés, l'arche- 
veque de Boston a déclaré: “Les 
temps tragiques dans lesquels 
nous vivons exigent une orga- 
nisation forte de laïes catholi- 
ques qui aspirent à vivre selon 
les idéaux chrétiens les plus 
élevés. Le paganisme sous plu- 
sieurs formes poursuit son oeu- 
| vre depuis longtemps.” 


. Les deux langues officielles 
du Canada survivront 


r “ : à : + ‘ . 
TORONTO Où a souvent dit que le Commonwealth des Nations britanniques est le 
meilleur exemple qu'on puisse donner de nations unies. Le Canada, toutefois, ne se peut 
proclamer puissance internationale, interprète de deux grandes démocraties et apôtre de la 


paix et de la bonne entente, s’il tolêre qu'il n'y ait pas d’unite entre les deux groupes ethni- | 


ques qui constituent le gros de sa population.” 
C'est ce qu'a déclaré ici la _8e- 2 


seesmensemsenent moransssntesmensasinrism 


QUEBEC — Deux centres de 


réadaptation des anciens combat- 


maine dernière devant une réu langue anglaise sont instaliés 


nion conjointe des membres du | a demeurer au pays; que l’un 


Board of Trade et de la Section | de Ces groupes ne peut son- |{ants, lu pour la formation tech- 
des Jeunes de la même associa- | 8er à absorber l'autre; que, si | nique et l’autre pour la formation 
tion, M. Louis-René Beaudoin, | les principes élémentaires de | commerciale, viennent d'être 
député libéral de Vaudreuil-Sou- | la constitution avaient toujours | és à Québec, avec la collabora 
langes, dans une causerie qu'il a | êté respectés, l'adoption, il y a |; qu ministère fédéral du Tra- 
ntitulée: “Unité nationale” | quelques années, de la monnaie satl du Secrétariat de la province 


| bilingue, des timbres-poste bi- 
lingues, etc, n'aurait suscité 


[Suite à la septième page] 


de Québec et du ministère des Af 


Pas d’ussimilation possible 
faires des anciens combattants 


Après avoir rappelé que le 
recensement de 1941 a établi 
qu'il y a au Canada, parmi 
d'autres groupes ethniques, 
1,267,702 citoyens d'origine ir- 
landaise, 1,403,974 d'origine é- 
cossaise, 2,968,402 d'origine an- | 
glaise,et  3,483,038 d'origine | 
française, et que, lorsqu'on paï- | 
le d'unité, il faut absolument 
tenir compte de l'histoire, des 
traditions et de l'état d'esprit 
de ces divers groupes, M. Beau 
doin a affirmé que les Cana- 
diens de langue française aus- 
si bien que les Canadiens de 


Plessisville compte 

plusieurs familles 

nombreuses 
QUEBEC—Plessisville occupe 


ine place importante dans la lis- 
te de nos villes canadiennes qui |! 


enferment plus d'une famille 
nombreuse. Nous pouvons r 


rendre compte en lisant les 
quelques chiffres suivants que 
nous avons puisés dans une ré 
nm 5 emma 
uons de M. Oméril 
Tardif avec ses 25 enfants Vient 
nsuite celle de M. Joseph Be 
rd, 23 enfants: M. Pierre Vi 
gneault, 22 enfant M. Josept 
Gagnon, 20 enfants. On rémarque 
encore dans la liste des familles 
tn mmbreuses de cette e é 
de 19 enfants, une de € 
ae 17 nq de 16 sept le 15 onze 
le 14, treize de 13, ze de 12 
ngt-cing de 11 et quarante-et 
ne ce 10 


12 millions de 
personnes succomberont 
à la misère 


— 


TORONTO Le eut 
hiff, revenu, la 


ä! 


ère, d'un séjour en 


se 


Allema 
a déclaré que plus de douze 
ns de personnes al 


laient 


L'Um 
jar ie Winnipeg son congrès annuel. La 
} 1 pot n canadienne-française était bien représentée 
à ces & . Mercredi après-inidi eut lieu au Collège de 
Ê ini le la KR St-] C e ré lies délégués de l'Ontario, du | réal, M. 
construction Québec, du Nouveau-Brunswiek et de l’Ile-du-Prince- 


proesseur de théologie dogma- 
tique à l’université Grégorien- 
ne, a déclaré que l'Eglise sen- 
tait la nécessité de convoquer 
une nouvelle session du concile 
oecuménique après une proro- 
gation de trois quarts de siè- 
cle afin de “clarifier la position 
doctrinale en matière d'erreurs 
récentes se manifestant dans la 
façon humaine de penser, par- 
ticulièrement en ce qui concer- 
ne les théories philosophiques 
et politiques émanant de la 
| doctrine du modernisme et de 
l’immanentéisme. Li 
Le dernier “concile cecumén:- 


Accord entre 
MM. Drew et Duplessis 


TORONTO Les gouvérne- 
ments d'Ontario et de Québec 
viennent de conclure un accord 
sur l’aménagen immédiat de 
l'énergie électrique à des Jos- 
chims, sur la rivière Ottawa. C'est 
la première entreprise de la com- 


mission hydro-électrique d’Onta-| 


rio qui doit dépenser $20,000,000 
dans un programme de cinq ans. 

Le premier ministre Drew 
annoncé cette nouvelle immédia- 
tement après avoir conclu l'ac- 
cord avec l’hon. M. Duplessis, 


a 


Réunion des délégués canadiens-français du Congrès de l'Union des Coopératives au Collège 


tous les 


indus- 


mière encyclique de 1922 mani- | pris les chemins de fer, 
festé l'espoir d'en voir de nou-| moyens de transport, les 
veau le rassemblement, son es-|{ries, tous les services d'utilité pu- 
poir ne s'est pas encore réalisé. blique 


Appel en faveur des 
missions détruites 

CITE VATICANE — Parlant à l'Académie Pontificale Grégorien- 
ne, $. Exc. Mgr Leone Giovanni Battista Nigris, archevêque titu- 
lairé de Filippo récemment nommé secrétaire général de la Sacrée 
Congrégation pour la Propagation de la Foi, a brossé un tableau 
Pat Be ue dé Tfsituatior” des missions catholiques dans les territoi- 
res ravagés par la guerre Re — 

S. Exc. Mer Nigris a traité de |{érjels ont atteint des chiffres 
l'oeuvre missionhaire et déclaré |fintastiques. Dans les Philippi- 
qu'il “est nécessaire, pour tout le |5es seulement, qui est peut-être 


monde chrétien, de contribuer à |, région la plus éprouvée, 47 
ce travail dicté par le divin pré 


ri {Suite à la septième page] 
cepte de la charité”. La Seb va 
ch he LONDRES — Anthony Eden à 
“Les difficultés ordinaires, dit- 2 Ve pit 7 AA à 
{1 sont devenues plus prononcées |: °C07288 l'abandon du droit de 
PS EE POSER que confère la charte des] 


et plus nombreuses du fait de !2! :"". ù ! 
;e ÿ Nations-Unies, à la suite des dé- 


| destruction occasionnée par la à A je Erér 

guerre. Sept évêques, 188 mis- | COuvertes relatives à l'énergie a 

sionnaires, 113 religieuses et un | tomique 

grand nombre de catéchistes et En prenant part au débat 

de fidèles ont perdu la vie. Plu-|l'ancien secrétaire au Foreign 

sieurs autres ont été blessés au | Office a demandé que tous 
“idées 


les pays abandonnent leurs 
actuelles sur la souveraineté”, 


cours des conflits «et des bom- 
lbardements. Les dommages ma- 


de St-Boniface 


(Photo Albert Mousseau, St-Boniface, 


il supérieur de la Coopération, de Québec. Un rapport 


DIEU ET MON DROIT! 


- Conferencier invité de l'Alliance française de Montréal, au Ritz 
le secrétaire de la province, l'hon. Omer Côté, dans une causerie 
titulée: “Le rôle de la culture d'inspiration catholique et française au Canada”, a défini les 
t reposer notre littérature et les autres manifestations de notre 


RS 


. internationales de 


Man.) 
ative du Canada a tenu cette se- | Edouard. On remarque sur cette photo MM. Blanchard | Georges Cabana, archevêque-coadjuteur de St-Boniface, 
et Leger, du Nouveau-Brunswick, M. l'abbé Adélard | M. Roméo Martin de la “Fédérée”, de Québec, le R. P. 
Couture, directeur des mouvements évcopératifs au Ma- |L, Maïlhot, S.J., recteur du Collège de St-Boniface, et 
|nitoba,M. Gérard Fillion, secrétaire de l’'U.C.C., de Mont- | (debout) M. François Jobin, assistant secrétaire du Con- 
l'abbé J. MeNeil, de Charlottetown, LPÆ. M. 5e 
ij'abbé M. Coady, D. Ph.. d'Antigonish, NE. S. Exe. Mgr | détaillé du congrès paraîtra dans le prochain numéro 


PRIX: CINQ SOUS 


PRINCE-ALBERT, Sask 


Les Canadiens français ont 
rempli leur mission au Canada 


qu'il n'a jamais hésité à intensifier le caractère reli- 


gieux de notre enseignement. La littérature doit d'abord être l'expres- 
sion de ce que l'homme porte en lui de noble, de grand et de bon. 


: 


Car 
in- 


uvre de notre enseignement à tous ses degrés, en particulier 


—_—_.{ 


| DAMASKINOS SE REND AU 
DESIR DES ALLIES 


rituelles des nôtres. Trop de 
jeunes dans cette province re- 


fusent encore de reconnaître ATHENES L'archevêque D: 

que nous avons depuis 15 ou | maskinos a retiré sa démiss 

9 «| . 

0 ans, une littérature ecana- | comme régent de la Grèce après 

dienne d'expression française que les ambassadeurs américain 

avec laquelle il faut compter”. |. anglais l'eurent instamment 
Religion et enseignement prié de ne pas résigner ses fone- 

L'hon. M. Côté dit qu’on ne | tions. 
peut dissocier le mot culture de | On rapporte également que le 
ce qui constitue l'âme même d'un | roi en exil lui avait demandé de 


[Suite à la septième page] reconsidérer son geste 


Méfiez-vous des agences 
internationales de nouvelles 


S. Exc. Mgr Desranleau dénonce les torts de 
ces organismes. 


| 
| SHERBROOKE Dans une! 


employé qui a travaillé plusieurs 


(causerie prononcée pour clôtu-|années dans une de ces agences 
rer la semaine de la L.O.C. S. |internationales déclarait avee 
Exc. Mgr P.-S. Desranleau, évê- | preuves à l'appui, qu'une rumeu# 


Iqui plaît au chef du “clearing" 
| devient une nouvelle fausse de 
{deux colonnes. 
Des nouvelles faussées 

“Les agences internationales 
faussent également les nouvelles 
|quand il s'agit du communisme, 
|du socialisme ou du capitalisme 
|outrancier, Là, pour les agences 
|de nouvelles, il n'y a que du bon, 
irien de mauvais. La vérité est 
{tout le contraire”. 
[Suite à la septième page) 


que de Sherbrooke, a dit: 

“Je répète ce soir ce que j'ai 
[dit aux voyageurs de commerce, 
le 27 octobre dernier. Par res- 


27 
pect de la vérité et pour ne pas | 
vous laisser tromper, défiez-vous 
des agences de nouvelles inter- 
inationales. Depuis 15 ans et plus, 
elles déforment les faits au pro- 
ifit de leurs intérêts. Les agences 
nouvelles ont 
{systématiquement trompé les 
Journaux, la radio, les lecteurs et | 
les auditeurs, Les hommes de la 
{politique s'en plaignent publique- 
iment; le pape a déclaré que le 
monde est victime d'une propa- 
|gande meñsongère, 
Parti pris 

© “Le parti pris des agences de 
inouvelles, dit-il, est évident; leurs 
imensonges aussi, Chaque agence 
ne publie que ce qui plaît à ses 
Imaîtres, elle le grossit, le trans- 
|forme; ce qui déplaît, elle le pas- 
Îse sous silence ou le déforme, Un 


| Montgomery viendra 
au Canada 


AURICH, Allemagne-—-Le feld« 
maréchal Montgomery, commans 
dant de la zone d'occupation bri« 
tannique en Allemagne, visiteræ 
le Canade le printemps prochain, 
Il a lui-même annoncé la nouvel 
le au cours d'une visite en fin de 
semaine aux troupes d'occupation 
canadiennes, 


Le comité du drapeau 
tient sa première réunion 


Quelques premiers ministres provinciaux 
émettent des opinions personnelles. 


| OTTAWA — Le comité conjoint de la Chambre et du Sénat qui 
| doit choisir un motif de drapeau canadien # tenu mardi une pre« 
|mière brève séance. Les membres du comité ont choisi comme prés 
!sidents conjoints, le major Walter Harris, député libéral de Grey« 


| Bruce, et M. le sénateur Norman Lambert. Ils ont également décidé 


- de former un comité de direction ms 


| composé de deux présidents, de | 4, même faire du 
ca députés et de deux séna- | ,inaire utile, 
eurs. 

| Le secrétaire d'Etat, M. Paul Premiers ministres 

| Martin, a déclaré que son minis-| En marge dé la question da arae 
tère a déjà reçu six cent douze | peau, il est intéressant de noter la 
projets dé drapeau qui seront sou- | réaction des premiers ministres 
|mis au comté ainsi que toute la| provinciaux actuellement réunis 
| correspondance qui s'y rapporte.| en conférence dans la capitale, De 
Le comité a décidé d’'entendre| façon générale, les premiers mi- 
comme premier témoin à sa réu- | nistres se lavent les mains de cette 
nion de mardi prochain, le colonel | question.et font confiance au gou« 
F.-A. Duguid, chef de la section | Vernement fédéral pour détermi« 
historique du ministère de la Dé-| ner le choix de ce que sera notre 
fense nationale, qui est considéré | drapeau national. 

| comme spécialiste en art héraldi-| Interrogé par des journalistes 
| que. | sur le problème, M. Maurice Du 
M. Martin a fait observer que| plessis s'est contenté de sourire 
{le comité ne pourrait sûrement | rnystérieusement et n'a rien dé- 
| terminer son travail d'ici la fin de | claré. 

la session, mais qu’il pouvait tout | (suite à la septième page) 


travail prélis 


Un groupe de missionnaires 
se dirigent vers le Pérou 


Ils feront la plus grande partie du voyage 
sur une barge de débarquement. 


MONTREAL — Une mission flottante pour les eaux d'amont 
de l’Amazone est partie de Montréal la semaine dernière 
commandement du R. P. Jean-Baptiste Langlois, O.F.M 
York, où des dispositions seront prises pour se transporter à Balem, 
|au Brésil, et puis au Pérou. LE 


sous le 


pour New 


| La mission—barge de débar-|des Franciscains a établi une 
iquement pour une invasion,— |MIssion. ÿ ! 
Inaviguera sur le St-Laurent | L'Ordre des Franciscains a é- 


jusqu’à Sorel, Qué: et avancera |laboré de vastes plans et le na 


en passant par le Richelieu, le|vire sera équipé de toutes les 
lac Champlain sur la rivière Hud- |Provisions nécessaires pour les 
son jusqu'à New-York. Le vais- |missionnaires au cours de leur 
seau de 55 pieds, mu par deux voyage. Ils exe#seront leur mi- 
engins à gazoline, sera monté sur inistère sur un territoire équiva- 
lun paquebot à New-York et le !lent à celui de Terre-Neuve. 
groupe de huit missionnaires LORS" AMIE F 4 and 
voyagera jusqu'à Belem sur le! Une autre sortie 

er de M. Church 

| Du Brésil | TORONTO-M. T.-L. Church, 


député progressiste-conservateur 
ide Toronto-Broadview, a décla- 
ré, dans une lettre publiée :ci 
que “les gens du Québec, presque 


Rendus au Brésil, les mission- 
naires essaieront probablement 
de faire remonter à leur mission 
Iflottante le cours de l’Amazone 
|jusque dans les lieux solitaires sans exception, veulent suppri- 
du Pérou. Le terme du voyage mer le drapeau et tout ce qu’il 
lest Iquihos, au Pérou, où l'Ordre |représente”, 
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Séance du Cercle Molière 


[y fait habilement surgir des épi- 


L'Homme blane 


Pièce en un acte et quatre ta.!#odes fort cocasses Qui nous dis- 
blesux, trad et adaptation | trais agréat ent de la situa- 
de Fernand Sarrar tior Joureuse 1 se trouve “la 
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Démangeaison, brülure, irritation, 
eczéma ou ‘salt rheum”. 


L'eczéma ou le ‘Salt rheum'', comme on 
l'appelle communément, est une des maladies 
de peau les plus douloureuses. 

Le mal cuisant, intense, et l'irritation qui se 
font sentir particulièrement la nuit ou lorsque ET | 
la partie affectée est exposée à la chaleur, ou 
que les mains sont mises dans l'eau, tout ceci est intolérable et le 
soulagement est toujours bienvenu 


| 


Le remède offert par ‘’Burdock Blood Bitters” est basé sur la| 


connaissance que ces maladies, telles que l'eczéma et autres troubles 
de la peau, sont causées par l'impureté du sang 

Purifiez votre système circulatoire en employant B.B.B. qui 
aidera à éliminer les impuretés du sang 

Demandez du B.B.B. à n'importe quelle pharmacie. 
la bouteille, 


Prix, $1.00 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont 
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Mile R. Marchand 

(Mme de Fierens 

La renommée de Mlle Mar- 
chand est un fait accompli. Elle 
a cueilli ses lauriers au mois de 
ai rnier alors qu'elle joua de 
si grande manière la baronne de 
V marions-nous' L'admira 
de tous lui acquise. 
M a le plaisir 
mettre vedette 
dans le rôle de la femme divorcé 
le M Mme de Fierens 
fanta et égoi E 
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Décès 
Mme $. JOLICOEUR 

Le jeudi 15 novembre 
de St-Boniface, Mme 
Jolicoeu Angele 
rendait son a Dieu l'âge 
69 ans, 6 T 
ses enfants s'étaient rendus à son 
chevet et M. l'abbé J 
Jolicoeur jusqu'au der- 
nier moment de son agonie. 

Native de St-Uiric, 
Ma P.Q., elle 
ans au Manitoba avec parents 
M. et Mme Elzéar Fiola, qui se 
fixérent d'abord à Fannystelle, 
puis définitivement à Ste-Anne 
des Chênes, C'est dans l'église de 
cette paroisse qu'elle épousa, le 
10 février 1896, M. Stanislas Joli- 
coeur, paroissien de La Broquerie, 
veuf de Joséphine Desautels, et 
père de 3 enfants: un petit gar- 
con de 6 ans et des jumelles de 3 
ans, 

Robustes de santé et forts de 
toutes vertus de nos anciens 
pionniers, nouveaux époux 


à l’hôp 
Stanis 
Fiola 


tas 
ias 


nee 
ame 
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son 


Sta 


1 8831 
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t arrivait à 12 


ne, 


ses 


les 


les 


s'établirent sur leur petite ferme tulle 


de La Broquerie, la défrichèrent 
et la firent produire, 


ine coiffure 


Mile C. LeGoff 
(Jeanne de Ternoy) 

Avec sa g'âce et sa fraicheur 
accoutumées, Mlle LeGoff rempii- 
ra cette fois les rôles de la jeune 
fille puis de la jeune femme. 


Jeanne est partagée entre sor 
père et sa mère. Elle les > tous 
es deux, mais ne peu ver à 
faire plaisir à cha leurs 
désirs et leurs exig sont cot 

aires. Cet état oses « ‘ 
des emba as pé )les a p 

Le re te du “Prét 
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T ène dep G ) 
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cam 1 B } 
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mou qu'il en fit sensati 
Puis ient M. Senez, dor mn ne 
peut dire que ‘du bien, et Mile 
Huguette LaFlèche qui débute 
dans le role de la petite soubrette 
accorte et délurée 

Maria 

ges 

MANDZIUK—LAVOIE 

Le mariage de Mile Thérèse 
Lavoie, fille de M. et Mme Alfred 
Lavoie, avec le soldat Olivier 
Mandziuk, f de M. et Mme 
Charles Ma de Dauphin 


lundi 


fut célébré le matin 26 no- 
vembre, à 10 h. 30, à la cathédra- 
le 

La bénédiction nuptiale leur fut 
donnée par M. l'abbé E. Lavoie, 
curé. 

Les témoins furent M. Alfred 


Lavoie, père de la mariée, et M 


W. Mandziuk, oncle du marié 
Mile Lavoie portait une longue 
robe blanche en satin, garnie de 


et d'organdi, avec jupe am- 
ple, manches longues et traine, U- 
“sweetheart” retenait 


Epuisée par le travail et minée son voile. Elle avait un bouquet 


par la maladie, Mme Jolicoeur a- 
vait quitté la ferme en 1940, après 
la mort de son époux, pour aller 
résider à St-Boniface où elle pour- 
rait profiter plus facilement des 
secours de l'église et du médecin 
C'est de sa résidence, à 331, rue 
Notre-Dame, qu'elle partit pour 
l'hôpital, le lundi 12 novembre et 
où elle mourut le jeudi 15. 


£lle laisse dans le deui 


face, Dina (Mme Joseph Emond), 
de La Broquerie, Julie (Sr M. de 
la Trinité) chanoinesse de Lebret, 
Sask., ses trois enfants adoptifs, 
nés du premier mariage de son é- 


Stanislas et Emile, de 
Ste-Anne, Adélard': et Camil- 
le, de La Broquerie, Joséphi- 
ne (Mme A. Lacroix), Elzéar et 
Anna, de St-Boniface, et Joseph. 
prêtre, curé de Vassar, Man. Elle 
laisse aussi 49 petits-enfants, Sur- 
vivent encore à la défunte cinq 
soeurs: Adèle, de La Broquerie, 
Léontine (Mme A. Pagent), de 
Californie, Ernestine (Mme O. Fi- 
lion), de Ste-Anne des Chênes), 
Amânda (Mme Théodore Gau- 
thier) et Maria (Mme Théophile 
Dorney, de Ste-Geneviève; deux 
frères, Ferdinand, de Ste-Gene- 


Eugene, 


viève, et Elzéar, de Giroux. 


Les funérailles eurent lieu à La 

Broquerie, le samedi 
bre. M. le curé T.-J. Jolicoeur, fils 
de la défunte, officiait, et était as- 
sisté de M. l'abbé L. Roy, comme 
äjacre, et de M. l'abbé Beaulieu, 
comme sous-diacre, La levée du 
corps fut faite par M. le curé L. 
Roy. : 
S. Exec, Mgr Arthur Béliveau, 
archevêque, et S. Exc., Mgr Geor- 
ges -Cabana, archevêque-coadju- 
teur, étaient présents au choeur, 
ainsi que le R.P. L. Mailhot, SJ. 
ecteur du Collège de St-Bonifa- 
ce 

Le deuil fut conduit par M. J.- 
Baptiste Jolicoeur, et les fleurs 
étaient portées par Gérard La- 
ro1x, 

Les porteurs étaient: MM. Fer- 
dinand Fiola, Elzéar Fiola, Théo- 
dore Gauthier, J. Dorney, L. La- 
croix, Zénon Lebrun. 

Parmi la foule nombreuse de 
parents et d'amis qui assistaient 
au service on remarquait la Rév. 
Sr Marie de la Trinité et la Rév. 
Sr Joseph des Lys. 


Le 


de roses American Beauty et de 


|pompons blancs. 


esen-|. 
fants: Jean-Baptiste, de St-Boni- | l'orgue dura 


| poux, et 9 de ses propres enfar ts: ! 


17 novem-| 


Mile Gabrielle Ritchot était 
fille d'honneur. Elle était revé- 
tue d'une robe en sheer bleu, avec 
manches longues. Elle avait un 


voile court et tenait un bouquet 
de roses roses. 

M. Mervyn Pipher agissait com- 
me garçon d'honneur, 

Mme S. Bourbon 
nt la me 


»- 


, nuptiale 


Une réception eut lieu ensuite 
à la résidence des parents de la 
mariée, 506, rue St-Jean-Baptis- 
te, 


ASSELIN—LAURENCE 


Le lundi matin 26 noveñbre, à 
9 h. 30, en la cathédrale de St- 
Boniface fut célébré le mariage 
de Mlle Jeannette Asselin, fille de 
M. et Mme Joseph Asselin, avec 
M. Léonard Laurence, fils 


de! 


Mme Mary Laurence, de Toronto, | 


et de feu M. Laurence. 

M. l'abbé L. Turcot benit le 
mariage, 

La mariée, accompagnée de son 
père, était revêtue d'une longue 
robe blanche en tulle et dentelle, 
avec traine. Son voile était retenu 


par une calotte avec froncis. Elle | 


tenait un bouquet de roses thé. 


Mlle Antoinette Asselin, soeur 
de la mariée, était fille d'honneur, 
Sa toilette consistait en une robe 
bleu pâle, Son bouquet était com- 
posé de roses American Beauty. 

Le garçon d'honneur était 
marin Norman Sales 

Pendant messe, Mlle Cécile 
LeNabat chanta quelques canti- 


le 


12 
la 


ques appropriés. Elle était accom-' 


pagnée à l'orgue par Mme S. 
Bourbonniere. 

Une réception eut lieu à la rési- 
dence des parents de la mariée, 
160, rue Masson. 

Les nouveaux époux sont partis 
en voyage à Toronto, Ont., où ils 


résideront. 
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PIEDALUE—MARTEL 


En la cathédrale de St-Bonifa- 
ce, le jeudi 29 novembre, à 9 h. 30, 
fut célébré le mariage de Mlle 
de Mme Ma- 


Cécile Martel, fille 
rie Marte et de feu M. Raoul 
Martel, avec M. Henri Piédalue, 


| fils de M. Euclide Piédalue et de 


Les Indes orientalzs néerlandai- ! 


ses possèdent d'immenses riches- 
ses en minerai et en pétrole. D'im- 
menses dépôts de minerai de fer 
de haute teneur restent encore 
inexploités. 


truction maritime, la machinerie, 
les textiles et les produits chimi- 
ques. 


feu Mme Piédalue. 

M. l'abbé E. Lavoie, curé, offi- 
cia. 

M. Euclide Piédalue servait de 
témoin à son fils, tandis que M. 
Germain Martel accompagnait sa 
soeur, qui était revêtue d'une 
longue robe de satin blane, avec 
manches longues € encoiure 


| “sweetheart”. 


Les industries les plus fmpor-| 
tantes de Hollande sont la cons- | 


ise M. Emile Savoie ehanta quel-ibre 1945, 


Mile Helen Miller et M. Gérard 
Ste-Marie étaient fille et garçon 
d'honneur. . 

Pendant la cérêmonie religieu- 


que, 
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16 s | 330—Radio-Collège | 9.15—Chronique Î 
AT ON PL annee 345—Les fees de la na- Pre Hstéraire 
» f { n ture | 0 ec 

10 2 Radio-journal 400—Esauisse ameéri- |1000—Musique de jazz. 

10.30—Orchestre de caine 1015-—Musique de l'A- 
danse | 415—Programme musi- mérique du Sud 

LUNDI 3 DEC. | cal 10.28—Nouvelles. 


1100—Jeunesse dorée 


11.15—Quelles nouvelles? bourse 


430—Les cotes de la 


10,30—Intermede. 
| 1035-—Orchestre. 


oo | 


ques cantiques appropriés. Il était | 
accompagné à l'orgue par M. 
Maurice Prud'homme. 

La réception eut lieu à la ré- 
sideuce de M. Euclide Piédalue, | 
266, boulevard Dollard. | 

. LA L (| 


BRUYERE-—LALIBERTE 


Le mariage de Mile Simonne 


Nouvel hebdomadaire | 


du parti paysan 
polonais 


LONDRES — Le vice-premiet | 
polonais, Stanislaw Mikolajczyk, | 
est le rédacteur du nouvel hebdo- | 
madaire Zielony Sztandar (Le 
drapeau vert), organe officiel du 


| tagerent 


|no pour 


L 


Winnipeg, Man, 30 nevemnbre 194% 


: Banque Canadienne Nationale 


Î 
| est la banque du public au 
!| hommes d'affaires. 


ll! d'ordre financier au sujet 
le consulter. 


ssi bien que la banque des 


Le gérant de succursale se tient à votre entière dis | 
|| position, qu'il s'agisse de dépôts, d'emprunts personnels, }| 
| de remises, de recouvrements ou de toute question | 
1 
| 
| 
| 
} 


de laqüelle vous désireriez 


1 Actif, plus de $309,000.000 | 

1 ilS BUREAUX AU CANADA | 
| Succursale à St-Bonitace 

J.-H.-N, Léveillé, gérant | 

| 

L a — —_— n. 


WINNIPEG 


Fédération des 
femmes canadiennes- 
françaises 

le 24 novem 


Samedi dernier, 
bre, à la résidence de Mme Etsell 


notre présidente, nous rencon- 


trions des figures amies rayon 
nantes de joie de se revoir si nom 
breuses au Thé annuel de la Fé- 
dération des Femmes Canadien 
nes-Françaises. L'atmosphere si 
hospitalière où nous nous trot 
vions, et le dévouement de Mmes 
DeGagné et Gordon, organisatri- 
ces, dont la réputation n'est plus 


à faire, ainsi que le talent artisti 


que de Mmes Aubin, Pelletier 
Perret, Dennirg et Régnier ,qu 
se sont occupées du goûter, les 


dames et demoiselles qui si géné 


reusement nous vont prêté leur 


concours et toutes celles qui sont | bord 


venues nous encourager, aiderent 
à faire de ce thé un si beau succes 
Nous disons à toutes un grand 


merci et souhaitons que toujours | 
) nous puissions continuer l'oeuvre 


de la Fédération. 


Les personnes suivantes se par- 
les honneurs du thé: 
Sullivan, Z. Brabant, P. 
Walsh, Mulvena 
J.-C. Lavoie, Gillis, 
Barrell Séguin, À. LakRivière, 
Jean Senez, Roland Couture, G 
Morier, Miles A. et M. Masserey, 
Irène Smith, Marcelle Ferland, 
T. Fortin, Marguerite Stanners, 
Thérèse Rhéaume, Gertrude Kel- 
ly, Irène Faubert et C, Benard, 
Emer, SEGUIN, 
sec.-correspondante, 


Mmes 

L'Heureux, 

Dampsey, 
lie, 


Récital Neher-Faulkner 


Un vaste auditoire remplit la 
salle Macdonald de l'hôtel Fort 


: Garry, lorsque la succursale de! 
! Winnipeg de la ‘“Mantitoba Regis- | 


tered Music Teachers' Associa- 
tion” organisa un récital dans le- 
quel figuraient Shirley Neher, s0- 
prano, et Neda Faulkner, pianiste. 


Mlle Neher est une jeune can- 
{atrice très bien douée, Son ré- 
pertoire est très varié et com- 
prend une série de morceaux dont 
l'exécution requiert ure excel- 
lente technique de fond, de même 
qu'une connaissance étendue des 
différents styles. Mlle Neher n'a 
pas déçu ses auditeurs sur aucun 
de ces points. 

Mile Faulkner, en plus de 
fournir l'accompagnement au pia- 
les chansons de Mlle 
Neher, a aussi exécuté avec suc- 
cès quelques solos de piano. 


Petite Note 


Fiançailles 


M. et Mme J.-A. Rhéaume dé- 
sirent vous faire part des fiançail- 
les de leur fille, Thérèse, avec M. 


Laliberté, de St-Vital, avec M. parti Paysan polonais. Le premier | Douglas J. Mackey, de Montréal. 
Charles Bruyère, fut célébré le) numéro, paru le 14 octobre, pré- | fils de M. et Mme Francis Mackey, 
15 novembre. La bénédiction nup- | sentait un article écrit par le chef de Halifax, 


tiale leur fut donnée par le R.P.| 
Zéphirin, franciscain. | 

Une réception eut lieu ,chez 
l'oncle et la tante de la mariée, 
M. et Mme Frank Savoie, 177, rue 
Masson, où les parents et amis 
vinrent offrir leurs voeux de bon- 
heur aux nouveaux époux. 

M. et Mme Charles Bruyère ré- 
sideront à 100, avenue Moore, St-| 
Vital. 


Un aumônier catholique 
devient commodore 
de la marine 


WASHINGTON-—Pour la pre- 
miere fois dans l’histoire améri- 
caine, un aumônier en service ac- | 


tif vient d'être nommé commodo- 
re. 11 s’agit d'un prêtre cathoii- 
M. j'abbeé Robert-J. White, 
doyen de la faculté de droit de 
l'Université catholique de Wash- 
ington. 11 a prêté le serment d'of- 
fice ces jours derniers, en pré- 
sence du vice-amiral W.-N, Tho- 


mas, chef des aumôniers de la 
marine. 
Le commodore White fut le 


seul officier de réserve du Corps 
d'auméniers à prendre du servi- 
ce à titre d'aumônier dans la ma- 
rine. Il était avec la 8e flotte a- 
mériczine en Afrique, en Sicile, 
en Sardaigne, en Corse, dans le 
sud le la France et en Italie, et 
fut décoré de la Bronze Star Me- 
dal par l'amiral H.-K. Hewitt, 
son commandant, pour action 
méritoire durant la période d'of- 
fensives répétées dans la zone 
centrale de la Méditerranée, du 
9 novembre 1943 au 25 décem- 


pavsan Witos, le ‘Roi sans cou- 
ronne des paysans polonais”, qui 
est mort depuis. À Varsovie les 


cercles politiques regardent fe de | 


me très significatif que l'article de 
Witos ait évité de mentionner le 
gouvernement polonais actuel ou 
les décisions de Yalta. Cependant, 
le premier article de Mikolajezyk| 
acceptait les décisions de Yalta et, 
recommandait l'alliance à l'Union ! 
soviétique. Les cercles catholiques 
se montrent étonnés de ce qu'il! 
ne soit pas fait mention, dans Le 
drapeau vert, de la question re- 
ligieuse en Pologne, ni de l'Eglise 
catholique. 

Il y a quelque temps on avait 
appris que Mikolajezyk avait ob- 
tenu la permission de publier un 
quotidien mais qu'il ne pouvait 


| réussir à trouver une imprimerie, | 


ni le papier nécessaire, Ii semble 
qu'il ait surmonté ces difficultés, | 
du moins en partie, puisqu'il peut 
publier un hebdomadaire. Stanis- 
law Mikolajczyk et son collègue 
au gouvernement,  Wladislaw 
Kiernik, ont été fréquemment at- 
taqués comme chefs du parti pay- 
san polonais par les communistes 
et par le parti “paysan” rival qui 
est dirigé par Stanisiaw Banczyk 
et Wladislaw Kowalski et est re- 
gardé par plusieurs comme une 
organisation fantoche menée par 
les communistes. 

Albert Einstein, le distingué 
physicien et philosophe germano- 
suisse, est né de parents juifs à 


| Ulm, Weirttemberg, le 14 mars 
! 1879, 


— Et bien, Ça ne va pas? 
— Non. Je reviens du Niagara, 
et j'ai attrapé la cataracte. 0 


Le mariage sera célébré dans 
l'intimité le 27 décembre, en l'é- 
glise du Sacré-Coeur, 


Le carnaval annuel du “Christ- | 


mas Cheer”’ qui sera tenu à l’Au- 


ditorium de Winnipeg le vendredi} 
30 novembre et le samedi ler dé-| 


cembre prochains, promet encore 
d'être une bonne partie de plaisir 
cette année. 

Ce carnaval est sous les auspi- 
ces des utilités publiques et des 
banquiers du Greater Winnipeg. 

Des jeux aux prix attrayants 
et de la danse aux sons de Maurie 
et son orchestre seront les princi 
pales attractions de la soirée, Le 
prix d'entrée, un bon de $50, se- 
‘ra aussi tiré. 

L'entrée est de 25 sous, et les 
recettes serviront au “Christmas 
Cheer Fund” qui est administré 
par le Conseil des Agences Socia- 
les au bénéfice des invalides, des 
personnes âgées et de tous ceux 


qui sont dans le besoin. 
(Ann.) 


VOLCANO 
LIMITEE 
Montreal St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


géront general 


royers mecaniques 


Bouilloires - Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
LIMITEE 


Représentants locoux 


Au Cercle Molière 

Le Cercle Molière offre chaque 
mois à ses membres intéresses un 
programme dont la a 
peine d'être signalée. Depuis que 
l'art de divertir le publie est de 
les amateurs 
ares par 


ce que leurs contributions sont de 


teneur vaut 


venu une professioi 
se font de plus en plus 


moins en moins recherchées. Les 
directeurs du Cercle tächent d'ab 
vier à cette tendance néfaste en 
exploitant les talents des men 
bres eux-memes ou de 1e an LS 
Les résultats obtenus squ'à pré 
sent montrent d'ailleurs l'avanta- 
ge de ce procéde 
A sa dernier: L le SA 
medi 24 novembre presque la 
moitié des membres présents pri 
ent part au programme. Mme 
Deprés avait organisé la première 
partie du programme et Mme 
Chauvière mprovisa organisa 
trice de la seconde. Il y eut d'a- 
lecture d'une pièce intitulée: 


de Dupont de Ter- 
|vagne, Y prirent part: Mme R, 
 Deprés, Miles J. Tremblay et S, 
Marcoux, MM. A. Calvez et J.-M, 
Deniset. Puis M. Joseph Boux 
(violon), M. Jean Boux (violon 
celle) et Mile Jacqueline Gagnon 
(piano) interprétèrent: “Pastelle 
| Minuet”’, de Paradis, “Danse Hon- 
groise” de Brahms et “Cavatina” 
de Raff, Le capitaine Louis Deni- 
set remercia adéquatement ces 
artistes. 


“Pique-nique” 


La soirée se termina par la lec- 
ture d'une lettre de félicitations 
adressée à Mlle Gabrielle Roy, et 
par une série d'improvisations 
fort heureuses, 


Cartes Professionnelles 
AVOCATS et NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 


AVOCATS - NOTAIRES 
| Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions 
Edifice London & Western Trusts 
Tél. 93 731 348, rue Main, Winnipeg 


J.-T. BEAUBIEN, CR. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


No 4, Edifice Banque Canadienne 
{ Nationale 
WINNIPEG 
PRATIQUE GENERALE DU DROIT 


Avocat de la Panque Canudienne 
ationale et de plusieurs Municipalités 


Laurier-A. Régnier, LL.B. 
| Avocat, notaire 


Pratique générale du droit 
Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
CHAMBRE 31, 460, RUE MAIN 
En face de la Manque Canadienne 
Nationale 


TELEPHONE 28 456 


N 


| A.-J.-H. DUBUC 
| AVOCAT et NOTAIRE 
1845, ave Provencher St-HBonifacs 
| Près de ia Banque Canadienne 
| Nationale 
Téléphone: 
| Bureau 201 801 Rés. 205 638 


Prêts à 41:% et à 5%. - Assurance feu 
et vie Testaments et successions, 


CLIFFORD W. BROCK 

| CR,, M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 

Avocat de la ville de St-Boniface, 


Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
| Labor Council‘ de Winnipeg 


[648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 96 497 


St-Boniface 


Ra 
Dr G.-M. La FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 
906, édifice Boyd Winnipeg 

Téléphone 98 658 PA 


Dr E.-J. JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél. 94 955 


ti T. ETSELL 


| 
Dr E. 
MEDECIN CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins speciaux: Maladies de reins 
Heures de bureau: 3 h. à 6 h. pm. où 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 


Tei—Bureau: 23 243 Rés: 44 58 
| Si l'on ne répond, appelez le 
| “Doctors Registry 42 309 


DR A.-G. DANDENAULT 
M.D., F.A.CS. 
Chirurgie - Goitre 


TELEPHONE 98 648 
312, édifice Medical Arts - Winnipeg 


Pour rendez-vous, téléphonez à 94 908 
Heures de bureau: # h 4 #4 h 
DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 
AM, édifice Toronto General Trusts 
]283, ave du Portage Wiuuupeg, Man 


: 


erté ‘: Patriote 


LE PATRIOTE DE L'OUEST 
Fondé en 1910 


La Lib 
LA LIBERTE | 
Fondée en 1913 

Orgene des Frenco/Canediens 


du Mer:tobe 
WINNIPEG, MA? 


des Franco-Canadiens 
la Seshatchewen 
{ PAINCE-ALBERT, SASK 


Organe 
d 


Journal hebdomadens fusionné en 1941 
+ CANADIAN PUBLISMERS LIMITED 


Publié par 
Directeur: L. LAFRENIERE, OML 
ton et sérrünistration: 619, avenue MeDermot, Winnipeg, Man 
T 21 m7 
rix de l'abonnement d'un an: Canada, 8200: Etats-Unis, 8259, autres - 
pays, #300 


A rédaction du journai doit nous 
20 et être adresste au 
Man 


Toute correspondance concernant 
parvenir au plus tard le mercredi malin à sh 
Rédacteur, La Liberte et le Patriote 619, ave MeDermot, Winnipeg. 


Madame Goussarova 


Récemment, Madame Goussarova, épouse d'un diplomate 
de l'Ambassade russe à Ottawa, était l'hôte d'honneur de la 
“Canadian-Soviet Friendship League” de Saskatoon, à l'occa- 
sion du 28e anniversaire de l'Union Soviétique: événement 
que les admirateurs du communisme en cette ville tenaient 
à souligner publiquement. La femme d'un haut personnage 
dé la Russie, par son prestige et son onction, avait les quali- 
tés requises, de l'avis des organisateurs, pour mettre en lu- 
mière les effets mirobolants de ia révolution soviétique. Elle 
s'acquitta très bien de sa mission. Le tableau qu'elle présenta 
à ses auditeurs était très bien brossé: la puissance des armées 
russes a donné le coup de massue qui a écrasé l'Allemagne et 
le Japon... mais pas un mot du rôle joué‘par les Alliés, pas 

‘un mot de l'aide que son pays a reçue des Alliés. 


Elle déclara que le secret de la puissance soviétique re- | 


pose dans sa constitution, qui garantit la liberté d'opinion po- 
litique, de parole, de presse, de radio, et l'inviolabilité de la 
personne et du domicile, qui assure l'égalité de sexes, de ra- 
ces et de croyances... 

Dans la déclaration des évêques des Etats, qui dénonce 
l'attitude de la Russie et l'orientation de la société interna- 
tionale, une phrase note que les Russes utilisent parfois le 
vocabulaire démocratique, mais en faussent le sens. C'est 
bien le cas de Madame Goussarova. Lorsqu'elle exposait 
les principes de la Constitution soviétique à nos credules amis 
de la Russie, les mots avaient pour elle un sens tout diffé- 
rent de celui qu'entendaient ses auditeurs. 

Une récente enquête sur la situation religieuse poursui- 
vie à Moscou prouve que le gouvernement soviétique a une 
tout autre manière d'expliquer les mots: liberté, droit, person- 
nalité, égalité. De fait en pays soviétique, les gens ont la li- 
berté d'approuver la politique du dictateur et de ses colle- 
gues, mais non pas de la critiquer ni d'avoir d'autres concep- 
tions politiques; ils ont la liberté de chanter les bienfaits de 
l'Internationale, mais ils n'ont pas le droit de penser tout 
haut: ils ont la liberté de lire la presse, porte-parole du parti 
communiste, mais ils n’en peuvent lire une autre, puisque la 
presse indépendante n'existe pas et que la presse étrangère 
est interdite en Russie; ils ont la liberté d'écouter la Radio- 
Etat, mais il n'y en a pas d’autres; ils ont la liberté de religion, 
mais il n'y a pas d'églises, pas de droit pour la personnalité 
juridique, qui pourrait constituer des groupes religieux ou 
des paroisses; pas de prêtres... 

L'enquête révèle que, en dépit de certaines modalités 
apportées à la propagande anti-religieuse du gouvernement 
communiste dans le but d'obtenir la pleine coopération des 
pays alliés, les chefs continuent de promulguer par la force, 
en Russie et dans les pays qu'elle occupe, la doctrine du mar- 
xisme matérialiste. Le geste posé dans le sens d’une plus 
grande considération du patriarche orthodoxe de Moscou 
était tout simplement un geste dissimulé, provoqué par la 
peur de la propagande hitlérienne qui promettait la restau- 
ration de l'Eglise orthodoxe russe. Les fidèles de l'Eglise or- 
thodoxe attendent en vain un décret du gouvernement, qui 
satisferait l'ardent désir de leur âme religieuse. Les chiffres 
publiés à l'étranger dans un but de propagande au sujet des 
églises sont trompeurs, puisque dans cette compilation sont 
compris les territoires annexés de la Lituanie, de l'Estonie, de 
la Lettonie, de la Moldavie et principalement de la Pologne. 
Avant ces annexions, il n'existait pas d'autres églises, protes- 
tantes ou catholiques, ouvertes au culte divin, dans toutes les 
républiques soviétiques, que la seule église catholique de 
Moscou, rapporte l'enquête. Le massacre et la déportation du 
clergé dans les camps de concentration placent l'Eglise ortho- 
doxe, pour ne mentionner qu'une communion, dans une situa- 


tion inconcevable…. 


Dans un autre ordre d'idées, Madame Goussarova affir-| 


ma que “la compréhension mutuelle et la connaissance réci- 


temps de paix des nations qui aiment la liberte...” 

Est-ce que la Russie met bien en pratique le sage conseil 
que donne Madame Goussarova? Ne se plait-elle pas plutôt 
à embrouiller les cartes? Dans la déclaration des évêques des 


Etats-Unis, nous lisons ce qui suit: “Il existe de profondes dif- | 


férences de pensée et de politique entre la Russie et les dé- 


mocraties de l'Ouest. La Russie a décidé unilatéralement de, 


nombreux règlements importants. Elle s'est efforcée d'établir 
sa sphère d'influence en Europe orientale et balkanique, non 
sur la base de solides accords régionaux, dans le respect de 
la souveraineté et des droits, mais en imposant sa souveraine- 


té et en constituant sans scrupules d'impuissants Etats satel- | 


lites. Sa politique d'Asie, qui importe tant à la paix mondiale, 
reste une énigme... Les mots n'ont plus le même sens a Mos- 
cou”. 

Que la Russie donne aux mots leur sens traditionnel, 
qu’elle parle un langage compréhensible au reste du monde, 
qu'elle enlève le voile qui cache sa politique, alors la compré- 
hension mutuelle sera possible. Que tous ensuite acceptent 
comme fondement de la collaboration l'adhésion réciproque 
à la justice, alors et alors seulement les diplomates pourront 
travailler efficacement à la paix véritable. LV 
- x 
Propagande communiste 


aux frais de l'Etat 


Le septième numéro de la 
feuille hebdomadaire publiée par 
l'‘‘Adult Education Division” du 
département d'Edutation de la 
Saskatchewan, sous le titre de 
“The Front Page” vient d'arri- 
ver à nos bureau# Il constitue 
avec les six autres éditions qui 
ont déjà paru, une apologie à la 
“Pravda” et à la ‘Isveztia” du 
système communiste et du ré- 
gime russe. 

Les procédés de propagande 
communiste y sont fidèlement 
copiés. En voici quelques exem- 
ples. Le dernier numéro porte 
en manchette de 8 colonnes le 
titre “Chiang Soldiers Desert”, 
et en sous-titre de 3 colonges 
“Six Divisions Refuse to Fight 
Yenan Armies’”’. L'explication de 
cette trahison des soldats chinois 
est donnée plus bas: “The rea- 
sons given: War  Weariness, 


hatred of civil war, and Admira- 
tion for Yenan's Economic Ke- 
forms”. 

Le sixième numéro, celui du 
17 novembre, est peut-être en- 
core plus ouvertement pro-russe 
et pro-communiste. En haut de 
la page une manchette de 8 co- 
lonnes: ‘‘Mannerheim Flees Fin- 
land”, et un sous-titre de 3 co- 
‘onnes: ‘‘Arch-Fascist Finds Re- 
fuge With Franco”, et ‘Spain 
Plays Open House to Man Who 
Slaughtered 15,000 Countrymen 
in White Terror of 1918 and 
Who Brought Finland into War 
in 1939”. Dans le même exem- 
nlaire au centre de la page, sous 
un titre de 4 colonnes, “Anti- 
Soviet Story Demonstrates Re- 
actionary Slanting of News”, et 
à droite un titre de 3 lignes, 
“Spain Senior State for Fascist 
Future in War-Tired World”. 

Les tendances politiques du 
directeur de l'Enseignement 
Postscolaire ou de l'Education! 


ldes Adultes, M. Watson Thom- 
son, nous sont connues. Non seu- | 
lement M. Thomson penche-t-il 
vers l'extrême gauche, mais il & 
toutes les caractéristiques d'un 
radical rouge. Qu'il veuille pro- 
pager ses idées au moyen de la 
presse, c'est son affaire. Mais 
qu'il utilise pour faire une telle 
propagande le mouvement dit! 
de l'“Erfeignement Postscolai-| 
re’ et que les contribuables op- | 
posés à ses idées soient obligés! 
de défrayer les frais de ce chan- 
tage, voilà qui dépasse tout ce 
qu'on a vu dans motre pays jus- 
qu'à maintenant. En somme c'est | 
ce qui se fait: “The Front Page” | 
est publié par l'“Aduit Educa-| 
tion Division” Department œ! 
Education, de la Saskatchewan, 
et par conséquent subventionné | 
par les taxes des contribuables 
socialistes, libéraux, conserva- 


LA LIBERTE ET LE PATR 


IOTE 


La harpe est un des plus anciens instruments de musique au 


teurs et créditistes, La popula-!,,,nde, Elle s'est bien transformée au cours des âges, avant de deve- 
tion de la Saskatchewan doit-elle | sir ce qu'elle est aujourd'hui. Même si la découverte d'instruments 
contribuer de son argent à la s0-!,;,uyveaux l'a un peu reléguée au second , lan, elle n'en reste pas 
moins un des plus beaux médiums d'harmonie. Cette photo est ex- 
traite d'un documentaire de l'Office National du Film, intitulé “SYM- 


cialisation du pays? Doit-elle 
participer à l'instauration d'un 
régime qui tend à la destruction 
de toutes les libertés pour les- 


| 
ho nos fils et frères ont ver- | 


sé leur sang? 


La réponse est aux contribua- 


bles de la Saskatchewan. L. L 


La religion, une force 
pénétrante 


président de l'Université du Ma- 
nitoba, dans son discours d'inau- 
|guration, à l’Auditorium de Win- 
inipeg, a reconnu publiquement la 
inécessité de la religion dans le 
haut enseignement ef comme ba- 
se solide des recherches scientifi- 
iques, si l’on veut que la science 
et les découvertes améliorent le 
sort de l'humanité, 

| “La seule force qui puisse pé- 
nétrer les problèmes qui con- 
frontent le monde moderne rési- 
ide dans la religion, déclare M. 
|Trueman. La guerre a détruit no- 
|tre conviction que l'homme, lais- 
|sé 4 lui-même, est un directeur 
{compétent de sa destinée. Ces ré- 
[sx m'amènent à vous souli- 
gner le fait de nos collèges aff- 
liés qui sont tous d'institution re- 
Iligieuse. Ils ont en eux-mêmes 
la possibilité de faire entrer dans 
cet établissement de la science, 
ce qui pourrait autrement lui fai- 
re défaut: la grâce, la chaleur et 


(l'abondance de vie d’une grande | 


|religion. Voici, il me semble, a- 
|jouta-t-il, quelle doit être la foi 
d'un homme d'université: sous 


l'inspiration du Dieu tout-puis- | 


sant, dans l'exercice de nos fa- 
|euités intellectuelles, à la recher- 
|che de vérité nouvelle ou ancien- 
Ine, pour la paix et le bonheur 
des hommes”. 

Voilà des paroles dignes d'être 
inscrites au frontispice de toutes 
les universités et de toutes les 
institutions de la science en no- 
tre pays. Nous sommes heureux 
de constater qu'un président d'U- 
niversité de l'Ouest, où la doc- 
trine de la neutralité a fait tant 
|d'adeptes, reconnaisse publique- 
ment l'influence bienfaisante de 
nos collèges catholiques dans les 
universités auxquelles ils sont 
affiliés. 


+ 
La bombe atomique 


les électrons de la Loi naturelle 
let des Dix Commandements. 
|C'est là que se trouve la seule 
“bombe atomique” qui soit à ja- 


té. Il serait profitable de diffuser 
quelque peu les rayons de la foi 
et de distribuer les forces de la 
Bible. Quelle transformation su- 
birait la famille humaine, si l’on 
employait deux milliards pour 
{harnacher la puissance de l'en- 
Iseignement divin. Pas besoin 
d'uranium ici Nous n'aurions 
qu'à utiliser les églises si actives 
et si combattives. Secondons ces 
Icitoyens de chez nous qui ne le 
cèdent à personne autre pour leur 
savoir-faire, leur dynamisme, 
leur intelligence et qui ont héri- 
té de l'ardeur des prophètes”, 

| Construisant en grandeur, en 
|beauté, en charité, l'énergie di- 
vine permettrait aux chefs de na- 
tions de trouver une formule ef- 


ficace de paix durable, tandis 
qu'en  détruisant, pulvérisant, 
foudroyant peuples et pays, la 


bombe atomique ne fait qu'’amon- 
celer, alimenter haine, jalousie, 
lorgueil et égoïsme. 

L'endroit choisi pour l'expéri- 
ence de cet engin de mort est 
assez significatif: “Nagasaki, vic- 
time de la seconde bombe ato- 
mique, était depuis des siècles le 
centre et le château-fort du chri 


1s- 


tianisme chez les nippons. On af- | 


firme même que sur les 300,006 
catholiques de l'empire japonais, 
environ 120,000 résidaient dans 
cette ville ou la contrée (Mes- 
sager du T.-S. Sacrement).…. 

Le prétendu secret de la bom- 
be atomique est une bien faible 
garantie de paix, tandis que la 
diffusion des rayons de la foi et 
des enseignements divins, par 
les chefs de nations, assurerait 
efficacement la pacification des 
peuples dans la justice et la cha- 
rité « M 


mais capable de sauver l'humani- | 


PHONIE DE TORONTO”. 


Billet du vendredi 


Le premier roman de 


JOSEPH MARMETTE 


M. Albert William Trueman, | Cnliaboration spéciale à “La Liberté et le atriote” 


S'il vivait de nos jours, Joseph 
Marmette se sentirait sûrement 
flatté de la publication à Mont- 
réal (1), en l'an de grâces 1945, 
de son premier roman: Charles 
et Eva. Ecrit en 1866, alors que 
[l'auteur venait de quitter l'uni- 
versité, l'ouvrage connaît pour la 
première fois les honneurs de la 
[librairie. Sans doute parut-il en 
11867, dans cette vieille Revue ca- 
inadienne, fondée quatre ans au- 
|paravant par un groupe d'hom- 
mes de lettres et de journalistes 
{de Montréal, mais aucun éditeur 
ne songea depuis à le présenter 
au public sous une autre forme. 
Malgré des qualités réelles, le ro- 
|man n'eût pas apporté la gloire 
à l'écrivain. Sans doute celui-ci 
s'en rendait-il compte, puisqu'il 
accepta que la Revue canadienne 
fût à la fois le berceau et la tom- 
be de son premier-né littéraire. 
Si nous ignorons le responsable 
|de l'exhumation d'aujourd'hui, il 
|y a lieu de croire que Léo-Paul 
|Desrosiers, conservateur de la Bi- 
| bliothèque municipale de Mont- 
réal, y eut part. Romancier lui- 
|même et comme Marmette solli- 
cité par le roman historique, il 
[a pouvait rester longtemps in- 


différent à une oeuvre du genre. 


Il lui consacre d’ailleurs une é- | 


tude-préface sympathique, où il 
l'analyse et en dégage pour le 
|lecteur les grandes lignes. La pu- 
|blication tardive du livre rendra 
service à ceux qui s'occupent chez 
nous d'histoire littéraire, science 
‘où il nous reste beaucoup à faire. 
À mesure que se développe notre 
(littérature, on ne saurait trop 
|multiplier les documents qui ten- 
|dent à expliquer et mettre en lu- 
mière ses sources, à rappeler aus- 
ses ouvriers de la première 
‘heure. 
| * 

A l'hiver de 1690, Charles et 


si 


Dave Boone fait remarquer ce- |Eva se situe à Montréal et dans |à Québec, en 1868, Marie-Esther- 
ci, en écrivant au ‘New-York cette partie des possessions bri- | Joséphine Garneau, fille de l'his- 


proque dans tous les aspects dé la vie et de ses activités était Sun” le 9 août dernier: “L'homme |tanniques de l'Amérique du Nord, |torien François-Xavier Garneau. 
la base la plus solide et la meilleure de la collaboration en [ferait bien de ne plus tarder à |devenue l'Etat américain de New | 
lharnacher les forces de l'Esprit, | York. A cette époque, rappelle | (Reproduction interdite) 


les énergies des Saints Livres, |Desrosiers, ie comte de Fronte-| 


nac était gouverneur de la Nou- 
velle-France, depuis le précédent 
automne. A son arrivée, il trou- 
vait la colonie dans un état la- 
mentable d'épuisement. Les Iro- 
|quois couraient les campagnes et 
tuaient les habitants, les tribus 
alliées s'unissaient aux Iroquois 
let aux Anglais du sud, le Canada 
{semblait frappé à mort. L'ordre 
rétabli à Québec et à Montréal, 
Frontenac rêve de coups d'éclat 
qui redonneront quelque presti- 
ge aux armes françaises. Avec 
raison, il tient les Anglais de la 
{Nouvelle - Angleterre  responsa- 
bles de maints massacres, dort 
celui de Lachine en 1689. Il déci- 
de donc de porter chez eux la 
guerre, organise contre leurs 
forts trois expéditions, dont celle 
qui mettra à feu et à sang Sche- 
nectady, à quelque seize milles 
d'Albany. Conduits par MM. 
d'Ailleboust de Mantft et Le Moi- 
ne de Sainte-Hélène, plus de 
deux cents hommes, —Canadiens, 
|Hurons et Abénakis,— partent er 
(raquettes. Ils att Agnent Schenec- 
tady après ving!t jours de mar- 
che, le 8 février 1690, et rempor- 
tent sur les habitants, surpris 
dans la nuit, une victoire décisi- 
ve, On tua soixante hommes, fem- 
me et enfants, prit 27 prisonniers, 
Let les autres durent fuir à demi- 
nus vers Albany. Marmette ra- 
conte ce fait d'armes, ajoutant ce 
détail de son crû qu’un Canadien 
sauva de la mort une jeune nu- 
guenote et l’engagea à le suivre 
en son pays. L'amour nait et une 
idylle se poursuit pendant le vo- 
‘Yage de retour, qui tourne au dé- 
sastre ou presque, à cause du 

\anque de vivres. Comme le re- 
marque  Desrosiers, Marmette 
respecte la vérité historique, ne 


modifie pas l’histoire pour l’adap- | 


iter à son récit, mais fait en sorte, 


| ” (1) Aux Editions Lumes. 


[au contraire, que ‘son roman se 
{plie à l'histoire et en épouse les 
formes”. 

| . 

| Né le 25 octobre 1844, à Saint- 
[Thomas de Montmagny, Joseph 
Marmette était petit-fils du pa- 
|triote Etienne-Pascal Taché, par 
sa mére, Après ses études au Sé- | 
minaire de Québec, il suivit pen- | 
dant quelques années les cours 
| de droit de l'Université Laval, re- 
|nonça à la carrière d'avocat pour 
laccepter dans la capitale un pos- 
te de fonctionnaire, Son travail | 
lui laissant des loisirs, il en profi- | 


| Manitoba. Pour eux la 


La 
d'Education 


L'Association d'Education du 
{Manitoba existe depuis près de 
130 ans. C'est évidemment beau- 
coup plus qu'il n'en faut pour 
mettre à l'épreuve son efficacité 
et sa nécessité. 

Quoique née de circonstances 
particulières, elle demeure es- 
| sentielle à notre survivance reli- 
| gieuse et nationale. Elle est aussi 
[utile en 1945 qu'elle ne l'était 
[en 1916. Eile n'a pas perdu sa 
raison d'être puisque la loi qui 
a nécessité sa création n'a pas 
été modifiée et que l'enseigne- 
|ment du français reste toujours 
| officiellement banni de nos éco- 
|les. Les problèmes auxquels elle 
doit apporter une solution loin 
Îde diminuer n'ont fait que s'ac- 
icroitre avec le conflit que nous 
venons de traverser. Plus que ja- 
mais elle a donc besoin de l'ar- 
gent qui lui permettra non seu- 
| lement de se maintenir mais 
même d'élargir ses cadres. 

C'est une vérité de La Palice 
que du volume de la contribu- 
tion dépend dans une grande 
mesure l'ampleur que | Associa- 
tion d'Education pourra donner 
à son travail au cours de l’an- 
née, De plus, l'avancement nor- 
mal de l'oeuvre exige que nous 
contribuions plus cette année 
que les années passées. 


La population du Manitoba 


|vient de démontrer en quelle 


estime elle tient son Association 
d'Education par la générosité 
qu'elle a témoignée cette année 
le jour de la perception. La liste 


{que nous publions ici est un té- 


moignage éloquent du patriotis- 
me-“des Canadiens français du 
“seule 
manière d'être un bon patriote 
c'est de se montrer un fervent 
de l'Association d'Education”. 


Perception comparée 


ta pour se familiariser avec l'his- | 1944 1945 
toire et commença tôt d'écrire. | Si Adolphe 6275 
Quand il donna à la Revue cana- |Ste-Agathe 123.50 119.45 
dienne son Charles et Eva, longue  Ste-Amélie 15.15 
nouvelle plutôt que roman pro- | Aubieny 13.00 57.76 
prement dit, il n'avait que vingt (Ie dr 
] dé que vingt- | Fisher Branch 23.10 50.00 
trois ans. Pendant les onze an- | Ste-Geneviève 18.75 
nées qui suivirent, il publia sept |St-Georges 12.00 
autres romans historiques, dont | HayYwood 17.09 
L'Intendant Bigot (1874), qui re- Ft vus qi HS 
| constitue avec beaucoup d'at- |La Broquerie . 132.65 
|mosphère l'époque si haute en/|La Salle 
|couleur du fameux concussion- | St-Lazare 
naire. Un de ,ces ouvrages, La ERREUR te 
(Maklis ‘48 bell t Lourdes 160.00 
| rebelle, parut en)St-Léon … 47.50 
1875 dans la Revue canadienne, | Letellier … 138.35 
let il est probable qu'il ne fut pas | Mariapolis 66.84 
autrement publié. En 1882, Mar- | St-Malo pod 
: à pe: | St-Norbert 113.10 
mette part pour Paris, où’ il sera | St-Pierre . 206.50 
[adjoint du commissaire canadien | Ste-Rose 77.55 
Hector Fabre. Il revient au Ca- | Somerset ve : 
nada en 1884, pour deveni | Thibaultville . 39.75 40.12 
4 di t P dioi d RAS | Toutes-Aides 12.50 20.25 
après directeur-adjoint des ÂT- | Woodridge 18.00 
chives nationales, à Ottawa. Il |Des. Ste-Marie 61.90 


lpapiers un roman inachevé: A 
itravers la vie. Les récits histori- 
ques de Marmette sont fort pre- 
Inants, mais trop souvent ses per- 
Isonnages manquent de caractè- 
Îre et de vie. Membre de Ja Socié- 
té royale du Canada, l'écrivain | 
fut président de sa section fran- 
Içaise, en 1889-90. Il avait épousé 


L'ILLETTRE. 


| Le corporatisme 


{ Que serons-nous demain? s'est | 
demandé le ministre provincial de} 
l'Agriculture, M. Laurent Barré, 
| dans son discours du congrès de | 
la Fédération des Conseils de} 
| comtés, un peuple d'hommes li- 
bres ou un peuple d'esclaves? | 


| N'oublions pas que des idées sub- | sent que sur le mensonge finis-| 


meurt dans cette dernière ville, | 
Ile 7 mai 1895. Il laissait dans ses | 


Ite de 
14 


|pendant des mois, 


| msn en . 


$2,132.65 $2,224.66 


TOTAL 
TOTAUX 
to ne . $1,836.20 
| 1943 .…… . 1,989.87 
| 194. 2,132.65 
| 1945 2,224.66 
{ 


Démenti formel à 
Moscou 


La machine de provyagande 
russe a chanté sur tous les tons, 
que le Vati- 
can et l'Eglise catholique avaient 
pactisé avec le parti naziste alle- 
mand. 

Les accusations qui ne repo- 


rception de l'Association 


Quoiqu'une grande partie du) 
travail de l'Association échappe ment des Affaires des Anciens Çais . 
au public, celui-ci se rend comp-| combattants possède maintenant! par dessus tout le Collège Mili- 
| l'oeuvre extraordinaire! son propre organe pour expli- taire Royal devraient être tout 
’elle accomplit même parfois! quer son programme de réhabili-|à fait bilingues. S'il est impos- 
|avec des moyens d'action limités. | tation, interpréter la législation sible de trouver des instructeurs 
| 11 a voulu cette année encore re-| qui le gouverne et discuter la qui soient tout à fait bilingues, 


du Manitoba 


nouveler sa confiance à l'orga- 
nisme qui lui à valu le maintien 
de l'enseignement du français 
dans nos écoles. Que la popula- 
tion française du Manitoba sa- 
che que l'exécutif qui la repré- 
sente apporte dans la solution 
des - problèmes qui surgissent 
chaque semaine un zèle et une 
unanimité qui sont à la hauteur 
de sa générosité. 
dites 

“ La La L . “ 
La “régénération 

de la Pologne 


Belle régénération en vérité 
que cette scvistisation d'un pays 
catholique. La coopération pour- 
rait semployer à plus utile be- 
sogne. 

“Ensemble” publie une lettre 
du représentant de la France au 
B.IT., actuellement en tournée 
européenne. Il parle surtout de 
son voyage en Pologne où, écrit- 
il, “le mouvement coopératif, na- 
|guère si fragmenté, s'est unifié 
En outre, il. fait corps avec le 
faisceau des forces démocratiques 
qui s'appliquent à reconstruire 
et à régénérer le pays”. Person- 
ne n'ignore que ces “forces dé- 
mocratiques'” sont le communis- 
me soviétique. Ce sont elles qui, 


d'après ce correspondant, s'ap- 
pliqueraient à ‘régénérer le 
pays". 

| REA 


Au secours de la Pologne 


Le ministre du Revenu natio- 
nal, le Dr McCann, prononçait le 
| 22 mars 1945, à la Chambre des 
| communes, alors qu'il était simple 
député, un vigoureux discours en 
faveur de la nation polonaise, Son 
plaidoyer se terminait 
mots: “Je demande que, lorsque 
le moment opportun sera venu, 
le Canada puisse faire des repré- 
sentations pour que les décisions 
prises à la Conférence de Crimée 


$ 6480 $ 5647! sbjent revisées et que justice soit | 


rendue à la Pologne”. 
| Le docteur McCann fait partie 


maintenant du gouvernement ca- 


62.15 | nadien à titre de ministre du Re-|d'armes 


venu national. 11 doit garder ses 


2035 | sémes idées, son amour de la! armées d'armes primitives , .. 
6810  iustice, son désir d'aider un petit | 
146.65 | peuple opprimé. Le moment n’est-| venu bien aujourd’hui parce que 
64.50 | il pas venu pour le Canada d'agir? |les intérêts anglo-saxons et hol- 
12440! La dépêche récente du représen-|]andais sont menacés? 
2925 | fant du New York Times, Glad-| 


win Hill, que la plupart des jour- 
naux ont reproduite, ne peut lais- 
| ser aucun doute sur le règne de 
terreur qui prévaut actuellement 
en Pologne. 


| 


E. S. P. 


L'aluminium se range troisiè- 


| taires métalliques, 


par ces] 


PAGE TROIS 


En Indonésie 
Une dépêche de Batavia, Java, 


en date du 26 novembre, nous 
apprend que les Britanniques 
utilisent maintenant des bom 


bardiers Mosquito pour réprimer 
la révolte des Indonésiens con- 
tre la domina 
S'il faut en croire les dépêche 
de la Canadian cer 
taines d'indigènes été 
tués ou blessès, parce ne 
disposent encore que 
primitives 

Nous ne sommes pas suffisam 


tion hollandaise 
s 
Press des 
auraient 
qu'il 
d'armes 


ment renselignes Sur 14 ituation 


qui prévaut dans les possessions 
lhollandaises du Pacifique 


pour 
porter un jugement sur l'oppor- 
tunité et le bien-fondé de la ré- 
volte indonésienne. Il se peut 
que les indigènes de ces iles ne 
possèdent pas encore les qual 

tés nécessaires à l'obtention de 
leur complète indépendance 
Nous croyons cependant que les 
Anglais et les Hollandais sont 
actuellement trop intéressés à 
maintenir le statut colonial dans 
les îles du Pacifique pour être 
des juges impartiaux dans ce 
conflit. 

Mais ce que nous voulons sou- 
ligner c'est le jugement que por 
tent les Anglo-Saxons sur ces 
conflits selon que leurs intérêts 
sont en jeu ou non. Comme le 


souligne avec beaucoup d'à 
propos M. Clément Marchand 
dans le Bien Public de Trois- 


Rivières, ‘‘on se souvient encore 
de la réprobation universelle qui 
avait salué l'apparition d'armes 
modernes sur le front des opé- 
|rations abyssiniennes quand les 
troupes du Négus avaient à su- 
bir les bombardements cruels 
des avions et des batteries fas- 
cistes. Pour ce crime qui n'était 
qu'une répétition de l'histoire, 
lon obligea l'Italie à sortir de la 
Société des Nations. .. Les pre 
|miers à s'indigner de la cruauté 
{italienne furent les Britanniques, 
toujours imbus de ces belles 
idées humanitaires qu'ils vou- 
draient voir triompher dans le 
monde . .. Or voici que mainte- 
|nant les Britanniques imitent les 
procédés fascistes en se servant 
modernes contre des 
|troupes indonésiennes qu'on dit 


Ce qui était mal hier est-il de- 


L. L. 


24 églises de Vienne 
détruites par la guerre 


LONDRES — Dans l'archi- 
diocèse de Vienne, 24 églises 
ont été détruites, 48 furent en- 
dommagées et 117 subirent des 

| pertes minimes. En plus, il 


6425 me parmi les substances élémen-| y a 200 églises qui ont besoin 


de réparations. 


Tel est le titre d'un nouveau 
ljournal—format tabloid—publié 
par le ministère des Affaires des 
lanciens combattants. Le messa- 
ge du ministre M. lan Mackenzie 
en explique le but: “le départe- 


| philosophie de son administra- 
tion”. 

Le premier numéro de ‘“Vet- 
lerans’ Affairs” contient une sé- 
rie d'articles propres à intéres- 
Iser ceux qui ont revêtu l'uni- 
| forme de Sa Majesté et à facili- 
Iter leur rétablissement dans la 
vie civile, C'est un effort louable 
| de la part de M. Mackenzie pour 
| lequel il convient de le féliciter. 


| Naturellement les anciens 


| versives sont encore à l'oeuvre à sent toujours par crouler. Des| combattants de langue française 

travers le monde et que nous de-| documents de la police secrète se demandent si ‘“Veterans’ Af- 
| vons nous protéger contre elles. | 4jemande que l'on vient de dé- fairs” aura son équivalent fran- 
| Fascisme ou communisme Sont couvrir, révèlent que le parti|çais. Car, il ne faut pas cesser 


| des plus dangereux et nous nous} 
y cpposons. C’est par le corpora-| 

tisme que nous triompherons de 

| l'un et de l’autre, car la corpora- 
[tion permet aux membres del 
| chaque profession de se grouper 
| entre eux pour leur propre bien 
let le bien de la société. M. Barré 
| déclara en terminant qu'il était 
fier, comme de sa plus belle ac- 

tion, d'avoir contribué à grouper 

les agriculteurs dans l'Union ca- 

tholique des Cultivateurs. | 

E, S. P. 


Vote de confiance | 
au général de Gaulle 


PARIS—L'Assemblée naticna- 
le constituante a voté confiance 
à l'unanimité au ministère de co- 
alition du général de Gaulle, for- 
mé la semaine dernière. 

Le général de Gaulle s'est pro-| 
noncé, devant l'Assemblée na- 
tionale, pour le contrôle interna- 
Itional de l'énergie atomique. Il! 
répète que la France n'acceptera 
que les décisions sur lesquelles 
elle aura été préalablement con- 
sultée; que sa politique interna- 
tionale se fonde sur l'entente a- 
vec les puissances mais qu'elle 
revendique le droit de conclure 
des accords régionaux de sécu- 
lrité avec ses voisines. 


! 


La première constitution après 
la reconstruction de la Hollande 
comme état souverain fut promul- 

| guée en 1814, 


[#2 À 
[rien Himmiler, 


|tionalités 


national - socialiste considérait 


les doctrines politiques du Fueh- 


(rer Hitler. 


Une dépêche de l'Associated 


faisait rager les Nazis” dit: 
“NUREMBERG, Allemagne— 


vait, dès 1934, décrit l'opposition 
de l'Eglise catholique romaine 


au nouveau régime comme une | 


conduite inqualifiable et, en 
1942, le chef de la gestapo, Hein- 
a ordonné aux 
camps de concentration d'occu- 
per les prêtres de certaines na- 
à n'importe quelle 
sorte de besogne. 

“C'est ce que révèlent des dos- 
siers de la police secrète présen- 
tés comme preuve aujourd'hui 
devant le tribunal militaire in- 
ternational. Les dossiers révè- 


lent une fureur nazie croissante | 


devant la non-coopération passi- 
ve de la part du clergé, surtout 
en Bavière. 

“Un rapport de la police parle 
du refus de plus de 70 églises 


| bavaroises de faire entendre les 


glas à la mort du président von 
Hindenburg, en 1934. 

“Le rapport ajoute que la con- 
duite inqualifiable du clergé 
| dans cette affaire nous amène à 
croire à l'existence d'une men- 
talité très spéciale et met en évi- 
| dence la véritable attitude inter- 
nationale du clergé catholique à 
ii Etat national-socialiste." 


de le dire, ‘égalité de sacrifices 


[l'Eglise catholique comme un|implique égalité d'avantages”. 
l'ennemi irréductible des nouvel-| Le ministère des Anciens com- 


battants, s’il veut être juste, doit 
publier sans tarder une édition 
française de ‘‘Veterans’ Affairs”. 


| Press, en date du 22 novembre, | S'il n'adopte pas cette ligne de 
let qui porte le titre “L’'attitude | conduite, les Canadiens français 
| de l'Eglise catholique allemande | devraient faire pression sur leurs | 


représentants à la Chambre des 
| Communes pour que le caractère 


|La zélée police secrète nazie a-|bilingue du pays soit respecté 


|au profit de ceux qui volontaire- 
ment ont sacrifié plusieurs an- 
nées de leur vie et leur vie mé- 
me pour répondre à l'appel des 
armes. 

Le Free Press le soulignait 
avec beaucoup de courage dans 
un article que nous avons repro- 
duit intégralement dans La Li- 
berté et le Patriote, édition du 
16 novembre: “Il faut reconnai- 
tre qu’actuellement la langue 
maternelle d'une partie de la po- 
pulation—partie qui tend à s'ac- 
croître—est le français. Et il en 
sera ainsi dans l'avenir. Le dé- 
partement de la Défense natio- 
nale qui continue à suivre une 
ligne de conduite qui ne recon- 
naît pas ce fait en est un qui, du- 
rant une longue période de 
temps, limite dangereusement 
l'étendue de la contribution que 
le Canada sera capable de four- 


inir à l'avenir au maintien de la 


“VETERANS’ AFFAIRS” 


| paix. C'est maintenant le temps 
| de changer de politique. Tous les 
manuels d'instruction militaire 
|pour l'armée, la marine et l'a- 
lviation devraient être publiés à 


| l'avenir en anglais et en fran- 
.. Les écoles militaires et 


il devrait y avoir duplication de 
|classes et d’instructeurs afin que 
Île Canadien français soit sur un 
pied d'égalité parfaite avec son 
| confrère de langue anglaise , , .” 
| Voilà un domaine où les dépu- 
(tés de langue française pour- 
raient exercer leur influence. 11s 
feraient acte de véritable patrio- 
tisme et de justice à l'égard de 
ceux qui les ont délégués pour 
\les représenter à la Chambre 
| des Communes, s'ils prenaient en 
mains une affaire de cette im- 
portance, 


| Ce Collège des Jésuites 
Une nouvelle de la Canadian 
Press, datée du 24 novembre, a 
donné naissance à d’étranges 
Icommentaires en certains mi- 
lieux, La dépêche, qui fut coiffée 
du titre “May Seize College”, se 
lisait comme suit: “Il est possible 
que les vétérans en quête de lo- 
gements ‘se mettent en marche 
et s'emparent’ du collège des Jé- 
suites à Edmonton a déclaré a- 
vec force, hier, W.-J. Williams, 
représentant des vétérans au par- 
lement de l'Alberta et secrétaire- 
gérant de la division d'Edmonton 
de la Légion canadienne”, Dans 
la presse locale la nouvelle ne 
donnait aucun autre renseigne- 
ment. Elle laissait donc entendre 
que les Jésuites refusaient de cé- 
der leur collège inoccupé aux vé- 
térans en quête de logis. 
| Or, l'édifice qui était autrefois 
|la propriété des Jésuites et qui 
servait de collège classique a été 
acheté par le gouvernement des 
Etats-Unis et occupé par le per- 
sonnel des forces armées amé- 
ricaines. Dans la suite il fut re- 
mis à la Corporation des Biens de 
guerre. Les Jésuites n'ont donc 
plus rien à voir avec l'édifice en 
question et on ne saurait leur 
attribuer, comme semble l'insi. 
nuer la dépêche, la responsabili- 
té du refus qui fut fait aux vété- 
rans de le convertir en ge, 
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rinda-Marie, née le 31 octobre, 
fille de Fernand Chéramy et de 


pratique! Il reste à classer les vo- 
lumes car dans le déménagement 
on en a changé l'ordre; mais d'ici 
quelques semaines nous serons 


SALON DE | prêts de nouveau et nous annon- 
BEAUTE cerons la chose au grand public. 
"YVONNE Tissage 


COIFFURE MODERNE 
307 édifice Affleck 
Tél: 98 924 
Avenue du Portage 
(En face d'Eaton) 
ANNA JOLICOEUR 
prop. 


Le cours à St-Norbert se pour- 
suit à merveille et il sera terminé 
bientôt, Nous recommencerons un 
cours pour les plus avancées à 
St-Malo le 10 décembre, Il durera 
moins longtemps que les autres et 
sera probablement terminé avec| 


&{ 
\ 4 


| 


The Cusson Lumber 
Ce, Ltée. 


Toutes sortes de matériaux de cons- || Entre-temps 
truction, charbon et bois de | démentit pas 


chauffage, etc, etc £ 
Ameublements d'églises et boiserie || Art ménager 
De bonnes nouvelles nous par- 


fine, etc., etc 

Coin Provencher et Des Meurons ÿ k 
viennent de Lourdes où nos deux 

institutrices se disent très encou- 


St-Boniface Téléphone 201 283 
| ragées. Elles se rendront 


| à St-Claude, après le Jour de 
cours prolongera jus 
qu'au printemps de bonne heure 


tion l'intérêt ne se 


ensuite 


Hub Service Station 


Taché et FProvencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
irée 
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ou le se 


CRESCENT TAXI 


Téléphone 98 181 


Stations dans toute le ville 
Appelez-nous de n'importe quel 
endroit 
. 

Bureaux principaux À: 
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202 961 
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J. À. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 


PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 


216, AVE TACHE NORWOOD 188, AVENUE CORYDON 
Téléphones: Vis-à-vis l'Hôpital de St-Boniface 
Bureau: 204 004 Rés.: 203 777 
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Réunion annuelle 
des Anciens du Collège 


LE 2 DÉCEMBRE 


Les fêtes du Soixantenaire ont suggéré à l'Exé- 
cutif de l'Association de convoquer la réunion an- 
nuelle ‘es Anciens élèves, Cette réunion aura donc 
lieu le dimanche prochain 2 decembre. 

Maintenant que les Anciens ont goûté à la joie 
d'un souper fraternel réussi, ils ne voudront plus 
manquer l'occasion de se revoir, de causer, de ré- 
chauffer leur coeur a l’'Alma Mater. Il y a une oeu- 
vre qui doit être accomplie par les Anciens. Qu'on 
mette en commun son expérience, qu'on prenne une 
ligne de conduite précise. Que le travail individuel 
de chaque Ancien dans son milieu soit bien dans 
l'idéal commun, l'objectif de l'année. 


Ces raisons necessitent la Réunion annuelle des 
Anciens. Voici le programme de la prochaine: 
4 heures: Partie de hockey: Anciens vs. Elèves 
actuels. 
6 heures: Mise en nomination pour l'élection de 
l'Exécutif. 
Souper-buffet (souper aux ‘‘beans‘‘}, 
L'entrée est GRATUITE. Mais pour 
faciliter le travail d'organisation, on 
demande aux Anciens de réserver leur 
place en téléphorant à Louis LaRivière 
(201 711) ou au Père Aumônier des 
Ançiens (201 495), IMMEDIATE- 
MENT. 


Rapports de l'Exécutif. 

Election. 

Séance des Philosophes offerte aux 
Anciens, 


8 heures: 


Que la date de la réunion annuelle des Anciens 
soit inscrite ‘’en gros” dans votre diarium. comme 
une date sacrée. Refusez toute autre invitation pour 
le 2 décembre, 


Petites Notes 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Radio-Saint-Boniface 


$ e L Giasson et Mille Odette Les travaux coñtinuent aux 
Mssserey Urganisérent un déjeu-! ue bostes: transmetteur et stu 
er « sn M pasrami page re der-| 4j, On voit: sur le Dawson. à 
DeGagné æ Agé grrr nord du champ de tir, le poste 
à F " | transmetteur en train de se cons 
D PET truire. Déjà la toiture est posée 
aus on et le tout est recouvert. On voit 
Showers les contours de la constr uction et 
Lé 5 à 19 novémbre un | 1e tours paraitront d'ici quelque: 
véé fi rganisé par Mme semaines Cet emplacement est é 
D set Mlle Antoinette Asse- | 14 POriée de tout et est situé à 
ésidence de Mme Dun-! Proximité de ln ville Au studio 
m. 252, rue Berry, en l'honneur | 3€ la rue du Collège les travaux 
le M Jeannette Asselin dont le! ** Conti uent également. Nous 
age fut célébré le lundi 36 donnerons les photographies des 
dite deux constructions. 
On présenta divers cadeaux à Perception 
tée d eur Il est question de terminer la 
I l 18 vitées perception dès qu'on le pourra. 
Ft: Plusieurs maisons d'affaires 
E eur de Mile Thérèse n'ont pas encore été entrevues 
L iont mariage eut lieu et plusieurs de nos compatrio- 
‘ di 26 nbre, Mme Harry tes n'ont encore rien donné. Il 
Leblane, tar la future épou- ne s'agit pas d'une perception 
£ rwer à la rési- nouvelle, mais l'on veut attein- 
ie dre ceux qui n'ont rien donné 
( cadeau, on Îui présen- ou encore ceux qui vou- 
à de tensiles de cuisine, draient donner un peu plus, 
Or ptait 35 invitées n'ayant pu offrir ce qu'ils dési- 
6. raient auparavant, 
Mmes Léo Fluet, E., Guay, L Au College 
et MI] Rosette et Lu- Nos je s amis du Collège de 
us ganiserent un shower | St-Boniface ont fait au College 
alle du Cercle Ouvrier, le} même une perception très inté- 
26 novembre, en l'hon- sante, Cet effort a rapporté la 
le M Cécile Martel, qui » somme de $228.80 et c'est là 
é, hier, MH i Piédalue. Je fruit de bea coup de trava 
ce de vaisselle fut of-|et de beaucoup de généros 
a vitée d'honneur de la! C'est surtout un bel exemple pou 
part des 75 itées tous les intéressés et un bel en- 
. L . sétes is 
Ime Frank Dixon (née Gene- 
ève Buote), accompagnée de son 


Peter, est partie le sa- 


24 novembre pour l'Angie- 


où elle rejoindra son époux, 
Frank Dixon, de l'aviation an- 
ise 

Kemerciements 
Les familles Jolicoeur remer- 
cient très sincèrement les mem- 
bres du clergé, les congrégations 
de Religieux et de Religieuses, les 
parents ét amis qui leur ont offert 
du secours, des honoraires de 


messes, des prières, des témoigna- 
ges de sympathies et des fleurs à 
‘occasion du deuil qui vient de les 
y. , 
frapper 


D. 


Il y a, cette année, un siècle que 


les Pères Oblats sont passés de| 


France au Canada, dans les mis- 
de l'Ouest ‘et du Grand 
Nord, L'Office national du Film 
vient de terminer la production 
l'un documentaire sur le sujet. 


sions 


Succès du co 
de la Sainte-Cécile 


Pour la 3ème année consécuti- 


au Collège dimanche soir 


plus intéressantes et sont suivies 
par un beau groupe de gens, La 
chorale de la cathédrale, sous la 


de M. Marius Benoist, 


on 


a d'abord exécuté un morceau a-| 


vec M. Maurice Prud'homme com- 
accompagnateur. Le 
a Lavallée, dirigé par son 
M. Benoist, a ensuite 


fondateur, 


donné cinq morceaux de son ré-| 


pertoire, puis la fanfare La Vé- 


repdrye, sous la baguette de M.| 


Hen 
neutr 
morceaux de son répertoire. Les 
Enfants de Marie, sous la direc- 
tion de Mile Denise Guyot, ont 
contribué au programme deux 
chants de Larrieu, “Le Rouet” et 
“Les Quéteux”. La chorale du 
Collège, dirigée par le R.P. M. 
Caron, S.J., a rendu trois chants. 
La contribution du choeur du 
Tiers-Ordre consistait en une dé- 


1 


clamation rendue par Mme Cos- 
sette: le cercle Ste-Cécile a été re- 
présente par Milles Denise Tous- 
saint et Irène Smith qui exécutè- 
t en duo de piano la célèbre 
che hongroise de Berlioz. La 
chorale revint au programme en 


i Duyvejonck, a été à l'hon- 
en 


finale pour rendre “les Soirées 
de Québec” de Gagnon, 

Bref, ce fut un très joli pro- 
gramme, très vivant et très bien 
exécuté. Nos félicitations aux ar- 
tistes de St-Boniface, Quelle belle 
promesse pour notre poste radio- 
phonique qui sera prêt avant 
long ps | 

Exposition de photos | 

Po ut encore au char- 

1 À: semble de cette soirée, 
vait une très jolie exposition 
photos de l'Amicale Photogra- 
phique. Les membres de cette in- 
ressante société sont toujours 

f dans leurs efforts 


l'intérêt et dévelop- 
lu beau. M. P. Brunet | 
1ipte le buste de Koshetz, 

exposa à cette soirée. Ce per-| 
sonnage est un patriote ukrainien 
iont on a dévoilé le monument à | 
il y a quelque temps 


€ 


winnipeg 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 


26,Lyndale Drive Tél: 201 864 
Tout pres du pont Norwood 
Residence: 88, Chemin S$te-Marie 
Tél: 202 448 
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cercle | 


donnant elle aussi cinq| 


| sonnalité 


| créé aux fins 
| le Canada aux 
| à l'étranger ensuite. 


seignement pour ces jeunes collé- 
giens. On remis cette somme à 
M président, le docteur Guyot 
au cours d'une cérémone spéciale 
et M. le président a remercié les 
jeunes et en a profité pour leur 
faire l'historique de Radio-Saint 
Boniface et les mettre au courant 
des travaux actuels. Nos sincères 
remerciements à nos jeunes amis: 
du Collège de St-Boniface sur les 
quels nous comptons de plus er 
plus. 


G] 


le 


Mon Guide au Cinéma 


“A est absolument nécessaire que 
le peuple sache clairement quels 
sont Îles fi permis pour tons; 
quels sont € w'Ü n'est per- 
mis de voir q certaines € 
ditio. quels sont ceux, enfin, qu 
sont mmicienx où franchement 
mauvais." —PIE XL 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine 


Oregon Trail 1 
St RP TO PET Ll 
nr Le RO TPE ET ET TT 1 
The Spanish Main ......... LL 
 S … ARE NONTT PEUT LL 
Valley Of Decision . . ..... LL 
Giris Of The Big House Il 
Brighton Strangler ......... hi 
Forever Yours Il 
Lady In A jam u 
Christmas In Connecticut LL 
The Body Snatcher LL 
1 N'offre aucun danger pour le 
public en général 
Ile convient qu'aux adultes 
UI—A rejeter parce que condamnable 
en parte 


IV.—Condamné 


Réunion annuelle de 


la Société Historique 


Dimanche dernier, le 25 novembre, à l’archevêché de St-Boni- 
face a eu lieu la réunion annuelle de la Société Historique de St- 
Boniface. Environ vingt-cinq membres étaient présents. On fit le 
rapport des activités de l'année écoulée après lecture des minutes. 


M. l'abbé A. d'Eschambault, 
président, rapporte qu’on a recon- 
nu à la Commission des Sites et 
Monuments Historiques, les noms 

| de Monseigneur Taché et 


tant d'être officiellement 
nus, On a aussi reconnu comme 
étant d'importance nationale le 
lieu du premier parlement cana- 
dien après 1870, et 
“homestead'’. 


| Activités 

| La Société Historique a été in- 
vitée à prendre part au centenai- 
re des Oblats'en 1945 et au dé- 


recon- 


ncert 


| Le buste sculpté par M. Brunet 


[la fin de l’année. Nous irons ensui-| ve les sociétés musicales de St-| est remarquable d'expression et 
te probablement à South Junc-| Boniface ont célébré la Ste-Cécile | de composition et l’auteur en a 
en commun. La soirée a eu lieu! 
et a! 
remporté un très vif succès, Ces 
soirées intimes sont de plus en! 


été vivement félicité. 
Un film 

A la fin de la soirée on a mon- 
tré le film “Le Vent qui Chante”, 
qui décrit d'une façon vivante les 
différentes phases de construc- 
tion des grandes orgues spéciale- 
ment les “Casavant”. Ce film est 
superbe et les spectateurs en ont 
été ravis. Ensuite un excellent 
goûter fut servi: cadeau de notre 
bon curé, Plus tard un autre film 
“Le pays de mon coeur”, faisait 
| voir sur l'écran des scènes de vie 
canadienne, 

Beau succès 

Une très belle soirée, très dis- 
| tinguée et où on sentait un esprit 
| de famille de bon aloi. Il y avait 
là les papas, les mamans et leurs 
| petits enfants, les jeunes et les 
moins jeunes, tous mêlés intime- 
ment, Une soirée comme celle-là 
élève et fait du bien! Nos sincè 
res félicitations aux organisateurs. 


| La Sainte Cécile au 


département musical de 
l'Institut Collégial 


John | 
| Norquay comme citoyens méri-| 


le premier | 


voilement du monument élevé à 
Monseigneur Taché. Les monu- 
ments funéraires à Georges d’Es- 
chambault et John Rowand, fac- 
teurs de la Baie d'Hudson ont été 
restaurés, grâce à la Baie d'Hud- 
son. Tous deux sont enterrés dans 
le cimetière de St-Boniface. 


Deux causeries 
Les Cloches ont publié et con- 


|tinuent de publier les causeries 


données sous les auspices de la 
Société Historique, Signalons les 
deux causeries de M. Guillaume 


| Charette sur les “Métis et le Frê- | 


| tage”, 


“| des 


| 


Le samedi soir 24 novembre a-| 


vait lieu au département musical 
de l'Institut Collégial St-Joseph, 
la soirée de la Ste-Cécile, Cette 


: fête, renouvelée tous les ans, con- 


serve toujours un attrait tout par- 
ticulier pour les Anciennes élè- 
ves. 

Le studio fit un accueil cha- 
leureux à toutes les invitées, 
membres et amies du cercle Ste- 
Cécile, 


Un programme artistique du 


| deux 


meilleur goût avait été préparé: 


par une des élèves finissantes, 
Mlle Denise Toussaint, à qui l’on 
remit le diplôme “Associé” en 
piano. 

La présentation fut faite par 
Mlle Helen Thomson, représen- 
tante du Conservatoire de Musi- 
que de Toronto. Gérald Toussaint 
petit frère de la finissante, portait 
le diplôme. 

Nadia Novak, distinguée violo- 
niste, était l'artiste invitée, 

Mile Novak joint 
charmante un style 
ukrainien très caractéristique 

Deux “causeries”, analysant le 
style respectif * des grands mai- 
tres: G.-F. Häendel et Franz Liszt 
furent données par Milles Thérèse 
Coupal et Katherine Doyle 

Etaient présents: M. l'abbé 
Gustave Couture, M. et Mme Paul 
Toussaint, père et mère de la jeu- 
ne diplômée, Mmes Justin Tous- 
saint et Joseph Co 
méres de la jeune diplômée. 


e 


uture, 


L'Office national du Film a été 
de fai 
Canadiens d'abord, 


e connaitre 


a une per-|! 


grand'-| 


celles de M. Daignault 
(Mes Souvenirs) et celle de M.| 
l'abbé A. d'Eschambault (Georges | 
d'Eschambault). Le centenaire des | 
Oblats et l'Exposition Missionnai- | 
re ont été cause d'une abondante | 
littérature historique: l'album. | 
souvenir, la substantielle brochu- | 
re de M. l'abbé L. Primeau sur les | 
évêques Oblats: le Pageant a aussi 
été filmé. La même chose mais, en | 


| plus petit, à propos du soixantiè- | 


me anniversaire de l'arrivée des 
Pères Jésuites au Collège de St- 
Boniface, Le Bonifacien a publié! 
des choses intéressantes sur le 
Collège et nous devons à la plu- 
me du R.P. A. Bernier, S.I., une | 
brochure considérable sur “les 
dates mémorables du Collège”. M 

l'abbé d'Eschambault a prononcé! 
une causerie sur “La Baie d'Hud- 
son” et “l'Effort Missionnaire” à 
la réunion annuelle de la Société | 
d'Histoire de l'Eglise au Canada. 

(Cette causerie a été lue par un! 
tiers). 

Recherches 


M. le président rapporte égale- 
ment qu'un nombre de gens se 
sont adressés à la Société pour 
des renseignements historiques et 
certains renseignements exigeant 
recherches prolongées, M. 
l'abbé Picton a été d'un grand se- | 
cours dans ce domaine. La Société | 
s'est procuré certains volumes à| 
caractère historique. Ainsi depuis | 
l'an dernier nous avons acheté le 
volume de la Société Champlain 
“Hargrave Correspondence” et 
celui des “Records de la Baie! 
d'Hudson” (Volume VII) ainsi 
aue “l'Epopée de la Fourrure” et 
volumes de Morton, sa 
“Grande Histoire de l'Ouest” et! 
un autre volume, 

Sympathies 

On proposa d'exprimer à la fa- 
mille de M. Louis Lévêque les 
profondes sympathies de la So- 
ciété, car M. Lévêque était un de 
nos membres les plus fidèles et 
assidus, Il fut également proposé 
de faire tenir à M. l'abbé Lamy, 
actuellement malade, les voeux 
et souhaits de la Société, et à M. 
Georges‘ Chavannes également, 
deux fidèles amis de l'oeuvre, nos 
souhaits de rétablissement, 


Elections 
président parle des pro- 
l'année nouvelle et pro- 
nouveau de faire faire le 
par le moyen de divers 
Les élections donnent le 
résultat suivant: M. l'abbé d’Es- 
chambault est réélu président; M.| 
Guillaume Charette, avocat, est 
choisi comme vice-président; M 
Lucien Paquin est choisi comme 
secrétaire, en remplacement de M. 


M. le 


pour 


pose de 
travail 


comités 


Lamy et Jusqu'au recouvrement 
de ce dernier; M. l'abbé L. Pri- 
meau est maintenu au poste de 


trésorier et les messieurs suivants 
sont choisis comme directeurs: 
Alexandre LaRivière, Adélard 
Paul, J. Brunet, Hector Lévêque 
et Henri Painchaud. On décide de 
créer un nouveau poste, celui de 
et M 


secrétaire-correspondant 
’al choisi 


l'abbé Pierre Picton 
pour remplir cette fonchion. 


est 


A la Baie. 


Afin de faciliter vos achats, 
vous trouverez: 


e LE RAYON DES 


LE PERE NOEL 


JOUETS 


«+ «+ 4e étage 


0 + + + « + + Auditorium, 3e étage 


CARTES DE NOEL, ..,. . . Palier de l'ascenseur, 2e étage 


Hat Bar Circle, 2e étage 
Art Needle (Cartes de souhaits 
personnels), 2e étage 


PAPIER D'EMBALLAGE ET 


DECORATIONS 


DE NOEL... 


Rez-de-chaussée, en arrière 


CADRES POUR CADEAUX, 
LAMPES, MIRO 


MEN 


4e étage 


PAPIER D'EMBALLAGE 


SPECIAL 


RAYON DES CADEAUX . 


e MOUCHOIRS 


ARTICLES DE TOILETTE 


és + Art Needle, 2e étage 


3e étage 
Rayons des cadeaux, 2e étage 


ARE 26 CN Let 


Rayons spéciaux, rez-de-chaus- 
sée et 3e étaae 


e SERVICE D'ACHATS PER- 


SONNELS, pour 
à organiser vos 
Noël 


»s COUPONS DE CREDIT , . . Bureau de crédit, 


vous aider 
soirées de 


D OUR OUR EX PONS Léa sit Eai D De Me 5e étage 


5e étage 


e BUREAU DE POSTE, , . , . Entresol 


Podsors Da 


Campann 


AY 1670. 


2 


Au Juniorat de la Sainte-Famille 


ACTION CATHOLIQUE 
Un service nouveau 


Le mouvement d'Action Catho- 
lique ne chôme pas; on le dirait 
même en voie de connaître sans 
cesse de nouvelles réalisations. 
Presque tous les mois sortent de 
son sein des idées nouvelles qui 
contribuent au maintien de l'or- 
dre ci du bon esprit en donnant à 


chacun sa part d'initiatives et de 


responsabilités, 

Une section d'Action Catholi- 
que manifeste sa vitalité par les 
services qu'elle met sur pied: c’est 
le grand but du mouvement: ser- 


vir; faire mieux aimer le Christ! 


en servant la masse. Tout le mon- 
de connaït l'expression “rendre 
service”; par exemple, donner un 
peu de son temps à un ami, pré- 
ter un objet. Un service d'Action 


Catholique n'est pas précisément | 
cela. C’est un organisme particu-| 


lier fondé par le mouvement et 
répondant à un besoin spécial du 
milieu propre au mouvement. 
Ainsi on peut avoir un service de 
librairie, un service de jeux, etc. 

C'est ainsi qu'un service nou- 
veau vient de naître au Juniorat: 
la Caisse Populaire. Loin de nous 
la pensée de croire la Caisse Po- 
pulaire un mouvement spécialisé 
d'Action Catholique: son but im- 
médiat n'est pas le même. Nous 
voulons seulement dire qu'elle est 
sortie du mouvement comme la 
plante sort de terre. Grâce aux 
expériences déjà réalisées au Col- 
lège et à la magnifique conféren- 
ce de M. l'abbé Benoît, curé de 
Holy Cross, l'élan fut vite donné 
Déjà plus de 75 membres sont 'en- 
registrés avec un capital social de 
plus de $100. 

Puisse ce nouveau service nous 
apprendre l'épargne, l'entr'aide 
l'union. 


Samedi dernier, nous avions le 
grand honneur d'entendre, dans 
une courte conférence, M. Geor- 


ges Duhamel, secrétaire de l'Aca 
C'est 


démie Française cert: 


ment une circonstance que nou: 
ne pouvons pas tous le 
jours. 

Congé du mois — le 24 — 1] 


est venu un peu trop vite pou 


Mesdames, vous souffrez 


"ANEMIE sw. 


Votre Sang est Pauvre en Fer? 


Mesdames et demoiselles, si l'anémie “simple” 
vous rend faibles, vous fait sentir fatiguées, 
: cet état peut provenir d'une ir 

sance de fer dans le sang. Alors, essayez dès 
maintenant les tablettes de Composé Lydia 
E. Pinkham avec addition de fer. Les 
TABLETTES Pinkham's sont un moyen trés 
sunple de vous refaire des globules rouges 
et vous redonner des forces et de l'énergie. 

Les Tableties Pinkham's sont undes meilleurs 
toniques ferrés que vous puissiez employer! 


de Compose 
FABLE TS € roi 
(avec addition de ter à 
£ 


| 


rent gagnés par D. Joyal, J, Le- 
Blanc, et F. Gauvreau. Les poirits 
du Collège sont dus à G, Bock- 
{ combler nos désirs. Heureusement | stael, R. Bélanger et R. Lafrenie- 
| que la glace était en parfait ordre.| re, 

Somme toute, le congé s'est agréa-| J'équipe Provencher compre- 
| blement écoulé. L'ouverture des!|nait: H. Dubé, R, Dumas, R. Bou- 
Ligues de gouret intermurales —| chard, R, Paquin, R. Blais, R. Sa- 
le 22. Beaucoup d'enthousiasme de | voie, P, Bibeau, D. Joyal, F, Gau- 
part et d'autre, même si les noms | vreau, J. LeBlanc, R Gaudreau et 
des clubs ne sont guère encoura-| M. Mousseau, L'équipe est sous la 
geants. Le 27, nous avons célébré | direction du Frère Robert Ouel- 
la sainte Catherine; nous y re-| jette, SM. 


viendrons. Les joueurs du Collège étaient 


: D. Lambert, H. Lemoine, Le Mo- 
" reau, H, Côté, G. Bockstael, K, 
Provencher emporte | Bélanger, B. Bélanger, J. Joyal, 


sur le Collège au gouret [8 Lafrenière et G. Lauge. 


U |’ 


| 


La concurrence traditionnelle,| 
entre l'école Provencher et le| 
Collège de St-Boniface s'est re-| 
nouvelée dimanche dernier, le 25} 
novembre, sur la patinoire du 
Collège. A la fin de la première| 
période, Provencher gagnait déjà | 
de trois points et il remporta la 
victoire par sept à trois. 


La plupart . .. 
des complets 


manteaux - robes 
sont nettoyes selon 
le procédé ‘’cellotone‘’ 


72° 


“CASH and CARRY” 


Pour les prendre 4 domicile et ies 
livrer, légers frais suuplémentaires 


Pour une partie jouée si tôt 
dans la saison, les deux équi- 
pes s'exécutèrent admirablement | 
bien, Henri Dubé fit son début | 


comme gardien de but pour Pro-| Téléphone 37 261 
vencher et il fit plusieurs mer- 


| veilleux arrêts. Maurice Mous- | Perth’s 


seau fut l'étoile de la partie car| ; 
il compta quatre points. Les au- Nettoyeurs Blanchisseurs 
U Téléphones 201 105-06 À l 


tres points pour Provencher fu-| 
Service prompt, efficace, courtois 


e 


ASSORTIMENT COMPLET DE 


Bijouterie pour costumes 


Montres 
Porcelaine 


Chapelets 
Objets d'art 


R. STANNERS 


Téléphone 201 822 


139, avenue Provencher St-Boniface 


Winnipeg, Men. 


novembre 1945 LA LIBERTE ET LE PATRIOTE PAGE CINQ 


Fannystelle Aux électeurs de 


Mariage La Vérendrye 
MORRISSETTE—-ARNAL Un mot seulement. 
Le mardi 29 novembre, M. le Je pretends connaitre mieux 
curé Albert Brunet bénit le ma- | Que quiconque mes propres i- 


A Travers les Centres Français du M JTE RES | See mars 


Les correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” de M. et Mme Henri Arnal, avec | Que ce n'est qu'après avoir lu 
M. Henri Morr ‘ le M ce que je considere une insi- 


: nuation malicieuse contre mon 


Propriétaires d'automobiles 


La nouvelle loi de securité demande des preuves de 
responsabilité financière en cas d'accident. Nous 
vous suggérons une assurance de responsabilité le- 
gale--dommage à la propriète d'autrui. Nos taux 
sont des plus raisonnables. Ecrivez ou téléphonez, 
sans obligation. 


Amédée M et de 1 r 
Kieeti Mme Morris stolie défunt père dans l'annonce pu- 
é de Ste-Agat Oo rb ections Les où bliée (payée) dans La Liberte 
cienu cur e-Agathe, et com tt en Nous félicitons et nous souhai- LÆS pere à a . 
Saint-Adolphe ne lies de M. lobbé A e u e Roses v É una die Sauna ins j etle Patriote du vendredi douze 
Beaud trelois tons bon succès à M. Alfred Ha La à octobre que je me décidai d'al- 136, ave Provencher Téléphone 201 137 - 
ry utrefois ré d'Aut £ à mariée était revêtue d'une » à 
28 € de la pa se ont re- autrelois cu : d'A Depart ui a été réélu maire pour sg " ps e ler parler dans La Vérendrve. 
ny. Une délégation des Dames de M. En Abrahar Hs 2 VU LS ongue robe de sheer blanc avec soit A 
cu ave e e satisfaction la! æ 8 ML Emile ADrana nicipalité de Cartier. Nous - à Core. à Eëmond PREFONTAINE. 
era Ste-Anne avec ba ère en têtr r 18 nt quittés le es mên haïts à M ile en t é garr de broderie Alliés 
‘ ‘ ‘ « L ÿ é : k sr mes sounz _ M %: È " nnonc — 
de Y ss à Gt Adoïivhe serait! # it la dép le Æ di pour 4 jemeurer à Grande po d de la Baie St-Pa S t t était composé de 
s . mi a! tait conguit par son « n, M. Pointe, Nous leur souhaitons suc- qui a été nommé maire pour la |! ses rt s =. - ————— | 
r à n# r ui nomme 1 1a | 
” dé | : onné Pinsonreszs n rèes Pendant la sérémor loc | 
nait réalité, Trois| Dieudonné Pinsonneault à unicipalité de St-François-Xa dant la cérémonie, le Saint-Lazare | 
: A D vost sil Les porteurs furent cinq petit Soirée j soeurs et les frères de la mariée I 
\ à #8 B Lines” fait fils, Eugène Adrier Armand Nous avons eu notre première Æ DÉS TE chantèrent de jolis cantiques. Ils Le 6 novembre, à 10 heures, en ! nos adieux à M. l'abbé U 
” } a Sylvain et R iN te, et rnissiale récemment. Les tellier étaient accompagnés à l'orgue pa égliss de St-Laz n M. le curé te, qui fut notre bon et 
s a. | neve Alphonse Dufault £ aux cartes furent MM | Le Mme B. Piché Bertrand bé ait le mariage de teur per MATE qu 
L | e St Le chant fut exé , F Naissance La réception eut lieu chez M. Mile Jeann Decelles ave riva de la provinc 
chorale de la p: ‘ à RER y et Mme Henri Arnal, parc M. Albert tie itomne x +901 
L'int na* eut 1 ‘ & F c sr ét | 1 ée, Un grand mbre de | mariée entra à église a 1 bbé Hog 
h lot de famille à Ste-Agathe a 4 | parents et d'amis v furent invités '| de son père, M. ‘Arthur De- |, our qui souffrait d 
. tier, ne le 19, Dap- Mar 3 dns) elles, et M. Henri Chartier ac 
Sainte-Agathe Duisersitèsents da Misers. | Les mariés nous quittèrent pour |celles, et M. Hen die de coeur 
D " P ’ Les présence fu t è n voyage à New Westminste ET Der me ons Dés le début déve 
Décé M. ( en te € L le Lemoine. | Mile Cécile Chartier, soeur du:, 
_—— ; ns édit te , gnés Signard Bea n et t Mme CB : D es frère | les paroissier que M 
! e N ée Ma Mile Joyal. MM. Jean ! M. et Mme Henri Morrissett x Ê sur + 5 ré dut nous er, le dévou a à 
et q L R sas: À I ésid p de la mariée, assistaient comme 1 714 Le coût de la vie 
2 ‘ écédée à 1 de + 5 ODIGOUX et nto - tai resiaeront ins notre Vliagt É x ù ment de son remplaçant fut à 1 
p . gné de la syn 4 tf L > x . , . En visite , fille et garçon d'honneu ph ST + durant deux er 
, care eg VeMmDTe, | frandes de me le fleurs, de! ni0 R lurent les gagnants du Mile Germaine Houle, de Hoey Le choeur de,chant, dont 1] seupdar des dr RE LS ; . guerres 
? ' : n Le à . : c fair .p ccombplit 
k , ee bouquets spiritue t par a Urage Sask. visite les familles Houle et Le rationnement mariée faisait partie, rendit à la! dut fair .- ea ax OTTAWA-—-Durant les quaran- 
: uladie. Elle était née à St é La soirée fut agrémentée de . ‘ tinr messe d mat 3 avec grand eucceés 
ance aux funét ‘ F C4 on ’ mn 3 . Fortier, de cett >aroisse “ € nn la messe du mariag te tr a éco ent d’'o« 
PQ. le 19 mai 1870, | pales rt chANS elec yet Vols (Uisiler pa cesse aux Etats-Unis À l'Oftertoire cuslauesmes del Il ortahiss parnil les enfants|: qui s'é 
| cé le Mme ( £ is De retour A { ‘ oireé quelques-unes da ‘ 1%1 a 120 per 1 
1 e Gauthier et L Girectior le H. Joyal Les soldats Clifford Fraser et) W ASHINGTON—T out ration s compagnes, dont: Irène Ma La Croisade Eucharistiq et guerre de 1914-18, le coût de 
Côté. La défunte de - t trice ' + . nement de la viande du beur sel, Roma Chartier, Luc ille Des- | leur fit comprendre que } € t ' ( 
e € . ‘220 - _ L s Larocque, Cameror ge .. . « et iugnie : Canada de 64 
ta Ste-Agathe depuis 1884 St François Deces Highlanders, sont revenus la se- ©°$S 81 et huile Î t et Co sa e s exen . F ent } que durant 
Ont Ps D" 1h des) Xavier co Visas DS cie le a site exécutèrent pie péuvert fait bier x . ’ * 4 e 
uit Eugér , Kennedy, Sask., que temps dans leur famille Anderson a déclaré, dans u ‘or au Mariage ê de leurs cam: ies, La ( e P: guerre actu soit l'oct e 
G ' David ta, a cit té St.} Mme Saive. âu Cihéma ne conférence de presse, que lc \ } anne Fo illard, qui fa pula dont { & 041 à octob 045 
x ‘ à onsommateurs » seront plus o- sait s frais d F usique, joua à nastts A n j , 
ÿ ‘ : é A A ‘ e « € te d'Otterburne, é- Le Hureau natiohal FAR fs Dns IT nate 1 ne € nt plu es de la 17 1q { fait pa e futu ed £ 
4 ” …) ° € ‘ 23 « + à pe “ tius . bligés de remettre des coupor 1 les marches appropriées à | ,.:..4: commencées par M sh A co d 1%e ecic \ per- 
1 k ( M AR " e M. Jean Saive et | donné d eprésentations s|de tionnement | Hi ; . nath ee i I I {. l'at I | F pet 
‘ P rie, d'Au \, Ma va ‘ iaceeun seph Gobei]l » notr e k 1 ationnement pour le boeuf 1 constan( bé Paauette sécution én plusieurs pavs d'Eu- 
{ Pulchéri l'Aub irn Mai re ie di M : eph Gobei], de notre | notre pa se cette semaine, pour Je por us C'HLUE S érès la cérémnoié fé 16vité À que ve ; I pi Von 
‘ ; ! r railles on { Âar sde. dy " À jen ED r æ dimanche 18 novt bre L l 1 Iorck nr e de J 
i R pe > L érailles t eu fants, dans l'après-midi, e son en cor e, le beurr« lirigèrent chez M. Arthur Ds Re : p \ . cher l'ét “ i tat 
J es D 6 se Ar É € église S og ur d'O la soirée, pot ss adultes. graisse animale, la graisse végé- celles, père de la mariée, où f p € * cart . | ; ; à. 
I A na GC a CC ce { rne mardi 27 novem A ; ss . { des et ai gier € le | 
‘ Û , Mlle A Ga es | M R À Pr b € mardi 27 novembre étions heureux saluer leltale (shortening), la margarine |servi le déjeuner, que M. le Cu-, ” : ï n Fa F À & de 
\ Mair “x fr à 118 ‘a v, K. Alara à PT ER A PP . . < é v e 2 “ la sall il ! a rest né le Sionisme 
2 a ; leux fr P : se f M. A K ré veau projectionniste, M. Clau- huiles comestibles. Seul le 'ré voulut bien rehausser de sa à aule p L $ pro L h 7 
" : : Gin. À dis ‘ )rLgé ‘ c ju neuf ans M. À _ : Fu sd siens térent {t occCE 
rage < pda 20 PS Hame É ét € cor r ! Ile-de-Chênes de Legros reste rationné présence, Il fit avec sa verve at : P ppsenr f 1 2 Ë 
| 1, de 5 Anne dés Chêne rs rl di dep ma 2 1 - outumée ne courte allocution, | Sion pour Jul faire leurs adieux 
pr qe ot > eurent lieu à!#40clamation, aw sutre ne 5" silos lé FR nt D dus M: Lional-Dauilats lui Une adress Cours de grain fournit par 
Les ! rene, gent rare ” : . qui fut bien goûtée de tous. £. l'abbé G. G Jemes Richardson & Sons Ltd 
Ste-Agathe le mercredi 21, à pre ohne arrondis: n le dit Marie-Rose, née à l'hôpital de e anniversaire de la aroisse Mme B. Lanoureux, une da-|touchante: M abbé G. Gervai crdson ns ‘ 
‘ L rvice fut chanté par | ‘+14 d. M. A. N th + : » e St-Boniface, enfant de Prosper me amie de la Province de Qué- | parla au nom des paro ens de 1018, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 
M. le é C. Paillé, assisté comme | ONSEINET à Ja place a M. H à Petit et de Jeanne Roy. Parrain 2 récita un poème de choix:|St-Eustache: M onk e à ) Téléphone 93 452 
diacre, de M. l'abbé E. Rocan, an-| England. Le soir des élections, il! 4; arraine, M. et Mme Emile Pe e e- ose- u- ac, an! 0 d Eve” et Mme Jean Bouvier, de | dressa la parole au pa ci oies "Re à ie ns 
y u r u ré v ” ë l ral , À 1 | - < / à » rthu 
y eut une soirée récréative à la {it hncle ét tante de l'enfant Beaconia, nous fit entendre l'“A- | roissiens de langue anglaise. M FRIX COMPTANTS À WINNIPK& 
salle de Baie St-Paul. M. R. AI Marie-Reine, enfant de Prosper Mes Révérends Pères re sont devenus d'une grande uti- |ve Maria” de Gounod. e curé Gervais présenta à M AVOINI 
du Là RTE LISE PE ard et tous le Petit et de Jeanne Roy. Parrain Révérendes Soet té, nos bor se sont en Les mariés firent un voyag( l'abbé Paquette une bourse dé Le lundi 19 nos “ w No 2 51 
« CNRS PERRET PR et marraine, M. et Mme F. Van-! Mesdames, Mes: rs, core remués, se sont organisés et | dans l'ouest ou ils visitérent a. $187., don de tous les paroissiens | Fourra » 51, Fourrage No 3 49 
Spécialités pour institutinns René Leclerc fr j É € I C : k Col L ge fa jieurs centres, entre autres Rég d'Eli Sur " p * 0) 
tenuis 1892 ; ae die i derelle, oncle et tante de l'enfant es heva de olomb | sont allés en groupes faire pres- js AE - RRge 1e À ne - : d'ou 
depuis 189 charge, était aussi ser L 1 Î t Org she se sacs É DE . re 4 de na et Gravelbourg, but de leur La‘tundi 19 novembre. M bbé l is mardi 0 no LUS No 2 5114, 
n ont Ss VOUIU 141586 { termi- gouverneme po ‘ 1 l 1 1 Ÿ l1, ourr age 06 15 * 
C.-X. be + pe remercié tous ceux qui l'avaient! Marie-Anne-Agnès, née à l'hô-| ser cette année 1945 sans organi gs me nt Pour |voyage Paquette se rendit à l'école, Les} Fourrage No 2 $1, Fourrage No 3 4913, 
et Cie Ltée tenu e s durar € s ital de fan er manne ad de ne pan un deg PO ET M LT ls demeurent sur leur magni j dust voie net 51 
IMPORTATEURS EN GROS soutenu et aice d ant ces deux P: tal de St-Boniface, enfant de ser une petite tête de souvenir à Dauphin par leur|. I! a eu a, L. Ru élèves en lui offrar urs voeux ï e mercredi 21-nov ÉD ao si 
45%, St-Suipice © 136, ave Provencher derniers term Gérard Beauchemin ct de Mary! Grâce au dévouement de notre le long de la mont RP PT lui présentèrent une magnifique : W. No 3 #l!3, Fourra No 1 51 
te ' levouen ] > JO! > 1: { i- : b . 
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assistaient 1 ès grand nc srands-parents ‘enfar P " : D: pue 15 ; ; , Fout ù ÿ 
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: Jean- Sur voie net 5114 


s vétérans de la parois: À ty \ RER 
Ré-|tite mission du lac Dauphin s'est | cause. Ils alléguaient que la route | rent à la salle pour une partie dé} nous souhaitons la plus cordiale Le samedi 24 nov—CW. No 2 511: 


Somerset ge tmthert peste OT ré | + core pra eng pop hell ge ccm CE Grass Me À fl! 
mi D'Auteuil et Wilfrid Lavallée. | érigée en paroisse sous l’impul-|en passant par Ste-Rose rappro-| cartes intime. Avant le gouûter,| bienvenue au milleu &e nou Fourrage N $1, Fourrage No 3 491. 
Naissance Nos félicitations à ces jeunes hé- | “!0n héroïque du R.P. Lecoq et|chait le tourisme du grand lac! Mme Arthur Decelles lut avec] Elections Sur voie net 511, # 
{ : < Le D ù ù n n : , i 3 ? 1e 2 
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r à OU €! 4, frar é tu bon! Ponteix B TP PE. 
" s s UE | r « R Pp E 
é N manquez P : . : £ l K.1 Fr 
emp 14. Sans Re 
L à L( 4s te 
: nue ions né Saskatoon . “y 
Mr A K edy, C.Ss.R., comme 
y ent autres q MM. Siméon » PR j > * “lie 
fariage Viet R 4 et Mlle Rosé Soirée paroissiale liacre, et du R.P. C. McEllig 
, 4 2 À Ve . 
» 19 embre eu à ? tu à [me B * SR Ccre 
1 e à LT RP S Met é 
P Bun Quelaue H ; 
6 M B | F F R G 
‘ L£40o G chan Pa pa ‘ € [ it 
l l éce « 
Læ ‘ jue plusieurs | soirée fut | ‘ 
( I a ré Voie ton de Pp | a céré e, Mme W 
rAe Le: 0 : } ture. Le W_ Re a y J ’ 
Le Le À 
Ra à ariée tot n ] a mpagnee à gue 
: É Û Mme À. S 
Le L 
; ( ù Ur écep eut € à la ré 
\ VO £ 2 
R ee 1 « c M { W Viorga 
’ Une t fu fferte à M. € 
Ble chant par les filles Les honneurs du bridge allée-}, : 4 td f 
: r " Mn Ga 1 a D € fa 
Balade F par Yvette Du- rent à Mme Albert Gauthier et " paris : 
perreault Prière duo par! à M. Gérard Ph Les ga HT. FL ; G 
Thérèse Delave et G Rivière gnants au whist e Lu e ! Pi Me J € re. 
« t 
La locor € récitation par Ferro et M. A. Martinea Le } ant adresse 
Jeanr Fradette La danse /Sard favorisa M. le ré Demeé Po t n, les heureux 
des Fées”, par Cécile Martin pour le prix de présence, No-| jubilaires rec t la Bénédictior 
“Les Quéteux”, chant par plu-|tre prochaine soirée aura lieu le | Apostoliq Sainteté Pie 
sioure élève “Orange Blos dimanche 2 décembre à la e| XII. et la hé de LL.EE 
' es C VE rs ‘olor NN GG Tonahar : rr£ 
soms”, piano par Diana Paulhus des Chevaliers de € nm N.SS. P. J. Monahan, G, Murray 
“Docteur Gratis’, dialogue par Le Club Canadien et P. Pocock, des messages de Sa 
à arti + * se. »sté le Roi et de la Reine, du 
Normand Martin et Pierre Fra Avec un mois de retard sur les suisse rafniiite Matbièhe SAS 
, “The Gc 4 . * premier ministre Mackenzie Kin 
dette The Golden Rod”, duo | ,nnées précédentes, le Club Ca-!} : : 
par Laurette Bourassa et Beverly nadien a recomm le | ve he à | D à 
1 4 +! ‘1 tr à »+ à 4 r 
Randle Les soirées de Qué- |vités de sa onzième saison York, Ottawa, Montréal et Van 
bec”, chant ron quatre-vingt jeunes dode 
Au nom de la paroisse, le comi- ques de langue française M. et Mme J.-P. Gallant ont 
té prend cette occasion pour re-|pondu à l'invitation de venir -| cinq er ts: Albany, de Letel- 
mercier sincèrement ces vaillan- sister à l'ouverture du b. lier, Mme Marguerite Lyons, de 
tes et dévouées religieuses pour le  L'entrain des meilleures années à | Vancouver, C.B., Mme W. Rey- 
magnifique programme donné par été la note dominante de la réu- | nolds, de Montréal, Mme C. Smith 
leurs élèves, et qui ajoute certai- nion. Après la prière M. le Cha-|6t M. Frank Gallant, de Moose 
nement encore du crédit à l’Aca-!pelain fit une causerie sur les! J;4 Ils comptent & 
démie St-Louis constitutions du Club, soulignant | nf: in 
7 n en particulier le but du Club qui! 
Va-et-vient est de ‘rendre ses membres meil | Fe AE ER EN xs 
> ses embre sil- | 
rès un sé J tre 1ois |. » . M 
Après un séjour de treize n leurs au point de vue catholique ontmartre 
outre-mer, le soldat Gérard De- francais” 
et français . 
La distribution des prix de 


| laney est de retour chez lui. | On procéda ensuite à l'élection 


M. et Mme Maurice Carles sont de l'Exécutif pour la saison 1945- 
revenus de Winnipeg, après une 46. A l'unanimité Jacques Bel- 
absence de quelques mois. izèle, fut élu président. Sur scru- 


lieu 


français eut le 25 dernier 
dans Ja salle paroissiale, qui était 


| remplie de parents et d'enfants, 


Le programme de la soirée, pré- 


M d'UnS Eine BÉGTES deltins. Eugène Dubord fut élu vice- 
Willow-Bunch, et M. et Mme Jos. 
Fillion, de Moose Jaw, étaient de 
passage ici, le jeudi 22 courant. 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN “SOM-MOR” 


Chez tous les épiciers 


Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


TOUJOURS FIABLE 
VELOPPE HERMETIQUE 


PROTEGE L'ACTIVITE SASK. 


PRINCE-ALBERT 
Téléphone 2838 


Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert 
Le rendez-vous des Canadiens français 


Excellente cuisine, service de première classe à des 
prix très modérés. 


P.O. CAFE 


Adjoignant le bureau de poste Ave Centrale 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


SOYEZ 
CHARITABLE... 


ET FAITES 
DE L'ARGENT 
EN MEME TEMPS 


Avez-vous une chambre ou deux de disponibles dans 
votre maison? Oui? Alors pourquoi ne pas les louer 
à quelqu'un qui a besoin d'un logis? Vous rendrez 
service à votre prochain, et vous vous rendrez ser- 
vice à vous-même aussi! Prenez l'argent que vous 
ferez en louant ces chambres et placezx-le en cer- 
tificats d'épargne de guerre. Qui a dit que vous ne 
pouviex pas avoir votre part, vous aussi? 


Cetis annonce et ce message insérés per 


/ 
> | 
GA BREWERY 


LE 


LIMITED 


sur le paquet. 


président; Paulette Legars, Se-| paré par les Révérendes Soeurs | 
|crétaire-trésorière et Edna Loi-!et les institutrices fut exécuté a- | 
selle avec Lionel Préfontaine,| vec succès par les élèves, et fut 


| conseillers, complètent l'exécutif.! suivi de la distribution des prix 
faite par Mgr J.-A., Thériault. M. 
L, Savoie adressa des re- 
merciements et des félicitations 
aux parents, élèves et institu- 
teurs. 


| Invité à adresser la parole, le 
nouveau président, M. Belzele, se 
révéla de suite un habitué de la 
parole publique. Il intéressa vive- 
ment son auditoire en expliquant 
la ligne de conduite qu'il se pro- 


| l'abbé 


| Voici le programme qui fut exé- 


ose de suivre comme leader du > & 

Club Canadien, Dans une heu- ges 128 gt ms Hameeu; si 

reuse succession de saillies en Petit Mou Alouette n'aie pas 

jouées et de périodes sérieuses, il Peur de moi; L'Invitation à Cou- 

soutint jusqu’au bout un intérêt Per (dialogue); Mme la Marquise 

intense. Le petit Grégoire; Montez tou- 
jours; Les trois bossus, comédie: 


François Bourgeois mit alors le 


er a bonne 
dynamisme de sa voix puissante it; La bonr 


L'orchestre du couv 


au service de la partie récréative | 4Veniüre 0 gué; Mon chapeau 
de la réunion: son entrainante | d'Pa lle; La priére en famille; Un 
direction força même les timides | AMi de la lecture (dialogue): Bon- 

chanter à imons et ne grand maman; Ecole Joffre; 


à pleins po 
avec brio des choeurs d'ensemble 
que sans doute nos reunions Î 


Evangéline 


M. L.-P, Côté fut invité à adres- 
entnousi1- 


tures répéteront avec ser la parole à la fin de la soirée 
asme, î À et comme V ice-président de 

C'est le souhait de l'exécutif l'A.C.F.C., il! encouragea en- 
de voir tous les jeunes catho l- | fants à continuer leur bon travail. 
ques de langue française de Sas M. Jacque r Caron pré- 

renir le ler et le 3e L né dr ee DE 

katoon, v k ; sida cette soirée, en l'absence du 
dimanche de chaque mois au 


président, M. Octave Thériauit, 


Club, à 3 heures de l'après-midi . j , 
: « F | actuellement dans l'Est canadien 


Nos constitutions, à l'article Il 

disent: “Tous les jeunes gg À Les dames patronnesses du cou- 
TS 1s rancaise € e 

ques de langue française et « vent ont annoncé que des parties 


bonne réputation ont droit d'ap- 


n : de bridge se tiendront deux fois 
au Club Canadien”. 


partenir dans lle Beauche- 


ia 


| par mois sa 
A la prochaine réunion, le di-},;;j; dans l'après-midi, à partir 
manche 2 décembre, nous auTONS | 4, 2 décembre. Nul doute que les 
l'honneur d'une mie de S. #S amateurs et profe onnels y se- 
Mgr P. Pocock, évêque de Saska- |, + prébents. Il y aura un prix de 
toon, saison en plus des prix courants 


0 


M. Jea faire 
Nous parlons français ve Re ti de: 2 u" 
toyer les puils artesiens et 


Prescriptions remplies avec | commencera bientôt ses opéra- 


soin. tions. 
Vous trouverez ici tout ce qui ” js re none 
s'achète dans une pharmacie Duck Lake 
PHARMACIE Les gens de Duck Lake seront 


M A R ] E Fr ns doute heureux d'apprendre 
C e M. Albert Perret a fait l'ac- 
Entre Woelworth et le Théâtre ae de section tout 
Strand chez Ce terrain ap- 
de ASE 

TELEPHONE 2114 autrefois à M. Ambro 
11 réside actuellement à 


PRINCE-ALBERT, SASK. | bedes CB. 


Encore une mauvaise nuit? 
Vous ne pouvez dormir? 


A ceux qui s'agitent dans leur lit, ne pouvant 
dormir, nuit après nuit: à ceux qui reposent en 
quelque sorte, mais dont le sommeil est agité par 
de mauvais rêves et des cauchemars: à ceux qui 
s'éveillent le matin aussi fatigués que lorsqu'ils 
se sont couchés, nous offrons un remède tonique 
qui aidera à calmer et renforcir les nerfs. 
“Milburn's Health and Nerve Pills” 

Lorsque vous en aurez fait usage, il ne devrait plus y avoir pour 
vous de ces nuits fatigantes dues aux mauveis rêves et aux 
cauchemars. 

Prix, 50c la boîte, à n'importe quelle pharmacie. 

Assurez-vous qu'il y a la marque de fabrique, ‘‘un coeur rouge,” 


Ce remède est le 


The T, Milburn Co. Limited, Toronto, Ont 


ont quittés pour aller de 
meurer à Saskatoon. Une veillé 
d'adieu avait lieu à la salle pa 
roissiale, et Mgr M. 


RD, 


aussi 


Baudoux, 
leur présenta une table à! 
thé, comme souvenir des amis de 


| Cutkn 


€ 


ife 
Le bazar organisé par les Dames 
de l’Autel, qui eut lieu le 13 no- 


vembre, a été un réel succès, Les 
heureux gagnants des prix de la 


Prud'homme, rafle furent: Garry Mckeown (la 
| RAILS SE PREMIERE FUN poupée), Mlle Dorothy Hewson 
|(la dinde), Mme John Ruud (le 
Meyronne gâteau de Noël). 
| Mariages | Mile Blanche Murphy, garde- 
BOUVIER-—MARION malade qui a fait du service ou- 
LEDUC—BOUVIER | tre-mer, et qui est revenue ré- 
| Le 19 novembre eut lieu le ma- sig ge LE Pr ont ” 
riage de deux enfants de M. et} Tr | dat 


Mme Paul Bouvier. M. Eugène Foisy nous a quittés 


M. Albert Bouvier épousait le samedi 24 novembre pour pas- 
Mlle Léonie M: fille de M. ser l'hiver à Montréal, ainsi que 
et Mme Aimé M n, de Radville.! son frère, Charles-Edouard, qui 
M. Paul Bouvier, père du marié! est parti il y a quelque temps 
et M. Aimé Marion, frère de la pour Calgary, Alta. 
mariée, servaient de témoins. | ete tsppamees 

M. Robert Leduc, fiis de M. et Dollard 
Mme Raymond Leduc, de Glent- 
worth, ut t sa destinée à celle M. Stanley Arcand, de Maple- 
de Mile Bouvier. M. P.-H. Bou-| Creek, est en congé de quatre 
vier, grand-père de la mariée, et Jours chez ses parents. 

M. Raymond Ledue, père du ma- M. B. Weiss est de retour après 
rié, élalent témoins avoir été démobilisé, 


M. l'abbé Arthur Moquin bénit 
les deux mariages. Mme R. Tast, de Calgary, est 
M. Luc Bouvier et Mille Flore en visite chez ses parents, M. et 


Marion  assistaient le premier Mme A. Dufresne, vu l'état cri 
couple, tanéis que M. Jean Leduc |tiaue de sa grand'mère, Mme D 
et Mlle Hélène Fournier étaient | Dufresne. 

garçon et demoisel d'honneur RUE 7 HEAR RE UE 


pour le deuxième couple. Succès des coopératives 
Les jeunes mariées étaient gra- de l'Alberta 
cieusement revêtues de longues 
robes blanches avec voile et cou-! EDMONTON “Le chiffre 
demoiselles d'hon- d'affaires des cocpératives de 
l'Alberta pour l’année 1944, écrit 
La Survivance, s'élève à $98.- 
887, 579. C'est 20 millions de plu 
qu'en 1943.” 
“Notre province (Alberta) pos- 


et les 


ronne 


neur, en 


et bleu. 

Pendant 1 des cantiques 
exerces par dévouées reli- 
gieuses furent pieusement chantés 


rose 


a messe, 


nos 


per. nos Jens: M ta. Mar-\sède 353 coopératives. Elles 
COM M es Edna T1} ot, Denise, comprennent 110 coopératives de 
Alice et Evelyne Fournier ainsi 


44 de bestiaux 
15 de produits 
et de volailles: 5 


4 20 consommation; 
que MM. Paul Thuot, Bruno et 
Louis Roy. 


lai 


14 d’éleveurs 
itiers, d'oeufs 


Une réception d'une centaine|de grains de semences: 21 coopé 
vités eut lieu chez M. et Mme lratives diverses 149 syndicats de 
crédit. 


d'ir 


vier et la journée se ter- 


la salle mu- 


a ine soirée à 

nicipale 

Parmi les invités on remarquait, patrick, surintendant provincial] 
outre M. et Mme Ravmond Le-! des coopératives, signifie qu’une 
duc, MM. Paul, Emile et Anna somme considérable d'argent a 
Marion de Radville, M. et Mme été versée en ristournes aux co 
Emile Barsalou, MM. Georges opérate urs. Ceux-ci apprennent 
Jean Préfontaine, et M. et Mme 4/15! Par experience sensible 4 
Alfred Riel, de Lisieux; M. Henri! Pée fOUJOUrS Ge 8 06cuper ce 
Bouvier, Florence, Clara et Léo- °*S etiaires 
pold, M. Pierre Bouvier, Armand 
et Pierre, aussi de Lisieux, M. ct csoonensoscocnmeosennecx 
Mme René Leduc et leurs enfants 
Lucien et Thérèse, d’Assiniboia. | LE MAGASIN DE 


LINGE 


Va-et-vient 
M. Albert Marcotte v POUR DAMES 
élu par acclamation cor r 
village: les deux autres étant Mr le plus complet en 
Thuot et M. Arsène Smitl Saskatchewan 
Grand assortiment et prix 
RUE LEE très moderes. 
ur m est un des 


métaux qui ont le plus contribué 

à gag a £ e. C'est un allia- ? 
Le MORGANS 
dont il tient sa souplesse et sa lé- Avenue Centrale Prince-Albert 


| 


| géreté. 


|membre de la Société du Verbe 


| la 


| Plusieurs des Pères de la S.V.D., 


Winnipeg, Mon,, 30 novembre 1945 


uor 


DOL 


à" L Ma 


PARA 
An < 


Dr CHASE 


Paradol 


POUR MAL DE TETE 
ET AUTRES DOULEURS 


« 


Cortes Professionnelles 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Centrale 


INSTITUTRICE DEMANDEE 
nande ine institutrice 

e pour les grades i à 9 
l'école Joe lle No 4867 


Le terme commence le 8 Jan PRINCE-ALBERT, SASK 
ier Envovez soumissions à PRESCRIPTIONS 
M. J.-T, Letourneau, Lisieux, ARTICLES DE PHARMACIE 
Sask. BONBONS. PAPETERIE. ETC, 
Téléphone 2155 
, NOUS LIVRONS 
pubs dép DR E. À. SHAW 
Une soirée en l'honneur de M EE 


SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 


et Mme Fred Doiter eut lieu 


eur résidence le 16 novembre à 
quelie prirent part 125 person A Mage Mg 5 do je 0e 
et t ve les pres te léléphone 2170 Résidence 3354 
ts à M Mme Doit PRINCE-ALBERT, SASK 
25< ne 4 
le mariage Une belle a! DOCTEUR LEBLOND 
ni enlbe | ù MEDECIN - CHIRURGIEN 
’ et une bourse bic 
£ fut présentée pa Electro-Thérapie des amygdales) 
. Bureau 
e Alpho Pit De jo CA- snite 4-5-6, édifice Mitehell 
{ ( ffert De Téléphones 
A ie Sintalut Bureau: 1529 Residence: 1144 
! per peer douprtan PRINCR-ALBERT, SASK 
[4 et nag œaesneent . a 
fique gâteau ornait la table. Il \g 
p de divertissement H.-J. COUTU, CR. 
iimanche uivant une messe 
é 4 
d'action de grâces fut célébrée AVOCAT, NOTAIRE 


dans la petite églile de Sintalu-!Smnite 5 Edifice Imperia) Bank 


ta par M. l'abbé Poirier, PRINCH-ALBERT. SASK. 


M;'et Mme Dolter ont D'ONPants nn … 
Heï Made! Isabelle, Fran 
çoise, René et Clément FRANK D. CULP 
Mile Thédèse Dolter, de Les OPTOMETRISTE 
tock, était venue pour la soirée (Spécialiste de la vue) 
organisée en l'honneur de son 
oncle et de sa tante et est en 1105, AVE CENTRAL 
te chez ses parents de Sinta Ras dre pd 
idta | PRINCE-ALBERT, SASK 
; TT 
Générosité des Victoire de la CCF 
missionnaires en Saskatchewan 
hollandais WADENA-Le parti CCF 
DRE compte maintenant 47 députés à 
ROTTERDAM—Plus de mille  j'Assemblée législative de la Sas- 
missionnaires hollandais catho-!Litchewan à la suite de l'élection 
liques sont prêts à partir pour 4e M. Fred Dewhurst candidat 
les missions, et en particulier |} dans le comté de Wadena 
pour les Indes orientales, Un M. L. Whurst a obtenu 2,040 
mot à cet effet nous arrive d'un votes dans 43 bureaux de vota- 


tion sur 50 alors que son seul ad- 


divin (S.V.D.) de la Mission de | versaire, M. W. Beeching, ou- 
Teteringen. Dans cette seule|,,i; progressiste, n'a obtenu que 
Société, dit-il, 89 prêtres hol-|594 votes. 

landais ont été ordonnés pen-| 

dant les années de la guerre, Ce t 
nombre - ne comprend pas 27 |] = 

prêtres polonais S.V.D. ordonnés L acide du rein 
en Hollande, Eux aussi dési- 

raient travailler aux missions 


voleur de repos 


Bien des gens semblent ne jamais prendre 
une bonne nuit de sommeil; remuant sans 
cesse—les yeux grands ouverts. Îls s'en 
prennent parfois aux “nerfs” quand c'est 
peut-être le rein. En santé il filtre les poisons 
du sang; malade, les poisons restent dans 
l'organisme. Insomnie, maux de tête, cour= 
batures font souvent suite. Si vous ne 


étrangères, mais dans leur pays, 
on a tellement besoin de prêtres, 
depuis la persécution nazie et 
guerre, qu'ils seront proba- 
blement réclamés par la Pologne, 


empéêchés de partir en mission 
à cause de la guerre, ont mis à 
profit leurs heures d'attente en! dormez pas bien, prenez les Dodd—remède 
étudiant l'anglais, le malais, la! favori depuis plus d'un demi-siècle.  103-F 


médecine, l’ethnologie et l'agri- Pilules Dodd pour le Rein 


culture. 


Les transactions elevees 
rnéduiient 
le coût d'opération 


Les chiffres d'affaires du Wheat Pool au cours de 
l'année écoulée ont démontré d'une façon évidente 
le fait que plus la transaction des grains aux éléva- 
teurs est grande, moins élevé est le coût d'opération, 
Durant l'année 1944-45, |es Elévateurs du Pool ont 
réalisé un surplus net de $2,383,683. Ce surplus 
a pu être réalisé malgré le fait que pendant cette 
année-là le coût de manutention a été réduit de 2c 
le minot. 


Cette année, le fait qu'il y a eu une récolte moindre 
signifie que les transactions seront réduites et que 
les revenus provenant de l'entreposage seront de 
beaucoup plus bas que ceux de l'an dernier, parce 
que de vastes stocks de blé qui s'étaient empi 


pendant les années de guerre ont été ec 


es 


Le Wheat Pool a été fondé par les fermiers pour 
leur assurer un service à prix coûtont, Et c'est ce 
qu'il fait, L'économie réalisée l'an dernier par les 
evidente 


transactions élevées prouve d'une façon 


qu'il est tout à votre avantage de livrer votre grain 
aux élévateurs du Pool. 


Saskatchewan 


Pool Elevators 
Limited 


Bureau-chef: REGINA 


Winnipeg, Men, 30 neverbre 1945 


Notre contribution enfant æ= bonnomme sent 
, 21: eures abitués au totalitarts- 
’ l'UNRRA 8 éleve re et à la dictature, ils ne par- 


: $55,000,000 


AWA--Le premier minis- 


lent pas de régime totalitaire et 
de dictateur. On parle comme on 
pense 


e Mackenzie King à révélé que 
es véhicules-moteurs canadiens ! L'habitude des fausses nou- 
nt aidé à sauver les récoltes en !velles ent également exploitée 
tonlavie, en Tehé nvaaule lcontre les Canadiens français au 
et en Pologne. ( t æ q f nada et aux Etats-Unis Pre- 
onnaître en déf | relevé nez ce seul fait 11 y en « des 
en acilvités de NH} es Inaillie d'autres et plus odieux 
r és, à tusient un n rommencement d'inceñidie 
taire, ont également !se lare dans une synagogue de 
naport de ne Québec. Acrusations fausses con- 
Ce pport à n- tre les Canadiens français, grand 
e PT f L4 a'tapage pendant plus d'un mois, 
1#qu 3 € L € Atlantique au Pacifique. La 
844,912 : ‘ éme année, deux synagog!ies 
+ balance de $ 4° ent dans les provinces an- 
es futurs achat glaire n de rien dans les jour- 
On à aprf i ‘ er ors une petite nouvelle 
wpport off f Ê le de cinq lignes. Deux poids 
ent e à : de € res: mensonges: 
a f d« 147 ef aient à à _… 
omme de $4,40 { 


Le décret contre 
les écoles privées 
révoquées en Autriche 


—+ Méfiez-vous des 
agences internationales. 


Suite de la première page LONDRES—A Vienne, une 
Mgr Jesranles à ajouté lutte semblable à celle qui 
Quand a ’ ex mérnes! s'est déroulée à Berlin pendant 
gence ! ent rporat ces derniers mois, s'est termi- 
e. de licalisme ove et née par la révocation du décret 
ak te { He: ; abolissant les écoles privées. 
d . in À'4e A là suite d'une vigoureuse 
€ nnaitre. Quelic pathic protestation du Parti du Peu- 
à eus és age DO > ple autrichien (l'ancien Parti 
{france ét ’ de . social chrétien), le Gouverne 
. teur L « d ment autrichien decida que 
: TL ir les les écoles privées existant 
eu et les Allemands? Rien. selor svant 1938 (date de l'annexion 
P outume de l'Autriche par l'Allema- 
gne), auront le droit de re- 
Le corporatisme prendre leurs activités. On 
es q Kit de orport exclura seulement les écoles 
e, il a t un £ £ 1 qui étaient soumises à l'in- 
criards qu tompent il fluence nazie, Les écoles ca- 
tremblement hystérique: ji ont thoiiques ne sont pas compri- 
peur du corporatisme comme les ses dans cette catégorie. 


Rapport financier populaire 
de la Banque de Montréal 


MONTREAL,--La moderni comprennent #161,907,000 en espèces 
tante des méthodes bar devient n mont de # 063,000 que les au- 
de plus en plus évidente e de tres Dar doiv t à la Banque de 
nier rapport annuel de 1e de! Moniréal, ainsi que $60,417,000 de prêts 
Montréal qui, sous e ilga- | à demande. I1 convient de mentionner 
risée, accompagné de maintes aue les actions de compagnies, indus- 
trations, échappé enfin À la sécheresse | trielles et autres, ne s'élèvent qu'à 
conventionnelle de rapports de bar + 99 soit 1-33 de un pour cent 
que habitue ele de l'actif total 

La Banque de Mi à te et Læ essou s totales se chiffrent 
tet écartée de la forme c« crée 1 ir $1.715,93%4.000, ce qui constitue un | 
publier une histoire 1 êre ea ommet dans l'histoire de la 
trée qui expose, en termes courant Banque de Montréal, fondée il y a 
les développements de l'entreprise a 128 aïr ° 
cours de l'année de ie et qui tra- Les obligations de la banque—pius 
duit les faits saillants en de terme simplernent désignées par ‘Ce que la 
dont les banquiers n'ont guère l'habi- | Banque de Montréal doit aux autres 
tude, mais que tout le monde peut sai- révélent des dépôts au montant de 
sir $1,613.428,000, un autre nouveau  som- 

Ce rapport révèle l'établ ement |! met dar l'histoire de cette banque et 
4 record quant au nombre de dé- q réfiète bien la prospérité gé- 
posants et au montant total de res- | nérale du pays. Ces dépôts reprèsen- 
sources disponibles et 1! e les tent les épargnes et les comptes cou- 
moyens par lesquels la favo- | rants des entreprises commerciales, 

e l'épanouissement économique de financières et industrielles des mar- 
a nati en plaçant ses services À la chands, des fermiers, des pêcheurs et 
disposition de plus d'un million de des eitoyens ordinaires Le rapport 
clients dique que ces dépôts se sont accrus 

La vieille rubrique de actifdémo- de $200,000,000 au cours du dernier 

atisée sous le titre Ressources dont | exercice 

pose la Banque de Montée POS | PLUS de 100,000 PRETS PERSONNELS 
er Pt yee simples les divers item du Une autre illustration souligne que 
ilan: espèces, argent, placements, ac-| plus à*? 100,000 particuliers, au Canada 
tions, prêts à dernande, ressources ra- des citoyens qui appartiennent à 
pidements réalisables, obligations, etc. | toutes les sphères de la vie—se sont 

Le rapport mef en évidence le fait | adressés à la banque, au eours de l'an 
aue la anaue de Montréal a placé! dernier, afin d'obtenir des prêts per- 
plus d'un milliard de dollars dans les sonnels, I est particuliérement inté- 
obligations du gouvernement et autres | ressant de noter que 94 pour cent des 
excellentes Valeurs qui peuvent être olliciteurs ont obtenu le prêt deman- 
rapidement réalisées et qu'on désigne | Gÿ. ; 
ordinairement, en langage bancaire L n autre item encore explique com- 
sous l'appellation ‘ressources liqui-| ment l'argent déposé à la banque es! 
des prête aux Canadiens dans tous les cas 

FINANCE DE GUERRE logiques et utiles. Ainsi, l'argent pré- 

" aa à sé a PPS L' -ultivateurs leur permet d'a- 

es placements de cette nature méliore leurs fermes, d'accroître leur 
ps NC , ee res gr ré 0e production et d'aider indirectement 
la banc oi resque Ù US Ds à : - 
de son actif total. Ce ntant indique a sorper de et à la prospérité du pays 
à quel degré la banque à participé au Le compte des profits et pertes ré- 
financement de l'effort de guerre du i 5% aue les profits de l'exercice at- 
anads ? teignent $5,719,681, avant déduction des | 

Les autres ressources liquides”|, revenu et l'excédent de 

moi l'estimé de ces im- 
pôt e profits d'environ la 
| t aisse q $2.934,681, mon- 

HUILE DE CHARME No 100 ,,: faut déduire les paiements 
‘Ai i inaire ous forme de divi- 

Parfum pur d'Orient lendes atteignant $2,160,000. Notons en 

«t 4 Pi \ q es actionnaires ont tou- 

sqUIS,. MySTerIeux UrG- |çhe 60 pour cent pour chaque action 

N 1 b teil dr.!de $10 de la banque 

üle \} “4 Bouteille Après dédu tion des impôts et des 

MUILE 1 mare port i nent a actionnaires, les pro- 

DE € fits net pour l'année, se chiffrent par 

CHARME ayé 8774 681 

109 mba et, garon- Le total sans précédent le 1,400,000 

: déposants révèle l'excellente situation 
Commandez à ( du pays 

r mois, plus de 100,000 citoyens 

PARFUMERIE IDEALE, ENRG. nt obtenu des prêts personnels de la 
Casier 1352 QUEBEC, P.Q. Banque. 


ALEUR de ‘12,000 


sera construite au choix du propriétaire 


Cette maison 
dans la paroisse Saint-Fidèle, Québec. 


. Conseil 


113 
| FLEURIF, 


ou $10,000 remis en argent 


11 PRIX | 
DE CONSOLATION 
Un de $500 — Dix de $100 


nvert 


x est <0 en 


Obligations de la Victoire 
| # ; —— 
| $1.00 la part — 6 parts pour $5. 00 
: Adressez tre souscription ou 
| Comité de ‘Souscription 


| CONSEIL kèx | LAVAL 


No 12] 
| 118 FLEURIE 7 QUEBEC 
| Un reçu officiel vous sera adressé sous peu. | 


LE CHOIX QU PROPRIÉTAIRE SE FERA VERS LE 27 DECEMBRE 


ET SERA ANNONCE DANS LES JOURNAUX. 


LA LIBERTE 


ET LE. PATRIOTE 


M. Auguste Calvez, qui figurera 
programme du Cercle Molié- 


mm Les Canadiens 
français ont rempli 
leur mission SPA 


DR DR D D 0 RS 
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Le conférencier 
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a par 


Frégault 


1 appui 
Goyau, ( 
Chamberlin 

“Notre littérature, poursuit- 
il, n'est pas infestée de ce réa- 
lisme provocant et brutal au- 
quel hélas! je le cénfesse en 
rougissant, trop d'écrivains 
français nous ont habitués. 

“Il s'est publié, depuis quel- 
ques années, chez nous, des 
vrages tendancieux mettant à 
les sentiments les plus bas 
l'homme. Je ne crois pas que 
littérat puisse s'enrichir de 
Je ne crois pas que 
de ‘l'écrivain ,cons!s- 
à décrire, à dépeindre ou ex 
imer choses basses”. Et le 
iférenci dit quelques passa- 
ges de l'allocution qu'il pronon- 
çait, en janvier dernier, devant 
la Société des éditeurs canadiens 
du livre français. 
| Rôle de la littérature 


Y“La littérature doit être d'a- 
bord et avant tout l'expression 
de ce que l'homme porte en 
lui de noble, de grand, de bon. 

| La ravaler au niveau des Mon- 

| therlant, des Gide, des Deko- 

bra, n’est pas servir, au sens où 

ie comprends ce mot. 

| “A ceux qui me qualifieront 
de réactionnaire, je répondrai: 
“Si revendiquer la primauté de 
la morale, de l'honneur et de la 
propreté; si vouloir purifier 
l'air que nous respirons; si 
vouloir débarrasser nos jar- 
dins des immondices jetées par 
des mains étrangeres, c'est é- 
tre réactionnaire, eh bien! je 
le suis. 

Faire oeuvre d'art 

“N'allons pas 
que c'est faire oeuvre 
d'étaler grand 
célèbre écrivain appelait ma- 
ladies de l'âme et les maladies 
des sentiments qui affligent 
tre monde moderne, Je n'hésite 
pas à vous affirmer que je pré- 
fère, sans hésiter et de beaucoup, 
les excellents romans de Bazin 

et de Pierre L'Ermite qui nous 
exposent la vie telle qu'elle de- 
vrait être, aux tourments com- 
iplexes d'auteurs, qui, je le con- 
cède, ne manquent pas d'un cer- 
tain talent mais dont la lecture 
engendre plus de mal que de bien. 
Je fais ici allusion à toutes ces 
catégories de romanciers moder- 
nes qui, pour être devenus les 
maitres dans certains milieux, 
n’en demeurent pas moins de ma- 
cabres autopsistes, tels Dabit, 
Mauriac, Gide, Montherlant”. 
Le conférencier déclare que les 
pionniers de la culture canadien- 
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surtout croire 
d'art que 


au jour ce qu'un 


les 


no 


ne ont fait oeuvre d'art et cite 
les ‘Relations des Jésuites”, les 
oeuvres de Philippe-Aubert de 
Gaspé, etc. “Non seulement le 


catholicisme n'a pas refréné l'ex- 
pansion de notre pensée, mais il 
fut au contraire le levain néces- 
saire qui insuffle cette vie, la seu- 
e vie en laqu croyons 
la vie immatérielle.” 

“Presque toute notre 
ture constitue un ensemble co- 
hérent où se retrouve, sans rup- 
ture, la même ligne de continui- 
té, c’est-à-dire l'expression de 
cette tradition, la plus vieille de 
toutes les traditions françaises, le 
catholicisme. 

“Et tandis que 


français 
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nous 


littéra- 


la majorité des 
s'étendent 
de l'homme, sans 
côté moral des ses plaies, 
canadiens-français 
le veuillent 
chacun de 


su! 


sou- 
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it, qu'il 
eçon dans 
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ne 


non, u 
eurs Livres 
L'ame canadienne-française 


“Il nous est impossible d'a- 
voir un art ecanadien-francais 
si nos peintres, nos architec- 
tes et nos sculpteurs n'expri- 
ment véritablement l'âme ca- 
nadienne-française, cette âme 
impregnee de la lumiere de la 
foi et de la pensée française; 
de faire oeuvre littéraire, oeu- 
vre intellectuelle ou oeuvre 
morale sans y méler une gout- 
te, que dis-je, sans y verser 
à flot la pensée religieuse, le 
parfum et l'encens et les ryth- 
mes emouvants des offices de 
l'Eglise catholique” 


Le conferencier s'élève ensuite ! 


la | 


Mme Elisa Houde qui tiendra 
le rôle de la tisserande dans 
L'Homme blanc 


contre 


näle par 
tiendrait 


tout projet d'unité natio- 
une éducation "à ne | 
pas compie des diffé- 
rences de langve, de religion, &e 
et prône l'union, par le 
respect des caractéristiques eth- 
niques de chacun 

En terminant, 
fait 
ment supérieur spécialisé puis 
“Les nôtres s'afärment dans tous 
les domaines de la culture, et 
j atteste que ce rôle, que nous 
étions à jouer sur cette terre d'A 
mérique, ce rôle, nous ne l'avons 
pas trahi! 


cuiture, 


l'hon. M. Côté 


Visite aux cimetières 
canadiens en France 


Une personne d'un de nos cen- 
tres manitobains nous fait tenir 
la découpure d'un journal fran- 
çais dans laquelle on décrit la vi- 
site faite par les citoyens dc 
Courseulies-sur-Mer, en Norman- 
die, au cimetière des soldats ca- 
nadiens, de cet endroit, morts en 
héros sur le champ d'honneur. 


Tous ceux qui 
membres de leur famille parmi 
ces victimes, seront heureux et 
réconfortés de lire l'articulet 
dessus mentionné, que nous 
produisons ici: 


comptent 


C1- 


re- 


| Le souvenir des soldats cana- 
diens, qui les premiers débar- 
quèérent sur nos côtes et nous dé- 
livrérent aux premières heures 
du 6 juin, demeure très vivace au 
coeur de nos populations. 

| Aussi l'initiative prise par la 
municipalité d'organiser une vi- 
site à leur cimetière, à l'occasion 
du ler novembre, a été accueillie 
lavec le plus grand enthousiasme. 


| Jeudi après-midi, une foule 
nombreuse s'est rendue à la né- 


cropole où dorment 2,048 héros. | 


Les communes voisines, Graye- 
sur-Mer, Reviers, Fontaine-Hen- 
rv, avaient fait le même geste. 
Plus de 3,000 personnes se trou- 
vèrent réunies sur le plateau de 
Reviers. 


Canalisées par un service d'or- 
dre discret, elles se réunirent près 
du Calvaire dominant les tombes. 
Là se déroula, dans une atmo- 
sphère de ferveur et de recueil- 
lement, une cérémonie des plus 
simples; dépôts de gerbes par les 
municipalités et les sociétés lo- 
cales, minute de silence, sonnerie 
[(Aux Morts), et enfin absoute 
donnée par M. le Curé de Cour- 
seulles. Les assistants se retire- 
rent ensuite aprés avoir fleuri 
toutes les tombes, 


Belle manifestation, toute de 
dignité et de reconnaissance, dont 
le souvenir restera et qui ne 
manquera pas de se renouveler 
dans les années qui 
l'exemple d'un pélarisage sacré. 


——— Appel en faveur 
des missions détruites 


_ 


[Suite de la première page! 


prêtres et 36 frères ont perdu la 
vie, À Manille, la cathédrale, le 
séminaire et l'université catholi- 
que ont été détruits; plusieurs é- 


coles et presque toutes les égli- | 


ses ont subi des dommages qui 
s'élèvent à plus de $150,000,000”. 

| “La hausse du coût de la vie 
est une autre source de préoc- 
cupations en Chine où les prix 
sont de 250 à 500 fois plus éle- 
vés que ceux d'avant-guerre. 
Les missionnaires ont dù tout 
vendre et travaillent, comme 
ouvriers, dans les industries 
textiles pour gagner de quoi vi- 
vre et pour aider, avec leurs 
moyens limités, les nécessi- 
teux qui sont nombreux”. 


“Tout en attendant une amé- 
lioration de la situation, nous de- 
vons dès lors maintenir vivantes 
les missions qui existent encore 
et reconstruire et développer 
tout ce que nous pouvons pour 
jeter les bases de nouvelles mis- 
sions plus tard.” 


Remerciements du 
Très Saint-Père aux 
Américains 


ROME-—Sa Sainteté le Pape 

Pie XII a adressé la semaine 
dernière ses “meilleurs voeux, 
ses souhaits et benédictions au 
généreux et bien-aimé peuple 
américain” pour le secours qu'il 
a apporté aux victimes de la 
guerre. 
* Le Souverain Pontife rece- 
vait en audience le Dr Charles 
Muzzicato, de New-York, pre- 
sident national de l'Association 
américaine de secours médical 
pour l'Italie; il lui a parlé en 
anglais. 

Le Dr Muzzicato, donnant ji- 
ci son opinion de médecin, a 
dit que le Pape “ne semble pas 
tres bien. ,. il travaille trop”, 
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qu ‘une se seule langue GE 


{Suit 
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aucun debat au Canada et que 
ceux qui esperent qu'une seule 
de ces langues survivra s'abu- 
sent grossièrement. 
Bilinguisme du Canada 
reconnu 


Notant que l'on fait des efforts 
réels, aussi bien dans les milieux 
de langue anglaise que de lan 


gue française, pour apprendre ces 


|deux langues officielles, le dépi 

ité de Vaudreuil-Soulanges a en 
core énuméré les noms de quel 
ques visiteurs anglais célèbres 
iqui ont formellement reconnu le 
caractère bilingue du pays: Leurs 
|Majestés le roi et la reine, MM 
Winston Churchill, Anthony E 
den, Clement Attlee, aujourd'hui 


même, nos gouverneurs-généraux 


letc… il a fait Lea oi encore 
(qu'après des siècles que ce fait 
est reconnu la conférence de San 
(Francisco a prouvé tout récem 


|ment que le français et l'anglais 
sont toujours les deux langues 
officielles de la diplomatie. Tout 
cela devrait convaincre les Cana- 
Idiens qu'avant longtemps ce se- 
ront ceux qui ne parleront que 
[l'une des deux langues officielles 
du pays qui seront l'exception. 


Les conservateurs 


| Il a dénoncé les conservateurs 
progressistes de l'Ontario qui ont 
fait leur dernière campagne en 
accusant Québec d'accaparer les 
allocations familiales, une faus 
seté, et en demandant que l'on 
ouvre les portes du Canada à 
l'immigration. Il a souligné que 
les attaques dont Québec a été 
l'objet à cette occasion étaient in- 
justes, comme le sont celles aux- 
quelles se livrent encore aux 
Communes certains députés con 
servateurs. 


Le comité conjoint 
du drapeau 


(Suite de la première page) 


M. George Drew, n'a pas non 
plus voulu dire ce qu'il pensait et 
s'est contenté de déclarer: “J'ai 
sur le problème du drapeau des 
vues très précises, mais je laisse 
au prem ninistre du Canada ce 
| problème" 

Le premier ministre de la Nou- 
velle-Ecosse, M. Angus L. Mac- 
Donald, croit que le drapeau de la 
Nouvelle-Ecosse est parfait pour 
{cette province, mais pour le 
Canada tout entier parce qu'il 
manque l'Union Jack. 

De son côté, M, J. D. McNair, 
du Nouveau-Brunswick, affir- 
me que nous devrions avoir un 
drapeau bien distinctif, mais il 
n'a pas voulu préciser son affir- 
mation, à savoir si oui ou non 
notre drapeau devrait porter 
une miniature de l'Union Jack. 
| M.T. C. Douglas, de la Saskat- 
chewan, ne veut pas se compro- 
mettre non plus sur le sujet, et 
suggère: ‘Pourquoi pas un poulet 
sur notre emblème national?” 

M. Walter Jones, de l'Ile du 
Prince-Edouard, affirme que les 
gens de sa province ne s'embar- 
rassent pas de cette question, mais 
personnellement :il se demande: 
“Pourquoi pas le bon vieux dra- 
peau britannique?”’ 

M. E. C. Manaing, de l'Alberta 


pas 


lui 
Iu] 


dit que cela ne concerne pas du 
tout l'Alberta. De même le pre- 
mier ministre manitobain, M 


| Stuart Garson, qui sourit et ne 
veut pas se mêler à la discussior 

On n'a pas pu rejoindre 
John Hart, de la Colombie cana- 
dienne, pour compléter l'enquête 
auprès des chefs provinciaux 


Joliffe réélu chef de parti 


E.-B. Jolliffe a été réélu chef 
du parti C.C.F. d'Ontario, au 12e 
congres annuel du parti, à Toron- 


to. Environ 400 délégues approu- 


vêrent à l'unanimité la réélec- 
tion de M. Joliffe, qui fut pro- 
posée par M. C.-H. Millard, d 
recteur canadien de la United 
States Steelworkers of America 
(C.I.0.). 

La circonscription politique la 


plus peuplée du monde est la pro- 
vince de Kiangsu, en Chine, avec 
une population de 36,469,321 dans 
41,818 milles carrés. 


DEMANGEAISON 
ARRETEE © mr us 


OU ARGENT REMIS 
Pour soulager vite ls démangesaison esusée par 


te, gale, pustules, etc, em 

; PTION D. D. D. Liquide 
médicamentée, pure, rafraichissante. Nob grais 
peuse, non lachante, Soulage prompmteiment ls 


démungenison vive. Ne souftres plus. Demandes à 
| voire posrmacies la PRESCRIPTION D, ©. D. 


cription s'établissent comme suit dans 
poursuite des objectifs paroissiaux | 
Admiral 25% | 
Albertville 63 
ARR isbisriiihticmninsiéniies 78 | 
Alida $30.00 
Arbortfield 86 
Assiniboia 94 
Baldwinton #10.00 
Batoche .. 91 
Battleford 75 
Beacon Hill $5 00 
Beauval 109: 
Bellegrade 104 
Bellevue 119 
Biggar 50 | 
Big River e‘ Bodmin 100 
Blaine Lake 116 
Bonne-Madone et Raynaud 37 
Butte-du-Paradis 107 
Cabana 20 
Cadillac 43 
Cantal 5 
Carrot River . 22 
Cochery 85 
Cochin 208 
Cocerre 116 
| Coronach 85.00 
Courval 128 
Crystal Spring 29 
Cut Knife 40 
Debden 10 
Del 187 
165 
108 
Dodsland 50 
Dollard 28 
Domrémy ; 125 
Duck Lake 72 
Dumas 3 
Edam 109 
Eldersley 54 
Fairholme 38 
Ferland 66 
Fishing Lake . Su 134 
Forget ÿ Ê ’ 10 
! Frenchville 48 
Gravelbourg 137 
een Lake $10.00 
Gull Lake 103 
Hafford 109 
Hoey 112 
Jackfish Lake 71 
Kelvington 90 
Lac d Ours 120 
Lac M F: 100 
Lac 
Lac 
Laflèche 
Laventure 
Leask 
Lebret 
Léoville * 
Lisieux 
Maidston 
Makwa-Sud 
Maple Creek 
Marcelir 
Marieval (1 
Mayfair 55.00 
McKagi je 11 
Meadow Lake 100 
ne SRE ne 165 
110 
artre 1( 
Battleford 
Side 
L_2 
Marie 
-Albert 
e 
Qu'Appelle $25 00 
Rabbit Lake 100 
Radville ' 
Régina 
Richard 2 
Rosetown d 
St-Brieux 290 
Ste-Colette 6 
St-De 26€ 
80 
ga 
90 
50 
103 
12 
20 
130 
44 
138 
92 
55 
150 
= 120 
$, 
74 
I 122 
ount 182 
Vond 275 
Waka 86 
Wauchope 25 
Whit Star 2 
wi -Bunch 84 
Wolsele 32 
Zénon Park 108 
Total des peroisses qui ont fait rap- 
port: 113 
Total des endroits qui ont atteint ou 
depasse le object 4 
Total des endroits qui, durant ! 
derniére semaine, on outé à leurs 
ersements antérieurs: 2 
Pour pius amples détails et toute 
information, s'adresser au Secrétariat, | 
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Détail du vote 
Voici le detail du vote pour 
les resultats 
le parti de M 
gl — Volkspartei — a ob- 
voix: le parti 
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168.856. Il reste 
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indéecis, et douze dont en n'a 
s encore de résultats. Selon 
régime de representation 
oportionnelle qui fonctionne 
Autriche, le groupe de droi- 
aurait 86 à 88 sieges, sur 
a l'Assemblée nationale; 
74 et 77, 
les communistes, de 3 à 5. 
date, les trois partis sont as- 
rés respectivement de 76, 
et 3 sièges. 
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814 votes, contre 43,074 pour 
communistes, et 42,564 pour 
aroile., Le renver 
‘ent du vote de la zone ri 
rapport aux autres 

le fait abondarnment 
que le vocabulaire 
ique dont les Soviets font 
ge couramment n est 


iflage. 


avec un 


cette zo 


de 
1sse 
zonc 


uve ae 


que ca- 


Lac artificiel de 


80 


0’ 


ing 
a 
sine 
000 
chir 
de 
rect 
sa 


a 


L'un des 


qui 
tau 


ete 


milles de long 


TTAWA — “L 
Citizen dans une nouvel 
it que construction de l'u- 
hydroélectrique de $50,000 
sur l'Outaouais à Des Joa- 
n créerait un lac de 80 milles 
long et obligerait le C.P.R 
nstruire plusieurs milles 
oie principale. 


Ottawa Even 
s e 


LE 


a 
de 


ipaux facteurs 


14 
1e 


prin 
a contribue 
x den 
l'expa 


à rabaisser 
-talité tuberculeuse 


de 1 


a 


on a cure sanato 


riale 


La souscription 
en Saskatchewan 


D 


les 


résultats de 


après les rapports reçus au 23 nov 
la campagne de sous- 


1 Vonda, Sask. 
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Lo toux qui persiste. 
La toux qui importune 


C'est une sorte de toux dont il est difficile de 
se débarrasser, celle qui vous dérange durant le 
jour vous tient éveillé la nuit. 

Pourquoi ne vous procurez-vous pas une 
boutei sirop “Norway Pine” du Dr Wood? 
Vous verriez avec quelle rapidité vous serez 
soulage de celle toux 

I agit promptement et effectivement, allant 
dégageant la pituite, calmant l'irritation des voi 
stimulant les bronches 

Ce remède du Dr Wood est sur 

Prix, 35 la bouteille, Grandeur 
environ 60 sous chez tous les 
T. Milburn Co. Limited. To 


et 


le de 


du ma 
et 


aux causes 
es respiratoires 


le marché depuis 48 ans 
family” qui contient 
phart naciens 
Ont 


sous 


fois plus 


The 


onto 


| Le Coin du Collège . Gravelbourg 


A l'étud m'arrive parfois de ! un professionnel s e théâtre, fl 
L a te pour regarder ce q fa ta tout | 
e passe aut Alors, je me de A s Nous commençons 
n ’ t bien nm P O—64! M-45! “Bing A 
s | certa s t [1 s à À ent i que 
\ 1x gard A iésespe de per 
e q acneve pas 1€ not ; dus ip lants 
’ ncé: j'e e sûr tir 
er L L ; M ‘ me crie à 
t L à 
ca} € ag . On perd s c'est 
O ces isés ns! Je veux Ains à &« a 
€ ment » ire r: 
€ a Ê queiqué le irais pas tern er 
t 16 x,ce A 
, £ préser:- 
ë . t ieux t l 1e \ gent 
O 1 bea verts wn à hea c égie ‘ 
f 1 + \ 
: I Û e pouvant se dis 
} 1€ ' 
+” guer ï 1 Ce £ ecours 
vo € ét 1 : 
1 gt t sa 
L Die prese I t le nous Il 
Î gt ) 1eiecte ë ’ pag 1 t e 
I ge des Ci aires mpagnie d 7 
da a “pl pher n 
« npag t a I s et 
\ 3 it in ‘ I te on 
1 « rire P« i gnement 
{ 1 e\ su tre € t 
! { | t bot 
€ s pose te 1ans Ne : + 
cuille \ : er à ‘Frisco 
vo y arrêtez pas! Hélas! “Al c ’ 
a est Le t ‘M JAUVTre « 
. » +4 L'autre, le Manitoba peut se 
um] comme tu maimenes te: : + 
à gi er d quelque chose! Ce 
pauvres méninges! Tu vois bien » 
111 : à t pi le q ient de St- 
juelles n )Jeuver Dius 
A F Laurent. Don due pour nous, 
ce problème d'algèbre iblie Ca à . 7 get 
pré pri "A assure Îla ctoire d Canadiens 
ilina, oublie saint a as! “out # à 
on ado | pour cette sais Pauvre Domini- 
cela est bieh trop difficile pour 
#è : 1 que toujours à l'âge des illu- 
toi. Tiens! je vais te dire, tu tra- 4 
} : | sions 
vailles trop. 51 tu voulais causer . 
+ Jean BERARD 
du gouret, par exemple 
“Te vois-tu sur la glace? Te 


Causerie de la 


vois-tu dévorant l'espace pendant 


que tes patins touchent à peine Survivance francaise 
la glace? Attrape la rondelle; dé L: 
totie cet avant. passe, non, tire a prochaine émi sion du quart 
AIT 0 F- d'heure mensuel du Comité de la 
re Un point, det trois + A 
Ë 4 s Survivance Française à Radio- 
Entends-tu cette foule en déli C à ; : : 
Pise 7. OL te anada aura lieu le samedi 1er 
qui t'applaudit? Après nl 74 “He, | décembre 1945, de 5 h. à 5 h. 15, 
1 ira uster un ift K. | 
1 : "+ r- ou ster bon bif ”< k.|p.m. Le conférencier invité pour 
Quel >ifteck, sapristi, quel if- |cette émission sera M. / phonse 
teck? Tiens, un bifteck juteux, | Désilets, de Québec, président du 
| tendre, gros comme ton cahier, é- Conseil diocésain de la Société 
pais comme ton manuel d'algè-|Saint-Jean-Baptiste de Québec. 
bre!” Ouch'! j'ét: à me manger M. Désilets a intitulé sa causerie: 


{cum laude”, Admettons qu'au dé- 
| but 


| mandements de la volonté. | 


“Sous les batteries de Québec, 

Le Comité de la Survivance in- 
vite tous nos compatriotes de lan- 
gue frark du Canada et des 
Etats-Unis à être aux écoutes le 
ler décembre, à 6 h. du soir, pour 
cette causerie, 


le petit doigt. le lutin a disparu 

Morale: habitués du gouret, mé- 
fiez-vous de ce visiteur 

Le dimanche 11 novembre, nous 
avons inauguré notre saison de 
gouret. Nos joueurs y ont mis tou- 
te leur ardeur et toute leur adres- 
sans toutefois réussir ‘“‘summa | 


aise 


Le diagnostique des lésions mi- 
rimes causées par la tuberculose 
à son tout début dépend pour une 
large part de l'épreuve à la tu- 
berculine, de la radiographie des 
poumons et de l'analyse des ex- 
périences, 


se, 


de la saison, les muscles ne 
répondent pas toujours aux com- 


Mais il n'y a personne de décou- 
ragé. Avec le temps et la pratique 


nous aurons bientôt nos joutes 

d'antan: nous aimerions à faire ONE MENT NE TE TU f 
savoir que la rondelle est venue 

en contact avec les lèvres de no- LES MARCHÉS 


tre Etienne; ce qui lui 4 valu une 


visite gratis chez le médecin PRIX DU MARCHE DU 
Si j'étais Cyrano, je vous dé- MANITOBA 
è . 2 En raison de la grève de nos 
pelndrals ce promontoire de chair journaux quotidiens de Winnipeg, 
ous le nez d'Etienne: mais le pau- il nous est impossible d'obtenir la 


liste des prix du marché. 

grettons ce contretemps 
Nous publions ci-dessous ceux du 

marché de la Saskatchewan: 


Nous re- 


souffre 
ans augmenter 


rdi soir, 


assez d'avance 
douleur 
avions le bon- 


re garçon 


sa 


nous 


heur d'assister a une seance. de | sask, Co-Op. Livestock Producers Ltd, 
vues animées, donnée par M. Cor- Régina 
beil, représentant de la marin “ 26 novembre 
j + v jus 1,05 iv — 

marchande canadienne, dans le! D"illons, jusqu'à 1,0 Veil 60-911.28 
but de recueillir des fonds pour rene $10.00—$10.75 
PARATRS Moyens $ 8.508 9.50 
les marins blessés, Ordinaires $ 7008 8.00 

Nous somimes fiers d'avoir pu Hi Bouvillons au-dessus de 1.050 

r * ar s £ .| 2e  ChOIx $11.09—811.0 
faire notre petite part pour aide Bonÿ $ 9.50—#10 00 
nos gars de la marine Sp ; 8.50—$ 9.50 
, rdinaires 100$ 8 

Il n'y a rien comme un grand! Génisses— ‘ ee 
congé au milieu d’une semaine; 4e RADEE 207-400 
lors, mercredi à l'occasion de la | Moyennes 251 se 4 
a10TS, $ ! Moyennes 1.50—$ 84.00 
fête patronale de notre dévoué Ve HIDE $ 6.00—$ 7.00 
recteur, nonobstant les protesta- ps choix # 810.508] 1.00 
tions de plusieurs élèves (!) il! Movens 2 15 
fut décidé que nous serions privés! Vaches— 

Bonnes 


de classes toute la journée. Pour 
plusieurs, “congé” veut dire tren- 


Moyennes 
Taureaux— 


y. ti à k Bons 
te minutes de plus pour dormir le  G;dinaires 
matin. Imaginez le bonheur de Vaches et génisses à er 
Bonnes 
trente minutes de plus dans le lit,! Movennes 
baigné dans la douce chaleur des Ordinaire 
ë cnisses à 1grail er 
draps et des couvertures, et de | nonnes sas LV N 
penser que devant vous, toute une Pen aires 
aches à engraiss 
grande journée se présente, vide. moines SIT 
vous de ] l'employer comme bon  Ordinaires 
hanté Veaux de boucherie 
vous sembiera, Ordinaires et moyens #10,50—$11.00 
Le cor gé s'est passé en amuse- Nourris à l'1erbe $ 6.00—#10.00 
ñ Agneaux 
ments variés: quilles, ping-pong, Bon: #10.00—#10.59 
gouret. utons 
"e A Pesants $ 300$ 400 
Pour mettre un point final di- B. £ 400$ 4 50 
gne de ce congé, il fallait une soi- ! Ordinaires $ 150—$ 3.00 
; 1 , 
rée de Bingo. Dans la salle de ré- ; refus SR RATENS 
création, ce fut bientôt un chari- Beurre de cerémerie 34 
vari indescriptible. OEUFS 
’ orage : Grade A, gros, la douzaine LA 
Avec notre Louis St-Arnaud Grade A. moyens LA 
ri p » r 1 x Grade A, poulettes 37 
qui e comme - ; 
jui parle comme un commis Grade B 37 
voyageur et qui gesticule comme! Grade C 4 
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1566 ST-DENIS, MONTRE£AL 


te 


ue tiret représente une lettre du mot. Le dernie 
LA + o nsonance des autres unis bout & bout 
a De: p depuis son arrivée de l'école et 
‘ 4 3 se sent la tête lourde et fatigu 
26 e à prendre ee A sine 
e À tr r i “aune ne eritabie 
' ‘ ét ” ne pête en forme de 
f dé eux + ts appelés pair 
ex ra ne de re que ce pâtissier ferait 
3—Pierre € athlète pro‘essionnef Tous les soirs il enlé 
ç e à à bonne heure. Il prer 
C De ce façon conservera sa f 
ù le que s'installa ar 
t le t a e a ’ 
: avons ‘ous n ons pa 
… au biuiren sélectif pour t 6 à 
…_— Ure organisation à c ge 
e 
{ pat est trés Elle t c 
és ctoire a era _ 
’ { 
7 s'écoule vers € 
C es ent ar a a Î le 
te Le a se ! De ne E L 
L l’écoli 
e Sou de l’écolier 
curite porta 6 f 
‘ € Monta fe le À e à 
f F de cetts f 
es me c« ’ es. Nous 
( jue se tr B 
1 là ‘ e 1€ 
à le d e “à être frappées } f: 
le ma cachette et! monnait L' ou 
e £ de bat Dea ronas, en ) Le 
eng g! ä effigie du ) i4 
fe f nr juide, a-!b intes. Nous ét | 
et et chauffé t pre à co e monde 
é d de nombreuses Ayant resté quelque (a) 

° € rtis en belle feu a Banque Royale du Canadi: 1 
le « € { Ottawa, je fus envoyé à la Bang 
Dans moi vel état l'on me lRoyale de Winnipeg. Je restai 

une semaine, losqu'un nnête 
homme du village de Notre-Dame 
de Lourdes vint me cueillir. Il me 
mit bien précieusement de 
porte-monnaie, À gare 1 
qua me la car il1 croyait 
pas avoir assez de « g« H 
reusement neut p bes | 
m J'arrivai à la nt ( de 
meure. U gentille petite fi 
après avoir bien embrassé soir 
papa, eut le bonheur de me rece- 
voir 

“Ce sera pour t'acheter ce qu 
te plaira, petite”, lui dit son papa 

“Non, papa. Je ferai le sacri- 


fice de je donner pour le 
l'Ecolier. Nous devors donn 
sou par mois, pour le fonctionr 
ment de l'Association d'Education 

N'est-ce pas bien, papa?” dit-elle. | 


er un 


Q.—Par quels pays fut 
construit le canal de Panama? 


R.—Commencé par la France, il}. “Cela est très beau, répondit 
fut terminé en 1914 par les Etats-| celui-ci, Le petit Jésus est content 
Unis de toi”, et il la baisa affectueuse- 

e À ment. 
Q.—Comment se nommait Et moi, me voilà dans une peti- | 


l'ingénieux français qui a édi- 
fié la tour Eiffel? 


te boîte de fer, dans le pupitre 


R _ Gustave Eltte! de Denise Delaquis Je suis fier | 
” NUSIAVE BAR! dètre parmi ceux qui aideront 
° une belle oeuvre, t » que l’Asso- 
Q—Quel nom donne-t-on clation d'Edueution. puis ‘le ré] 
à celui qui use les moeurs tléchis dana:te fond: db 14 cachet: | 
des insectes” te à Denise et je me sens fier| 
R.—-Entor ke “u d'être ‘“Sou de l’'Ecolier” 
Q.—Qu'est-ce qu'un traque- Rosée du MATIN, 
nard°? école de N.-D, de Lourdes 
R—Un piège tendu à quel grade XI. 
q ee RUSE s M3 ; 
# Deux Américains discutent sur| 
Q.—Que signifient les ex- leurs ancêtres | 
pressions suivantes: a) vider Les miens étaient dans le! 
son sac; b) homme de sac et Mayfiower! dit l'un 
de corde; c) un sac à vin? C'est rien ça, répond l’autre 
R d tout ce qu'on a sur | les miens étaient dans l'arche de 
b) } e qui mérite les | Noé 
I grar châtiments: c) un i Ah! reprend le premier; dans 
vrogne | auelle section d'animaux? 
TRANGE MAIS REE 
Faits peu connus des catholiques 
Par M. j,. MURRAY Service de nouvelles N.C.W C 
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or Tstron., 
St Aurelisn ,Stends en the 
Street ont jp all the 
bulchers shops are 
grouped . 


the Church of her 


4 tt 
} le cett 
14 OF COLOGNE WAS USED AS | 
NUIA Hay-BARN DURING THE 
(1 FRENCH REVOLUTION prin 
24) à rer u P: 
à à Don ne } n 
se CŒœnbares. à 
ST ROCH is sluays pictured with L ‘ 
8 dog, ST HUBERT with à sta - Ji 
and ST FRANCI3 wath the wolf” s 
he tamed . ‘The symbol of . pi » 
Me Domimicans i$ à Re f 7 
dog with à torch im 
bus mouth EG Lol : 
4 l 
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> 
qu 
e l« e de 1 10ge e loup au a à .C 
« d atic < vmbole des Dominicair 
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a n, Sa est e 
L s t P 
18 Le aise 4 , 
° où t A re e Le ” an , k 
l'atts que : sints t se 13 — Pi 
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Semez le blé de Nosl 
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CA CIBERTE ET LE 


PATRIOTE 


Directrice: Mère-Grand 


Les oiseaux de neige 


( ante « ime 
“ pouvez 10 
Quand le rude Equinoxe, avec son froid cortège, 
ée future, voulez Quitte nas horizons moins hospitaliers, 
we ne a ! Sur nos champé de frimas s'abattent par milliers 
Ces visiteurs ailés qu'on nomme oiseaux de neige. 
4 
- : Des graines nulle part! Nul feuillage aux halliers 
" x P Contre la giboulée et nos vents de Norvège, 
About Les Seul le regard d'en haut les abrite, et protège 
ne Ces courriers du soleil en butte aux oiseliers. . 
Chers petits vovageurs, sous le givre et la grêle, 
Vous voltigez gaiement, et l'on voit sur votre aile 
Luire un premier rayon du printemps attardé. 
re 
Allez. tourbillonnez autour des avalanches; 
au bout d’une qua- Sans peur, aux flocons blancs mêlez vos plumes blanches; 
1e l'herbe frêle Le faible que Dieu garde est toujours bien garde! 
bec èron Louis FRECHETTE. 
en gerbe sa- Si HS à ss 
Le formeront le 
Noël f nissant er 
‘ npêtre le passé 
( € aver mage de la 
les ie la terre 
Île déserte à vendre | 
L le Angleterre et de 
‘ nbreux îles et 
émineé Beaucoup 
Q nt encore ha- 
1€ ipient rapi-| 
L s se plai- 
pas de cinéma | 
autrement grave, | 
: er de médecins et de 
« ts. Ils s uient. Leur | 
ie, Bref, ne sen con-| 5 Pt à 
I Au émigrent-ila | ER à Se 
près les autres sur la ei PASSES RSR CNE NE Un F4 
E jue l'ile de St-Kilda, SAINT NICOLAS 
à] à mer d'Irlande, qui comp- | | 
près de deux cents habitants, | 6 décembre 
quelques années, vient d'é-; ; 
é iée par ses derniers oc- Le patron des enfants ! Les a coupés en p'tits mor- 
ts. Désormais, elle servira ; D RAS MSP ceux, 
nent de refuge aux oi: . Rien ne saurait donner aujour- | Mis au saloir comme pour- | 
j ’ d'hui une idée de la popularité | ceaux. | 
S iétaire. sir Reginald | nt jouissait autrefois le bon : Fe 
j j A . 4. Aslsaint Nicolas. Il n'était pas venere Sept ans apres (ce qui ne te- 
Fr le D ka f £ Sr 20 seulement en France mais encore | moigne pas d'une bien grande ac- 
# +4 ü 2 éx 2880" | en Angleterre où on l'avait sur-|tivité commerciale), les trois en- | 
un + prix en a été très modi- fants étaient encore ‘“en p'tits 


qu 


e 


de 


11e dessertes, 


nombreuses 


voisines 


l'Angleterre et de l'E- 


du 


vente depuis plu- 


Définitions 


torite 


— et qu'elles n’ont 
trouvé d'acquéreurs.. 
s aux amateurs de solitude. 


Demande par écrit adressée 
n petit chemin en pente ra- 
r qui se réduit en pluie 
le coucher du soleil. 


i a de grands talents 


imateur passionné de la 


à cicatrice d'une blessure 


nusique. 
5 
sique 
6. Le 
Visage 


S 


nuosité d’un 


fleuve, d'une 


| entre autres à une ballade naïve 


| cueils de vieilles chansons enfan- 
|tines. Cette 


| contrée qui est celle d'un boucher. 


nme qui fait ou vend de 


Solutions 


ique 
. pétition 
2. raidillon 
3. serein 

4. virtuose 
5. dilettante 
6. balafre 
7. méandre 
8. brigetier 


POUR 


1ece? 


Eh 


RIRE 


n 


ublemer 


Le 


bien nous l'a- 
tier avec les bons- 


nommé “l'évêque des enfants”, en| | 
Belgique, en Grèce, en Russie et| morceaux” dans le saloir, lorsqu'a| 
jusqu'en Amérique, notamment | Son tour saint Nicolas vint deman- | 
| au Canada, où il avait pris le nom} der l'hospitalité au boucher, en 
| de Santa Claus et jouait à peu | exprimant également le désir del 
près le même rôle que notre Bon- [se mettre quelque chose sous la 
homme Noël. | dent. En vain, lui proposa-t-on du | 

La prosaïque histoire ne rap-| jambon, du veau, etc... il déclara, | 
porte rien de bien sûr ni de bien d'un air entendu: * | 
| particulier sur les circonstances Du p tit salé je Neue avoir | 
| de la vie et la mort de saint Ni-| Qu'y a sept ans qu'est dans | 
colas. l'saloir.… | 


: À : Sur quoi, sentant son crime «À 
b Mais la ape sé ges à os couvert le boucher prit la poüu- 
CURPALP EN GREEN ET ENEE | dre d'escampette. Miséricordieux | 
pas dire plus bavarde. Elle énu-| 


à h - ag 
Û + * quand même, le saint lui cria, 
mère ses miracles, aussi nom- 


b ue variés, et dont deux mais sans succès: 
rariés, e À , : 
Peux. que Boucher, boucher, ne t'enfuis 


: | 
notamment, lui valurent de deve- pes: | 
i atron des marins, pour a- PEER re 
mr: le patron des NS |  Repens-toi, Dieu te pardonne- | 
voir sauvé de la tempête de pau- | 


vres pêcheurs en péril, et le pa-| 
tron des petits garçons, pour avoir | 
ressuscité trois enfantelets, cruel- 
lement, ignoblement massacrés. | 

C'est cette dernière traditior, 
surtout, qui a le plus contribué à 


Puis, il s'approcha du saloir et | 
le toucha de trois doigts. Aussi- 
tôt, les “p'tits morceaux” se re-| 
soudèrent et les trois bambins re- | 
vinrent à la vie en saluant leur| 


rendre saint Nicolas populaire. | Sauveur: | 
Elle a servi de thème à une infi- Le premier dit: “J'ai bien 
nité d'interprétations poétiques, dormi”. 


Le second dit: ‘Et moi aussi”. | 
Et le troisième répondit: 
“Je me croyais en paradis”, 


qui enchantait nos aïeux et qui fi- 
gure encore dans quelques re- 


complainte débute 


ainsi: 


Réponses au Casse-tête 


Il était trois petits enfants. 
Qui s'en allaient glaner aux 
champs... 


1—lu, mis, air. LUMIERE, | 
2—boule, anges, j'ai BOU- || 
LANGER. | 
3—habit, lit, thé. HABILETE, 
4—mai, nage, ri MENAGE- 
RIE, 
5—admis, 
TION. 
6—fine, Allemands. FINALE- 
MENT, 
7—Torrent, 
TIELLE. 


Surpris sans doute, soit par le 
mauvais temps, soit par la nuit, 
ces trois petits vont chercher re- 


fuge dans la première maison ren- ration. 


ADMIRA- || 


Celui-ci feint de les accueillir a- 


vec sympathie. Mais, ciel. 


1 

1 
Ha ; d TORREN- || 
Ils n'étaient pas sitôt entrés... 
Que le boucher les a tués, 


MARISE DUCLAU et sa famille 


Qu'est-ce qu'il y «, 
Mlle Duclau ? Son visage 
est parfait. 


+ ! 


il m X 
possible! Et vous allez 
quatre autres pieces 
éme procédé! 
f ble, hélas! les quatre 
ièces sont pleines de boi- 
. L L 
s qu'e ce que c'est, cette 
| ctricité qui n’en finit | 


croyais | 


r ne pas 


oin des Jeunes 


id 


Bunch, Sask. 


Parmi les diverses peaux d'ani 
maux préparées et servant de 
matière aux manuscrits, le par- 
chemin tient un des premiers 
rangs. 11 fut inventé à Pergame, 
sous le règne d'Eumène II, «nvi- 
ron deux cents ans avarit Jésus- 
Christ et après la defense des rois 


d'exporter le papyrus 
Le parchemin est une prépara- 
tion de peaux de chèvre et de 


mouton polies avec la pierre pon-| 


ce. On en lia »s les un 

à la suite d a 

ionner guet vportior- 
ée à celle des actes ou des ou- 

vrages, et on en formait des rou- 

leaux. Le parchemin était blanc 
ui s cette der-| 


lièrement 


s et aux 
plômes des empereurs; ils rece- 
vaient des caractères d'or et d’ar- 
gent 
Dans les premiers temps, ot 
n'écrivait que d seul côté des 
parchemins; ce n'est que vers la 
|fin du cle qu'on trouve 
des chartes écrites des deux cû 
tés. À la même époque, on in 
na de racler le parchemin pour er 
l'écriture et le faire ser 


vir de nouveau. 


30 novembre 


Jeannine Morin, St-Malo. 
Léon Touchette, Aubigny 
Madeleine Harrison, Letellier 
Antoinette Nault, Thibaultville 
Dora Huys, Laflèche, Sask. 
ler décembre 
Alfred Landreville, St-Lupicin. 
Ernest Desautels, Ste-Anne, 
Tanya Ross, Woodridge. 
2? décembre 
Lucien Fillion, St-Jean-Baptis 
te. 
Mary Minsky, Lorette 
Maria Boulet, St-Georges 
Fernand Godard, St-Jean-Bap- 
{iste 
Edgar Tétreault, Ste-Anne. 
Lina Pattyn, Ste-Anne. 
Lena-Anne Rémillard, St-Malo. 
Aline Renault, Léoville, Sask, 
3 décembre 
Philippe Baril, St-Jean-Baptis- 
te. 
Lucien Curtaz, Thibaultville, 
Colette Baudry, St-Adoiphe. 
Bernard Sanche, Ste-Anne. 


Suzanne Préfontaine, St-Pierre. | 


Doris Cuvilier, Dunrea. 

Doris McLaughlin, Woodridge. 
Yvette Belisle, Laflèche, Sask. 
Eva Denis, Léoville, Sask, 

4 décembre 

Jean Cadotte, St-Pierre. 
Eveline Frobisher, Cayer. 
Willie Pokornik, St-François- 


| Xavier. 


Dollard Henrie, La Broquerie. 
Edouard Carrière, St-Boniface. 
René Coutu, St-Laurent, 

5 décembre 


Winnipeg, Man. 


30 novembre 1945 


St-Leon, Man. 


Chère Mère-Grand 
Me voici, pour vous donner 

de mes nouvelles 

Comment allez-vous? Je sup- 
pose que vous êtes aussi contente 
de nous revoir “Au Coin” que 
nous, de vous écrire | 

On voit que c'est l'automne 
fait froid. J'aime bien alle À 
l'école. Ce mois-ci, je n'ai pas eu 
la médaille, mais je vais faire des 
efforts pour l'avoir le mois pro-| 
chain 

Cette semaine c'est la retraite 
lc'est le R. P. Parent qui la prêche 

Il y a deux semaines, ce fut 
très beau, y avait beaucoup de 
communiants, ils ont eu le d 


plômes de catéchisme, 
chanté cantique apres 
grand' messe du dimanche 

Dans le mois de septembre, j'a 
eu mon diplôme pour le concours 


un 


français 

Mercredi matin éta 
mercredi soir, il 
paro 


pas 


t le mat 


iage 
V 


de ma soeur et 
avait un cinéma, à la salle 
saile, mais je n° 
parce qu'on était parti à Rat 
conduire les mariés à l'autobus 
J'espère 
ur La Liberté 
je regarde 
“Coin des Jeunes, j 

la 
Au revoir, 
ne vous oublie 

pour vous, 

Simonne LABOSSIERE, 

kkx * 


St-Léon, Man. 


Y Suis 


bien av ma lettre 


semaine 


e 


$ 


sur 


d'une petite-fille qui 
pas et qui prie 


Chère Mére-Grand, 


Notre maîtresse nous a de- 
mandé de vous écrire une lettre 


J'étais très content quand elle 
nous a dit ça, Le mois d'octobre 
est passé vite, Le 14 octobre, les 
Grands ont fait leur communion) 
solennelle, La cérémonie fut trè 
belle, Les enfants communièrent 


| pendant la grand'messe. 


Nous avons fait quelque chose 
pour la Croix-Rouge. Trois filles! 


| Ps ” 
lont été demandées pour vendre 


| des billets, Il y avait un 


peigne, 
et un 


une verge de ruban vert | 
tirer. 


beau livre de compte à 


| Bernard Toupin a gagné le pei- 


gne; Richard Labossière, le ruban, | 
et Rita Routhier, le livre de! 
comptes. Nous avons fait deux 
piastres. | 

Nous avons fêté la fête du Père, 
Simon, le vendredi 26 octobre.| 
Nous lui avons donné un bouquet | 
spirituel et un beau bouquet de| 
fleurs. Pour cadeau nous lui a- 
vons donné une paire de burettes. 
Notre école commence à 9 heu-| 
res du matin et elle finit à 4 heu- 
res du soir. Je lis La Liberté et 
le Patriote toutes les semaines 


| La première page que je lis c'est 


le ‘Coin des Jeunes”, 

J'ai deux frères qui sont au! 
Collège. Ma fête est le 19 mai. Je 
suis dans le grade IV et j'ai neuf 


| ans. Ma maitresse s'appelle Soeur, 


Agnès Desrosiers, Ste-Genevié-| 


ve. 
Rita Desrochers, Mariapolis. 
Georges Bibeau, St-Boniface. 
Gilberte St-Yves, Willow- 


6 décembre 
Alexandre Benoît, Mariapolis. 
Joseph Mireault, La Broquerie. 


Correspondants 


St-Léon: Raymond Labossière, 


Simonne Labossière, Réjane Le-| 


Blanc, Gisèle Dion. 
La Broquerie: Anna Norman- 


| deau, Jean-B. Gagnon. 


Somerset: Denise Desrosiers. 

St-Joseph: Yvonne Parent, 

St-François-Xavier: Raymonde 
Ouellette. 


Et ce ne sera pas long 
avant qu'il ne perde 
toutes ces légères cicn- 
trices, Tu peux parler, 

maintenant, Samuel ! Fais 


| 11 ans. 


M. du Sacré-Coeur, 
Un ami du “Coin”, 
Raymond LABOSSIERE, 
grade IV 
*k *k  * 
St-Léon, Man. 
Chère Mere-Grand, 
Ma fête était 11 octobre; 
j'ai été bien heureuse car j'ai eu! 


le 


Nous restons à un mille et demi} 
du village et il faut venir à pied 
à l'école, Quand il fait froid c'est 
dur mais ça fait rien je vais à| 
l'école pareil; je fais un sacrifice. | 


| J'aime bien cela, je suis dans le! 


Par McEvoy et Strieber 


grade V et je suis la deuxième de | 
mon grade ce mois-ci. | 

Au mois de septembre, il a plu| 
tout le mois et on ne pouvait} 
plus battre. | 


| 
| 


| regarde tous avec 


Mais 
avor 


N 


demi-s 


us 


+ 


|" 
Croisade et 
Mes équip 
den Ret 
Nous a 
ncle 1 


? r" 


\ayr 


u 


Gisèle DION 
* 


Somerset, Man. 


D'une petite-fille 
Denise DESROSIFRS, 
*k * * 
La Broquerie, Man, 
Chère Mère-Grand 
Je sui 
l'occasion de vous écrir 
tite lettre. 


qui vou ir 


Je viens à l’école et j'aime bien 
cela. J'ai eu où Je 14 octo- 
bre, Nous somme ois qui allons 


fi 


dans le grade 


à l'école, deux petites filles et un 
petit garçon. Je sui 


\ 


Nos bons commissai d'école 
nous ont fait faire six balançoires. 
Nous bien du a 
jouer. Le 23 septembre, il y a eu 
la distribution des diplômes, Moi, 
j'ai eu 77 pour mon concours fran- 
çais et j'ai eu mon diplôme 
De votre petite-fille qui vous 
aime bien, 
Anna NORMANDEAU, 
grade V 
+ * 
St--François-Xavier, Man. 
Chère Mère-Grand, 

Asurée de vous intéresser 
ainsi que tous les amis du Coin, 
je viens vous raconter notre peti- 
te soirée du 25 octobre 

Devant assistance 


avons plaisir 


une nomMs 


| breuse de parents et d'amis, les 


élèves des grades IV, V, VI, VII 
et VIII ont fait un débat sous for- 
me de parlement. Le point discu- 
té fut ‘Le bateau vs le train”. 
Pendant près de trois semaines 
notre premier ministre avec 
cabinet et notre chef de l'opposi- 
tion avec membres ont fait 
des recherches bien discrètement, 
Enfin, l'heure était marquée d'ou- 
vrir la Chambre... Pour la premié- 
re fois nous parraissions devant le 
public pour discuter nos points, 
Après une heure de vives et chau- 
des discussions, madame la prési- 
dente demanda à nos juges da 
bien vouloir compter leurs points. 
Le lieutenant-gouverneur après 
evoir ouvert la Chambre par le 
chant “O Canada” vint la clore 
par le chant “Dieu protège le 
Roi”. — Pour quelques minutes le 
silence règna dans la salle, mais 
voilà qu'un juge se lève. On 
attention 
Imaginez-vous les 
heureux et fiers du côté de l'op- 


son 


ses 


le 


visages 


voir 


| pcsition car ils sont les gagnants. 


Les perdants, eux, viennent of 
frir leurs félicitations, Vraiment 
les deux côtés ont bien fait cela 
Ceux-là en gagnant ceux-ci en 
perdant. 


Au cours de la soirée nous &+ 
vons fait rafler un foulard afin 
de nous acheter quelques trai- 
neaux pour nos récréations d'hi- 
ver. Nous avons ramassé joliment 
car M. le Curé nous a acheté dou- 
ze beaux petits traineaux. C'est 
chic! n'est-ce pas? 

Parents et amis, un bien gros et 


sincère “merci”, et à vo I 
Mére-Grand, un affectueux bon- 
jour. 


Raymonde OUELLETTE, 
grade VIH 


Pour Vous, Mesdames 


Dans dix ans 


Dans dix ans, mais j au- 
ai quarante ans Et sur 
cetle étonnante découverte 
le mrisaye de mont annuir uAssli- 


nr uiite Cxpression drs plus 
tranges: 1 un mélange 
de surprise, d'« pout ante, el, 
{ faut le dire à sa louange 
d'amusemerent Elle sarréte 
el cherche à rnvisager ce que 
dans dix ans. Où 
el comment 
Est-on  vicille 
Sera-t-elle 
de sabiuse Ce unr 
on en rencontre 
ou une femme d'à 
L au COoCUT Jeu- 
0 el à l'expression sourian 
n 


ral 


era sa vie 
«rater? 
at-elle? 


quarante 


sr - 

«a 
u1- 
carie, 
#1 


ans ? 
114 
onmnurte 
ouvrent 
mur, mMuIs 


ls comme of! € rencontre 


era commit Dolls 
antrt ane 
est à vous qu'il appartient 
le fixer les trail 
de votre figure de plus tard 
doute, dans dix 
nr pas encorr 
vietlle femme; vous 
contraire dans 
épanouissement (,e- 


voulu, mon cal 


dessiner, 
ant 


ul 


«4 


Vans 
nous serez 
ELA 


tout 


rez «ait 
votre 

pendant, vous aurez déjà un 
pas de fait sur la pente qui 
descend tout doucement vers 
ieillesse, El cetle vieil 
lesse, il s'agit de la prépa- 
dés maintenant. 

L'âge mûr n'est pas néces- 
sairement synonyme de dé 
crépilude et d'abandon 
L'auteur du beau livre, Le 
Vieillard, nous le dit si bien: 
“La vieillesse, ce n'est pas le 
déclin, mais le progrès: la vie 
qui monte, rassemble, 
rencontre, s'élargit, s'illumi 
ne, s'épure; l'heure de la re- 
connaissance et de l'action 
de grâces”, L'âge mûr peul 
donc être synonyme de vie 


la 


ret 


sr st 


longue et heureuse, pourvu, | 


encore une fois, qu'on y ail 
travaillé, 

Le secret du bonheur de 
certaines personnes à che- 
veux blancs, réside dans une 
infinilé de petits détails aux- 
quels elles ont porté atten- 
tion tout au long de leur pie. 
6 


Ce n'est pas votre 


corset que vous portez! 


Ce corset correspond bien à votre gran- 
deur mais il ne s'ajuste pas vos 
proportions, Changez pour un Charis 

le corset qui ne s'adapte pas seulement 
à la grandeur, mais à TOUTES vos me- 


sures personnelles 
Une corsetière diplô- 
mée vous nrescrira le 


corset qu'il vous faut 


) parmi de nombreux 
. modèles jusqu'à 77 
dans une seule gran- 
deur. Rien d'étonnant 
que Charis moule 
gracieusement toutes 
les courbes de votre 
corps Rien d'éton 
nant aussi que les 
femmes qui se sen- 
taient toujours fati- 
guées soient mainte- 


nant très actives 


Fabrique de corsets 
faits sur mesure 


Charis Distributor 
ot Winnipeg 

M. C 

211, édifice Paris 


Téléphone 94 944 


Charis doit vous donner le support 
voulu, autrement il ne vous serait 
pes vendu! 


MELVIN. prop. | 


Par exemple: posséder l'art 
de dire des choses agréables 
et savoir oublier Les choses 
désagréables: faire de bonne 
grâce n'importe quel travail, 
cf ne pas trop. attendre des 
autres: [aire confiance au 
prochain, convain- 
quant qu'il y a bien des bra- 


en se 


ves gens sur la terre, et ne 
pas oublier qu'un sourire, 
une parole aimable ne coù- 


tent rien et peuvent étre sans 
prix pour autrui. En un mot, 
faire siennes les vertus de 
charité et de bonté 

Les vingt ans peuvent per- 


dre leur rayonnement, mais 
à mesure que L années pas- 
sent ces personnes changent, 
(74 transforment peu «a peu 


sans perdre aucunement de 
le charme. Les de 
teur age s'adoucissent, 3e 
detendent encadrant de 
cheveux blancs qui font une 
à leur figure noble 

Elles arrivent à 
leur carrière ten- 
chéries et estimées 


nr traits 


pi 


aurcole 
el sereinr 
la fin de 
drement 
de tous 
Vous voulez une vie lon- 
et heureuse? Apprenez 


cue 
l'art de virillir aux côtés de 
celles qui vous semblent a- 
voir Le mieux réussi, Leur se- 


cret n'en est plus un. Et dans 
dix ans, vingt ans, surtout 
dans trente ans, vous pour- 
rez vous aussi, [PS yeux qats 
et brillants, vivre “l'heure de 
la reconnaissance et de l'ac- 
tion de grâces”. 


Alyne AUCLAIR 


Le Courrie 


Q—Pourriez-vous me don- 
ner la signification des noms 
que je vous envoie—MARTI- 
NE. 
| R—Voici pour vous: Estelle, 
étoile: Félix, heureux; Céline, 
brillante; Aurèle, précieux com- 
me l'or; Antonin, florissant; Hu- 
lbert, esprit brillant; Eveline, la 
| vie: Emilien, rival: Solange, é- 
lue, Etienne, couronné de fleurs; 
Martin et Martine, guerrier; Er- 
inest, ardent; Monique, solitaire; 
[Elle, Elianne, Elise et Elisabeth, 
adoratrice de Dieu; Lilianne, pu- 
re comme un lis: Hector, brave; 
|[Raymonde, gardienne du roi; 
IClaire, claire; Florence, fleurie; 
Noëlla, nouvelle agréable; Ber- 
nard, célèbre chasseur. 

e 

Q—J'aimerais savoir plu- 
sieurs raisons pour lesquelles 
“Nous devons être fiers du Ca- 
nada”; et aussi, laquelle des 


provinces du Canada a la plus 
grosse population? —BRUNET- 
| TE. 
R 


la 


a 


La province d'Ontario a 
I grosse population. Quant 
otre première queslion, laissez- 
moi vous dire que le Courrier n'a 
pas été institué pour tirer d'af- 
faire les écolières en peine pour 
urs compositions 
a 
Q.—Quel est le poids nor- 
mal d'une fille de quinze ans 
| mesurant quatre pieds onze 
pouces, et d’une fille de 26 ans 
de même taiile?—BRUNETTE. 
R—Pour la première, 107, et 
la seconde environ 116. 
| . 

Q.—Le beurre et le ‘shorten- 
ing” se faisant de plus en plus 
rares, je suis très en peine pour 
faire mes gâteaux. Auriez- 


Pourquoi n’essayez vos pas 


le NOVORO? 


Lorsque vous vous sentez mal à l'aise, 


nerveux et que vous souffrez de maux 
de tête. de flatulence, de gonflements, 
à gestion et de manque d » 
ions qui toutes peuvent être cau- 
ar une constipation f tionvelle 
ccurez-vous le Novoro du Dr 
— la médecine stomachique et 
e reconnue depuis longtemps 
ontient 18 des racines, herbes et 
“botaniques” médicinales noturels. Pré 
caution: Lsez le seulement ind 
aqué. Doucement et aisémer voro 
fait travailler les intestin paresseux 
et nide à éliminer lex déchets ob 
n uiser les gaz de 
estoma 
Sovye ru 
…c € . 
Pr e 


Envoyez ce coupon “Offre 5 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
2501 Washin Blvd... Chicago 12. 111, 
256 Stanley SL, Winnipeg, Man. C in. 
C] Inclus voun trouverez $1.00 E 

voyez-moi en port payé une bou- 


| régulière de ! - 
Novere de 9100 et extra, une 
| teille d'essai de Liniment et 
- e Magole ne vale 
| (1 C .D. (contre remboursemer 
| additionnels 


vous le NOVORO aujourd'hui, 

Si vous pe pouvez l'achter dans votre 
vois nage, envoyez pour notre offre de 
Novoro “Pour Faire Connaissance” et 


EX Une Valeur de 60c en 
Bouteilles d'Essai de 


LINIMENT OLÉOLO DU DR PIERRE 
antiseptique procure un soulage- 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de laires, 
s raides et endolor >rses et 


MACOLO DU DR. PIERRE-—alcal 


raires de l'estomac tels que: indigestion 
péciale” Maintenant 
Dept. C452-26N 

1 

| 

Nom Î 
| 

Adresse | 
| 

Bureau Post i 


me me une mes ce ne ns ue ee ee ee De ee pe ue me due te en 2 


Conseils ménagers 


Fers à repasser 


Les 1€ a répasse 2 
urs être trés propres 
nt crasseux on peut les laver à 
l'e de rude chaude, a e 
| e D £&f S'ils nt 
r ttoie € la pa 
ju sel fin ou papier 
s € er L que 
D à r les préserv 
es envelopper d'un chif 


{on légérement huilé 


L: le passant sur un 
cire enveloppé dar linge, es- 
ver ensuite avec un chiffon pro 
pre 
Un thermos propre 
Le b ie liège d t 
mos at be jfaciiement es © 
deurs de quide q y : 
Un move le le con odo 
": c'e le ouré 1 mor 
ce ie pap ciré, ava le fe 
m£ la L 116 et mpex« 
ne odeur us 
1 le bouenon 
| a déja cette 
lest pas 
arer au mal 
iteille d'une 
mousse riche et active qui ‘“dis- 
out la graisse” et versez-y une 
cuil » d' aque. Bouchez, 
energiquement, 
reposer quelqu minutes, 
à fond et t »z la bouteille à 
l'envers pour l’égoutter. Quand le 


thermos n'est pas en usage, pla- 
cez ie bouchon de liège de travers 
l' lieu de l'insé- 


riure au 


rer, et vissez légèrement la par” 


tie supérieure de la bouteille — 
de cette façon, la bouteille res- 
pire de l'air frais 


r de Louise 
| vous une recette quelconque 
qui m'aiderait?’—EN PEINE. 


| R.-—En voici une qui m'a bien 
souvent tirée d'affaires: c'est 
gâteau sans beurre, sans oeufs et 
sans lait, Faites bouillir dans une 
casserole: 1 tasse de sucre brun, 
[1 tasse d'eau, 2 tasses de raisins, 
lun tiers de tasse de saindoux, un 
|peu de muscade, de cannelle, de 
|clou et de sel. Faites bouillir du- 
rant trois minutes, puis laissez 
refroidir. Ajoutez-y ensuite une 
cuillerée à thé de soda dissoute 
[dans un peu d'eau chaude, deux 
tasses de farine et 12 c. à thé de 
poudre à pâte. Faites cuire dans 
[un four à chaleur modérée. 


L 
Q—Ma jeune fille de seize 
ans insiste pour sortir tête- 


nue, mème par les temps froids 
que nous avons, alléguant qu'ii 
n'est plus de mode de porter 
un chapeau. Je crains fort que 
sa santé en soit affectée. Qu'en 
pensez-vous?—EN PEINE, 


R.—En effet, il est très dange- 

eux de sortir 
lte en hiver. et votre jeune fille 
s'expose à plus d'une maladie en 
gissant ainsi. Cela se peut que 
[cette mode existe ailleurs, j'ima- 
|gine même qu'elle doit nous ve- 
Inir de quelque centre de ciné- 
Ima, mais elle n'est aucunement 
ladaptée à notre climat rigoureux. 
|De l'avis des médecins, on n'a ja- 
mais vu autant de cas de sinusi- 
tes, de mastoïdites, etc. Où en 
trouver la cause sinon dans cet 
létat de chose? Tâchez de raison- 
Iner votre fillette et de la con- 
[vaincre qu'il est plus sage de se 
|couvrir la tête en hiver. 


| . 
| 

| R—A Violette: Envoyez une 
carte adressée seulement à l'é- 


|pouse de votre patron. C'est à 
celui-ci à vous offrir ses souhaits 
là la première occasion. Pour vo- 
Itre deuxième question, je crois 
Iqu'il apprécierait certainement 
votre visite, Vous pourriez télé- 
phoner auparavant et demander 
[à sa femme à quel moment vous 
|pouvez vous présenter, Que vo- 
tre vi et 
conversation pas trop personnel 
le: donnez nouvelles du 
bureau, « doute ce qui 
l'intéressera le plus. 

| Ü 

| Q—Peut-on faire reprendre 
en pain du “bon-ami” émietté? 

—CLAUDINE. 

R.—Je 
mande pol 
seriez pas 
en poudre n'affecte en rie 
propriétés 


site soit courte votre 


11 1es 


t sans 


l'ignore; mais je me de- 
ne l’utili 
Le fait qu'il soit 


es 


rquoi JUS 


ainsi? 


. 

Q—Comment remettre du 
cirage à chaussures qui est de- 
venu tres dur, dans les boites? 
Quel est le meilleur cirage?— 
LINA. 


Je ne saurais vous 
t est le 1 ] mais « 
qui sont marcne sont tous 
recomn liés, Du cirage durci ne 
loit plus bon 


LOUISE 


un | 


la tête découver- | 


L » 3 « 
1 


LA LIBERTE 


" 


? « os 1 1 
| 


ET OGE PATRIO 


L r 


'CLLLLLT IL) 


HORIZONTALEMENT 1 


1—7} e parvenir 


précédent 


ME Es 


[1 | 
C 


EN SASKATCHEWAN 


CLLL] 


ce FE ul 


4 — Pointe de terre 


5—ie njor »n 
Ava 1n ians a mer — Se 
L La 1 ve 
L emer donné À 
& l luuæle — Une des 
‘ 1 é de r 
LI } C H 2 de 
En 7 par 
Ar à lag 
SN es fa : 
l'acier 1 1 
Almue ies L australes — 
nior 1 opulative 
VERTICALBMENT 
Q s « trois r « 
; 1 trume re- 
F À à ñ = 
1 } 4 s n 
4— Venu au monde —- Fruits du 
Pro personne As pers.) — 
Dutillon —— Préfixe Issu du 
&re est a milie 
6—Arbre « x balsamique de 
A que 1 lionale 
7—Barre fermer une porte — 
. TA el d Possède 
8—Q pe C ilement en. 
tamés 
—Qui opè L age — Triage. 
—Carabine À ng canon — Liquis 
se sa en gouttelettes, 
on d'e er. 


Nos écrivains en herbe 


La chasse aux gauffres 


| I (a) Ah! quel beau matin de 
printemps me dit mon grand frère 
en déjeunant un matin, (b) Je lui 

| ai demandé il voulait aller à 
la chasse aux gaufres. (c) Il a dit 
que Ça serait une bonne idée 

| (d) Nous avons appelé notre chien 

| car c'était lui qui les tuait, 

| II (a) Quand nous sommes arri- 

| vés dans le champ on voyait des 


S1 


| gaufres courir de bord à bord. 
(b) Le chien partit à courir après. 
(c) Il courut après un mais le 
| gaufre était plus vite que le chien 
let il entra dans son trou. (d) Le 
chien gratta dans le trou. (e) Nous 
avons mis de l’eau dans le trou et | 
| le gaufre a sorti mon chien le pris| 
par le cou et l'étouffa. (f) Quand 
| il avait fini celui-là il partait a- 
près un autre. 
| III (a) A dix heures nous a- 
vions vingt gaufres. (b) Mon frè-| 
| re a dit que fallait qu'il arrête car 
| il était supposé d'aller au village. 
(c) Nous étions très fatigués et 
notre chien aussi. IV (a) C'est 
comme ça qu'on fait la chasse 
aux gaufres, 
Albert DELISLE 
grade IV B 
| école Winslow-Lake no 2394 
{ Maites. 
| k x * 


| Le bambin qui a fait le travail 
que voici, est souvent allé à la 
| Chasse aux, gaufres. C'est une a-| 
venture qui le fait palpiter et dont 
il brûle de parler à ses amis. A| 
l'examen, en tête de la liste de 
sujets de compositions, il lit: “La 
chasse aux gaufres”. Peut-être la 
veille encore, a-t-il chassé ce petit 
animal, Il a eu bien du plaisir. | 
L'occasion est belle de raconter | 
ce qui s’est passé. Il ne va donc 
pas plus loin. Les autres sujets ne 
l'intéressent pas. Il se penche sur 
sa feuille et écrit, tout d'un trait, 
la charmante composition que| 
nous reproduisons ici. Parce que| 
c'est une expérience vécue et qui 
l'intéresse au plus haut point, il 
parvient sans peine à rendre son 
récit vivant. Là est la grande qua- 
lité de cette composition. Le jeu- 
| ne élève dépeint une scène: nous 
la voyons, nettement, telle qu'elle 
s'est passée, avec son cadre et ses 
personnages. Et puis, aucune lon- 
gueur; la petite narration est clai-| 
re, concise et complète. De plus, 
la en paragraphes est 
bonne: l'orthographe plus que 
passable. Tout cela est très bien. 

Il y a quelques faible: 
tefois. Tout le premier paragra-| 
phe, la dernière phrase, y 
aurait gagné à prendre la forme 
de dialogue. C’est toujours 
de faire parler ses personnages | 
dans un récit. A II (c), (d) et (e), 
nous trouvons trois fois les mé- 
mes mots: “dans Je trou”, C'est 
trop, assurément. Evitons, autant 
que possible, ces répétitions et 
efforçons-nous de varier nos mots 
Par contre, le temps des verbes ne 
devrait pas trop varier, lui. I 
l'élève se sert du passé simple et 
du passé composé sans distinctior 
Il aurait mieux fait de prendrx 
l’un ou l'autre. 

Pour illustrer nos rema 
nous reprenons la compositio 
entier, 


| 
| 
| 
| 
| 


division 


25 tou- 


sauf 


ux 


Ure très jolie 


ceur 
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(Découpez cette annonce 


La chasse aux gauffres 


I (a) “Ah! quel beau matin de 
printemps”, me dit mon grand 
frère en déjeunant, un matin. 


(b) Ne voudrais-tu pas aller 
à la chasse aux gaufres? lui de- 
mandai-je. 

(c) — Bonne idée! 

Et nous voilà partis, avec notre 
chien, bien entendu, car c'était 


lui qui tuait le gibier. 
II ((a) (b) Quand nous arrivâ- 
mes dans le champ, le chien se mit 


à la poursuite des gaufres quel|tion facile, la question aurait été | 
nous voywions courir de tous cô-|facile à résoudre. Il aurait suffi 


| tés. 


(c) L'un d'eux, plus vif que 
lui, disparut sous terre, (d) Le 
chien commença à gratter dans le 
trou. (e) Alors nous y vidâmes 
de l’eau, et dès que l'animal sor- 
tit, mon chien le prit par le cou 
et l'étouffa, (f) Quant celui-là fut 
mort, il en poursuivit un autre, 

III (a) À dix heures nous a- 
vions attrapé vingt gaufres. (b) 
Mon frère me dit alors qu'il lui 
fallait arrêter car il devait aller 
au village, (c) Nous étions très 
fatigués, et notre chien aussi. 

IV (a) C'est ainsi qu'on fait la 
chasse aux gaufres. 


Faisons un brouillon. Cela nous 
permettra de voir les répétitions 
et de les supprimer; de corriger 
nos fautes d'orthographe; de met- 
tre nos verbes au temps qui leur 
convient. 

“C'est ainsi qu'on fait une bon- 
ne composition”. 

Eugène ADOLPHE. 


La Mode Pratique 


Toute demande doit être adressée au 
Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LE PATRIOTE, Winnipeg, aceom- 
pagnee de 20 sous en monnaie pour 
le patron Ne demander que les me- 
sures spécifiées et mentionner celle 
désirée 


La berté et je Patriote, 
Departement des Patrons, 
819. avenue McDermot, 


Winniveg. Man 
Ci-inclus sous Veuilles m'en- 
voyer le patron Style No... 


tres p de vous-même, gran Li tvra 
oses vous- ; - 
32x52, le tout pour $1 .50 
Telephonez à 94 072 pour rendez-vous. t NOM er enernennene 
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Seuls les députés c.-f. réclament 


un drapeau vraiment canadien 


La plupart des conservateurs et des créditistes veulent garder l'Union Jack. 
“En occordant à l'Union Jack la place d'honneur sur le drapeau du Ca- 
nada nous ne reconnaitrons pas seulement la suprématie de l'élément 
anglais au pays, mais la dépendance du pays mème envers la Grande. 


Bretagne." 
Le débat qui a marqué à la Chambre des 
le choix d'un drapeau canadien mérite d'être 
profondes divergences qui existent tre - 
nité canadienne que des apôtres p é ” 
pays, est encore loin d'être réalisée, E supp 
national qui n'existe pas chez nombre de Tr ( 
d'être la Grande-Bretagne. Les*- 
représentants se sont divisés en , à è 
” lé coloniaux et les 1377" 28 aies à l'omare de ses 
i | parmi squels fi ; RU AS D 
gurèrent la plupart des conse rs qu 4 eg 
ateurs et des credilistes qu RAR 
veulent conserver l'Union Jack ompte que 
à tout prix: les députés qui ne Mt true »ÈR 
veulent reconnaitre qu'une de q ” pa pe 
mi-indépendance pour le Canada pp)... il Rep “egae 
se sont prononcés en fave QU hhieh à le infsiian dix de di in 
Red Ensign, et enfin les représen- | es er À peer Uni 
tants canadiens-français q te FR ne LA 2 en hey _e 
» ITADEAU { rt en 
clament un drapeau vraiment ca- | ence. D'autres, comme 
nadien. M. Pierre Vigeant Or: |M. Saint-La % “a à pr rl PU 
respondant parlementaire di nion Jack ÿ dvi per ! a 
Devoir, a résumé dans un pre- | i sébrésents “ ne e æ 
mier—-Montréal, le débat q la 1hÉNQRS de us 0 Ê . 
s'est fait autour du drapeau Ca- |}. 4. is: 2 RL ps cg 
nadien. Nous reproduisons 1ci cet cnlient: de hs DS 
article de notre confrère dans},,,, D’: vi soda | + + 
nos colonnes MM. I x - 
CRE ET LMI erg n € Case nt eu 
“Le débat qui vient de se dé sx - rare té de nous rap 
rouler aux Communes sur a # ve ag ‘ ss mere" 3 ok 8 En 
question du drapeau a révél ue il à dr s A Fun Jack 
fois de plus la fragilité de l'unite ju AT à ARE TS EE 
canadienne, la faiblesse du sen É Il en est cependant, parmi les 
timent canadien. Il nous permet 16 s € dé Union Jack, au 
de mesurer le chemin qui nous Ont invoque des arguments plus 
reste à parcourir, même apre réal. és. MM. Howard Green et 
deux guerres, pour atteindre à Earl Rowe sont ceux qui ont le 
l'indépendance, même à l'indé- | MIEUX dégagé le noeud de la 
|pendance relative dans les ca question en invoquant ja solida 
Idres du Commonwealth. rité impériale. Lord Halifax a 
“I] ne faudrait pas s'imaginer |fait appel, dans un discours de- 
que c’est une question purement meuré célèbre, aux Dominions 
pour leur demander d'aider la| 


lacadémique qui a déterminé ce 
débat passionné où tous les partis 
lont failli se diviser. Des goûts et 
Ides couleurs on peut sans doute 
discuter à l'iñfini et on peut ima- 
|giner des querelles byzantines 
lautour du choix d'un motif de 
|drapeau. Cela aurait pu être fas- 
Itidieux, mais cela n'aurait pas €- 
ité grave. Il s'est sans doute in- 
|voqué des arguments d'ordre ar- 
tistique et héraldique, mais ils 
Îne visaient qu'à démontrer que 
{l'Union Jack devait figurer ou ne 
{pas figurer sur le drapeau proje- 
té, S'il ne s'était agi que de choi- 
[sir un drapeau répondant à tou- 
Îtes les exigences de l'originalité, 
de la simplicité et de l'identifica- 


d’'instituer un concours parmi les 
artistes canadiens, de nommer un 
|jury compétent pour décerner les 
(prix et de confier à un comité 
parlementaire le soin de faire un 
choix définitif parmi les modèles 
|primés, 

Les conservateurs et les 

créditistes 


“La question s’est posée net- 
tement sur le plan politique et 
la Chambre s'est divisée en 
trois groupes qui ont chacun 
arboré sa bannière, L'Union 
Jack est le drapeau de la Gran- 
de-Bretagne et, si l’on en croit 
certains orateurs, celui de 
l'Empire britannique: il a ral- 
lié les coloniaux, les impéria- 
listes qui considèrent le Cana- 
da comme une simple province 
de l’Empire. Ils étaient nom- 
breux chez les coloniaux, les 
conservateurs et les créditistes 
et ils n’ont accepté qu'à contre- 
coeur de suivre la majorité de 
| leurs partis respectifs que pour 
éviter un plus grand mal — 
| la suppression de l'Union Jack. 
| Le ‘Red Ensign” * 


“Le Red Ensign dérivé de l'U-| 


Inion Jack et qui n'a de canadien 


ÿ- . | 
lque l’écusson dont les motifs ne 
Ise distinguent qu'au microscope, | 


la rallié ceux qui considèrent le 


|Canada comme un Etat vassal de 
L'Allema- | 
|gne a eu ses Etats satellites qui | 
(devaient se saigner à blanc pour | 

l'Angle- | 


la Grande-Bretagne. 


lassurer sa suprématie, 
terre a aussi les siens. Les par- 
|tisans du Red Ensign étaient 
nombreux chez les conservateurs, 
Ichez les créditistes, chez les co- 
lopératistes et même sans doute 
chez les libéraux, même si M. L. 
ISaint-Laurent a été le seul à ex- 
Iprimer ses convictions. Les te- 
nants de l'Union Jack réduit ont 
d'ailleurs fini par rallier le con- 
|cours des défenseurs 
Jack intégral qui ont dû s'incli- 
ner d@vant la force des choses et 
les exigences de la situation in- 
ternationale du Canada dans le 
monde. 

| Un drapeau canadien 


“Les seuls à réclamer un dra- 
peau original, un drapeau vrai- 
ment canadien, symbole d'un 
Etat souverain, ont été des dé- 
putés de langue française. M. 
Coldwell s'était bien proclamé 
favorable à un drapeau distinc- 
tif ou original aux premieres 
minutes, mais son parti le for- 
cait à se déjuger et à se ravaler 
le jour méme. Il y a sans doute 
des députés de langue anglaise 
qui sont favorables à un dra- 
peau vraiment canadien, mais 
| ils ne paraissent pas nombreux 

et ils n'ont pas participé au dé- 

bat. 


Partie patriotique 


| 


“Les discours prononcés à la 
Chambre des Communes par le 
|défenseurs de l'Union Jack sou- 


Ilignent d'ailleurs de façon signi- 
ficative la portée politique de 1a 
question du drapeau. Nombre 


d'entre eux se sont sans doute 
contentés de faire appel aux sen 
timents, d'affirmer la suprématie 


(de la race anglaise au Canada. Ils 
ont chanté les gloires de l'Union 
Jack, évoqué le souvenir des vic- 


| 


de l'Union |! 


Grande-Bretagne à conserver 
son rang parmi les grandes puis 
sances et cet appel n'est pas tom 
bé dans le désert, 


Les liens de l'Europe 


M 
moment était mal 
dopter une mesure nature à 
affaiblir les liens impériaux. “Les 
autres Dominions du Common 
wealth, dit-il, les nations-soeurs, 
soit l'Australie, la Nouvelle-Zé- 
lande et l'Afrique-Sud, ont 
inion Jack dans leur drapeau. Le 
Canada est le plus ancien des Do- 
minions. Pensons à l'effet produit 


choisi pour a 


de 


dans le monde si le pays adopte | 


un drapeau sans l'Union Jack, 


Déclaration candide de 
M. Rowe 

M. Rowe a développé le même 
thème avec plus de lyrisme, mais 
inon moins de clarté. “J'espère, 
dit-il, que tout changement qui 
Ipourra être apporté au drapeau 
ne sera pas interprété par les au- 
tres nations du monde comme un 
signe de faiblesse de la part du 


| Vous les 


Green a représenté que le! 


l'U- | 


1 


est nécessaire au confort et à 


longue durée 


Une lumière abondante et douce 


sécurité de vos yeux. Souvenéz- 
vous que les ampoules General 
Electric ont une grande clarté de 


Canada. Notre pays est en e de 
croissance devient de p en 
plus puissant et sa force acc e 
provient de ce qu fait partie d 
Commonwealth britannique I 
n'est pas déshonor: 
nir à cette famill 
Existe-t-il à l'heure actuelle un 
groupe plus puissant que le Con 
‘onwealth des tions britanni 
ques dont nous constituons un 6 
lément important? Nous jouis 
sons de avantage exceptionne 
l'appartenir à un vaste 
me mondial voué 

us remarquable que la civilisa 
tion ait Jamais connu: ce n € pas 
ne puissance rèég naic comme 
la Russ soviétique ou comme lé 
Etats-Unis d'Amérique, ma ine 
puissance mondial eprésentet 
dans chaque hémisphère, en Aste 
en } Amérique et er A- 
frique en orte d'adop- 
te in drapeau q puisse indi 
quer clairement les entiments 
l'attachement que n devons 
éprouver à l'endroit du Common- 
wealth des nations britanniques, 


Suprematie ou dependance 


“La question est donc nette- 
ment posée, En accordant à l'U- 
nion Jack la place d'honneur sur 
le drapeau du Canada, nous ne 
reconnaitrons pas seulement la 
suprématie de l'élément anglais 
au pays mais la dépendance 
du pays même envers la Gran- 
de-Bretagne. Selon sa tactique 
| habituelle, M. King avait es- 
sayé de brouiller la question 
pour tenter de se concilier à la 
fois les impérialistes et les na- 
tionalistes. Comme dans le cas 
de la conscription, il detournait 
les mots de leur sens en propo- 
sant un drapeau ‘distinctif et 
en manoeuvrant pour nous fai- 
re cadeau d'un drapeau aussi 
peu distinctif que le Red En- 
sign, variante de l'Union Jack, 
M. Saint-Laurent est venu nous 
détromper en se faisant l'inter- 
prète de la pensée de son chef 
| et en se montrant plus britan- 
nique que lui. 


“Le drapeau est un symbole ef 
jamais sa signification n'aurait é- 
Îté aussi claire que dans le cas de 
Inotre pays. Si le Canada est un 
pays indépendant, il lui faut un 
|drapeau bien à lui. S'il accepte 
l'Union Jack, il prend figure de 
|vassal de l'Angleterre" 
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stimulera pour longtemps nos Sarrasin, H. Guenette,.A. Dumon- | 
tier, A. Vermette, Mlle H. Ver- 
mette, Vic. Vermette, I. Sabourin, 
sr, E. Bissonette, A. Garand, Do- | 
nat Dupas, Ls Sabourin, J. De- 
vigne, J.-A. Godard, Oct. Bérard, | 


qui 
efforts du samedi après-midi, 


Film français 50: 


|Bertha Hacault, Mme Israël Des- 
rochers, MM. A. Boulet, Alf. Ma- 
Ed. 


Comme pour prolonger le char- 
me de cette présence française, ce | 
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Sous le portrait du petit Trot- | 
et du grand Joyal, on lit: | 


COIN-COIN. 
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| 
MN HG GE ÉE :  ANGLE 
Le parti socialiste | 
proscrit en Varsovie | 


LONDRES-—Le (Conseil Na-| 
tional Polonais, qui est le corps! 
yuasi-législatif du régime de 
Varsovie, vient de rejeter une 

mande d'admission de la part 
Parti socialiste polonais 

dirigé par Zygmunt Zu- 
ski. Le Conseil a “conseillé” | 
Parti de s'unir au Parti so- 
qui est représenté dans 
te uvernement. Ce Parti est 
les autres socialistes 
la domination com-| 
conduit par des per- | 
autrefois totalement in-| 
le mouvement so- 


PPS 


law 


accuse par 


a ètre sous 


sonnes 


ues dans 


de l'argent .… 


UAND un cultivateur construit une 

grange, ses voisins . .. tout le vil- 

lage parfois . .. viennent souvent lui don- 

ner un coup de main pour effectuer les gros 
travaux. 


Mais il faut tout de même de l'argent ... 
et bien que peu de gens se donnent la 
peine d'y penser . . . cet argent devient 
souvent disponible grâce à la coopération. 


Plus de quatre millions de “voisins” cana- 
diens mettent une partie de leurs épargnes 
en commun dans l'Assurance-vie. Leurs pri- 
mes réunies forment une sornme impor- 
tante, dont une partie est disponible pour 
hypothèques rurales et urbaines, de sorte 
que lorsqu'un cultivateur, par exemple, 


| Ï1 faut tout de même 


Les affaires 


strictement de ‘bon voisinage” 


veut bâtir, agrandir ou rénover, il lui est 
facile de se procurer l'argent requis. 


de l'Assurance-vie sont 


une 


vaste entreprise coopérative dont le but 
est la protection du peuple par le peuple. 


Une partie de chaque dollar 
placé par les compagnies d'As- 
surapce-vie aide financierement 
les cultivateurs et 
qui ont pariois besc 
hypothécaires pou: 
leurs ambitions et p 
Le reste du dollar est place dans 
des obligations de gouverns- 
ments et de municipalités ainsi 
que dans d'autres valeurs 169158 
par le gouvernement Tout 
homme qui possède de l'As- 
surance-vie fait plus que sauve- 
garder l'avenir de ceux qui lui 
sont chers il participe aussi 
au progres au Canada 


Tout bon citoyen doit posséder de 


L'ASSURANCE-VIE 


Un message des compagnies d'Assurance-vie du Canada. 


a mn 


L'usxy 


NOTRE FEUILLETON 


PÉCHEUSE D'ÂMES 


Par COLETTE HENRI-ARDEL 
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NUMERO 13 


Reine était navrée. Déja, elle s'étaii attachée à 


Roberte et révait de conversion. Discrétement, elle 
n'avait pas relancé la jeune fille, Au téléphone, 
quand, plusieurs fois, elle avait demandé de ses 
nouvelles, c'était la voix chantante de Max qui 
avait répondu. Et, sous la forme courtoise des pa- 
roles, Reine sentait l'hostilité du jeune homme 


“1] n'y a plus qu'à prier pour elle, pensait M 
Arbanne, Le patronage doit la sauver”. 

Avec une fidélité touchante, — et iméressée - 
es petites Bastoli interrogeaient chaque semaine 
Mme Roberte va mieux? Est.ce qu'elle va re- 
-? 


er 
Reine les rassurait avec des paroles vagues 
Hélas! Mme Roberte avait complétesent oublié 
es Basto! 


Un peu confuse, vis-à-vis de Reine, de sa volte 


face rapide, elle demeurait silencieuse, t ox 
pée à combiner avec Patou la toilette lernier 
cr ju'elle devait porter prochainement à Bruxe 
es au mariage d'une amie de pension 


Roberte “eut un succés ft 


LÆ Mar 4 
ip de champa- 


age eut let 


Elle flirta énormément, but beaux 
gne, fit pas mal de folies et re t à Pa fatiguée 
et maussadec 

Max n'avait guere écrit, tout occupe d'une cer 
taine Russe rencontrée à Colonne, plusieurs d at 
ches de suite, et qui l'enveloppait de charme 
slave” fait de voluptueuse douceur 


Cela le changeait agréablement des rebuffad 
de son amie française 

Ah! ces Russes! 

Dans sa chambre d'hôtel, Roberte, pour la pre- 
mière fois, s'ennuya 

Elle se sentit désemparée, son rôle d'épave lui 
pesait, Elle songeait à son amie l'épousée d'hier 

partie si joyeusement en vo 
bras d'an beau garçon qu'elle adorait et qui le mé- 


ritait par sa valeur morale 


noces, au 


vage de 


D'un doigt distrait, elle éparpilla son courrier et 
remarqua une enveloppe un peu chiffonnée où sor 
adresse était tracée d'une grosse écriture d'écoliere 

Curieuse, elle décacheta et lut 
“Madame Roberte, 

“Est-ce que vous ne reviendrez plus? Nous 


vous attendons chaque jeudi et nous sommes bien 

tristes de ne pas vous voir! 
“Mme Reine nous a dit que 

Alors, tous les soirs, avec Violette 


vous étiez malade 
nous disons une 
prière pour vous, pour que le bon Dieu vous gué- 
risse bien vite et qu'on vous voie encore. 

“Et puis {maman ne voulait pas qu'on 
dise, mais je vous le dis tout de même), on a un 
bel engagement dans quinze jours, chez des riches, 
Seulement nos robes ne sont plus bien belles! Si 
seulement, on avait les robes dont vous 
viez parlé? et les chaussons neufs? 

“Je sais bien que vous ne m'en voudrez pas de 


vous le 


neuves, 


vous parler de ça? 
“Vous avez été tellement gentille avec Violette 
et avec moi! 
“C'ést bien fort, bien fort, qu'on vous embrasse, 
madame Roberte, 
“Votre petite amie respectueuse, 
“Bianca Bastoli”, 


La jeune fille avait lu. Son visage s'illuminait 
d'une douceur tendre, 
Elle murmura: 


— Pauvres gosses! Elles sont toushantes vrai 


souliers! 


Le jour même, elle était chez 


Le jeudi suivant, dès son arrivée au 
Reine fut saluée par Bianca d'un joyeux 
— Madame Reine, quelle chance: Mme Roberte 
est guérie. Elle est revenue chez nous, elle nous 
fait nos robes! 
“Merci, mon 
Et tout haut: 
Eh bien! mes enfants embrassez.la pour moi 


et ramenez-la, sans faute, jeudi prochain au pa- 


Dieu!" pensa Reine, joyeuse. 


tronage. 

La commission fut faite. Roberte 
rassée, reprit le chemin de la baraque, où sa gêne 
se dissipa instantanément sous le chaud baiser de 
son amie et la lueur rayonnante de son regard 

Elle murmurait: 

- Pardonnez-moi, Reine! 

_— Vous n'avez pas à vous excuser, Roberte, Vous 

jamais je 


un peu embar- 


êtes absolument libre de venir ou nor 
ne vous en voudrai de la moindre absence 
Mais moi, je veux, avoua-t-elle 

me faites tant de bien! 
— Chut. Ce n'est pas moi qui 
Providence suffit; et votre bonne volonté fera le 


reste, mon amie 


m'en Vous 


agirai sur vous, La 


heureusement distral 


Malgré Max t par la da- 
me russe malgré son esprit fantaisiste, Roberte, 
désormais, fut assidue au patronage et plus que ja- 
mais s'occupa des petites Bastoli 

Les toilettes neuves avaient été finies à temps, 
es chaussons achete L'exhibition ‘chez les ri- 
ches” fut un vrai succe 

Roberte y accompagna les enfants, la mère Bas- 


toli ne posseda: t aucune toitette pour sulvre ses 
filles dans le monde. Mile Guisors, sous sa mise 
très simple, éveilla tout de si attention d'une 
amie de la maîtresse de maison. 

Ma chère, lui confia-t-elle à l'oreille, regardez 
la maman des petites danseuses! Habillée, elle se- 
rait formidable! Quelle all quelle ligne! 

Roberte s'’amusait fort, sans rien trahir de son 


incognito: et les petites, enchantées, se jeterent 


dans ses bras. 


Vêtue d’une jupe sombre et d'un gros chandail 


de laine, le calot tricoté posé crânement de côté 
sur ses cheveux dorés, Roberte cont à chape- 
ronner les enfants. À St-Denis à la Vil'ette, elle 
se mélait au public, plus que simple, recevant avec 

n air de circonstance les exCclämati s enthousias- 
stes des spectateurs: 

— Vos petites sont bien mig madame! 
Quelles danseuses, qu acrobates! \ s les des- 
tinez à l'Opéra, peut-etre? 

Le temps passa ainsi; décidement baraque 


comptait une fidele de pl 
Un jeudi de grand froid, comme les jeunes filles 


revenaient ensernble, Roberte rematqua la mau- 
ne de Reine 
e demanda: 


sement € 


intée, mo 


vais 


SUR LA FERME L 


L'alimentation et la vente 
des produits agricoles 


A la réunion du Congres des 


tions-Unies qui se tient actuellement dans la 


docteur F.-F, Tisdal] 


de l'Association médicale canadienne 
nadienne qu'à mesure que les effets bienfaisants d'une meilleure 


nutrition seraient mieux connus, 


la demande de produits de l'a- 
griculture et des pêcheries de- 
vrait augmenter en proportion. 

On entrevoit donc au Canada 
même, ainsi que dans tout l'uni- 
vers, une demande croissante 
pour les produits essentiels pro- 
venant du Canada. Quel que soit 


Toronto, president au 


vivres et de l'agriculture des Na- 
lle de Québec, le 
nité sur la nutrition 
a déclaré à la délégation ca- 


D 


tion. Les produits d'une haute 
valeur nutritive non seulement 
conservent la vigueur mais allon- 
gent le cycle de la vie, La nutri- 
tion exerce également un effet 
sur Je taux de la croissance d'un 
homime ou d'une femme. Une en- 


uilliers d'années la race humai- 
ne comptait entièrement sur les 
os pour le calcium, exigé par l'or- | 
ganisme. Aujourd'hui la plupart 
des os sont utilisés pour faire des 
ments pour les animaux et des 


rais chimiques. Les os frais 
peuvent être brovés et ajoutés 
aux conserves de viande afin de 
les enrichir en calcium. L'intro- | 
duction d'os aux conserves de vi- 
ande pour l'alimentation humai- 
ne ajoutera « ciements essen 


tels à la nourr 
vaudra des 
aux cultivateurs 


iture du peuple et 
millions de dollars 


En Grande-Bretagne 
Le Gouvernement anglais re- 
connait l'importance de la bonne 
nourriture pour les enfants En 
Grande-Bretagne, on fournit à 
l'école même un repas nourris- 


Combattes ces pénibles crises de 
toux et soulagez les souffrances 
du rhume, à la manière Vicks 
Faites bouillir de l'eau. Versez-la 
dans un bol. Ajoutez-y une bonne 
| cuillerée de Vicks VapoRub. Puis 


les vapeurs médicamen- 


iratoires . 


L'hostilité préméditée 


que 


un nombre croissar 
Etats-Unis est 
préméditée, Le but de cette poli- 
tique serait de dégoûter la popu- 
lation américaine des affeires eu- 
ropéennes et de l'amener ainsi à 
s'en désintéresser pêt à peu pour 
laisser le champ libre à l'activité 


est # quete conduite dernièrement a 
vous aider en quelque chose l'aspect sous lequel on envisage | " | % D: t ape 
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lène je: sultat sera avantageux. . 1 u rt qu IX :de nouveau cette année de l'or- + nvaincu ane cett POUR AUGMENT 
enfants. Je me bouscule ensuite pour repasser chez D e des élèves de la même Universi- |ganisation et direction de |" st convaincu que cette amé- 
2 ms ; / disatl LL ‘0n q ‘ n de ! urritur 
moi et gagner mon cär de Fontainebleau. J'y arrive er dre pp ° té, 11 7 à 20 ans. Cette améliora- | plusieurs émissions de la Metro PrAUION' Ge Ja Aout MECS des en- tionnez-vous la 
! à 4 . Le docteur Tisdall a passé en |4jon par con ape” de lants aura des résultats incalcu- 
tard à une heure seulement Alic n nt par mmparaison à letat à politan Opera 
ar ine neure SeWemM — ANCe s En PAIN revue quelques-uns des progrès choses d'il v a 20 ans est dûe x 5 lables 
r > ! : A - e : , Are 5 sauge > ae ne des R 
NE pes les plus importants révélés par kyobablement au fait que ces : » Les moyens nécessaires ont é- 
Roberte réfléchissait; puis, décidée soudain: des études récentes, Une étude jeunes gens sont mieux nourris Ration de tout té pourvus dernièrement pour 
Reine, je s libre, moi, le dimanche matin. faite au commencement de la " Pendant la de même nourrir sans grands frais quelque 
Je n'ai pas comme les Bryce un mari, un intérieur, |&uerre a indiqué lorsque les ra- are ner qu'aujourd'hui, Forces ar- 7,000,000 d'ouvriers industriels de 
des soucis de maîtresse de maison: nul ne m'attend itions des Forces armées étaient Les mères enceintes bénéficient mées canadiennes recevaient ]la ‘plus aux Etats-Unis, sous la sur- 
à Fontaineblea élas! I ez emola- insuffisantes en qualité et quan- également d'une alimentation plus haute ration de lait de tou- veillance du Gouvernement. La 
: dir C'ést din ! ai ‘el A tité, la détérioration mentale et lbien onnée et abondante. Un tes les Forces armées du monde, santé des ouvriers sera meilleure d la R é 
ee PR R : 1268 CHAMS. Thhysique des hommes au bout de pplément d'aliments canadiens,  —20 onces par et les avan- et ils auront plus de coeur au tra e le Russie 
Jusqu'au fond du cos R garda quatre jours seulement était tel- ': que les légumes, les fruits, tages de cette se sont ma- vail. Le docteur G.-S.H. Barton, ! WASHINGTON — 
Et votre athéisme, q us, Roberte? |le qu'ils n'auraient pu tenir tête |le it et le fromage, réduit les inifestés éloquemment sous-ministre, du Ministère fédé- 
Elle eut un beau s à une armée bien nourrie d'en-  complicat avant et pendant En parlant des expéditions de ral de l'agriculture, qui présidait 
J'aime l'atmosphère des églises. J'y ent fants de 14 ans. accouchement ainsi que pendant |conserves de viande que le Ca 1 délégation canadienne au con- Washington 
fois, pe réfléci er, leur paix c " Les etudiants période de convalescence, et nada fait actuellement sur les grès précité, dit que les décou- ro À 
AL101: d M LA da LA Le r , 2 " o 2 
f j L : Les étudiants bien nourris ap- les enfants qui naissent sont plus pays dévastés de 1 crtes déja faites au Canada mé- 
€ Je ‘ mi 4 Die a 1 u- « " . . 1 d " FR sie, sur 
s : TaS8U- | brennent plus facilement. On a goureux que ceux qui provien- teur Tisdall a déclaré que l'on à me dans le domaine de la nutri- rc 
Iconstaté également que certains nent d'une mère mal nourrie besoin de calcium autant que de tion, auxquelles le docteur Tis- sujets, envers les 
Reine l'embrassa procédés d'alimentation pendant Sur 200 mères enceintes, dont protéine. Les gens de ces pays ne et le docteur Collip ont pris 
\ me faite Roberte, etlune maladie grave peuvent rac-|100 étaient bien et 100 indiffé- }pcuvent se procurer une quanti part active, révèlent élo- 
accepte de grand eur pour dimanche seule- courir considérablément la durée |reniment nourries, quatorze bé- |té suffisante de lait de vache, qui quemment les résultats que l'on 
\ ! : 1 
ment bien entendu de la convalescence. Il en est de bés sont morts et chacun d'eux est riche en calci il faut donc peut en attendre au point de vue 
Une joie immer Anit pu l'apôtre même de la durée de la vie, qui |provenait d'une mère qui avait fournir cette substance sous une du bien-être de l'homme et du 
9 naa Lé rai re. 1 à | « : 
C'est RUE ner ri ÿ peut être plus ou moins longue /reçu une nourriture jugée insuf- l'autre forme, comme par exemple, développement de la demande 
es ains 1e 1e aiman Lvant )e in ’ : " . nl ” 
” de. FLE ex € suivant la qualité de l'alimenta- fisante par les médecins au moyen d'os Il y a des pour les aliments essentiels soviétique 
pluie battante, Roberte Guisors se trouva trem- | 
pée mais résolue — à la porte de la baraque où se! . 
trouvait les enfants, 
Elie vérifia leur tenue, renvoya sans pitié les| 


cou- | 


ine qui 
entrer à l'é- 


vêtements déchirés et les 


vrit de sa propre écharpe une tête fémin 


avait oublié le béret nécessaire pour 


glise 

— Faut aller prendre Pierrette 
berte, expliqua Salviati, Madame 
jours la tirer de son lit 


Roberte ne sourcilla 


madame Ro- 
! 


Reine va tou- 


dans la 
roulotte ignorante de 
ses habitants encore endormis, elle arracha la pe- 
tite à ses draps douteux: | 

Habille-toi vite, t'attendons. C'est moi 
qui vous emmène aujourd'hui. | 
Pier hâtait maladroi- 
l'aider, 


‘rables 


péneétra 


voiontaire 


obscure, et 


nous 


lente ette & 


Encore 
Roberte dut et 
mains à ses vêtements mis Elle étouffa un 
soupir de dé! l'atmosphère 
lourde de cette roulotte, et but avidemment l'air 
humide. 

Puis le troupeau, bien en ordre, se mit en mar- 
che. Roberte l'escortait, Elle l'introduisit à Ste- 
Hélène, exigeant durant la messe une tenue exem- 
plaire, 

Jamais élève des Soeurs ne remplit sa tâche 
avec tant de perfection. 

Le fait s'étant renouvelé plusieurs dimanches de 
en raison de la santé de Reine, M. le Curé| 
la ieune fille et demanda à Mlle Ar- 


somnt( 


tement touc ses jolies 


rrance en quittant 


suite, 
remarqua 
banne: 

— Qui est donc 
vous remplace le dimanche, en ce moment? 

— C'est 6 le curé, elle 
n'est même pas baptisée! Prie 

Le brave homme en to 

v 

Puis, un beau matin, le vent changea. 

Agacée de sentir en Max une 
ine, jalouse de la Ri 


la jeune femme si pieuse qui | 


une iIncredule 


luence fé- | 


autre 1r 


l'avouer 


mi 


Roberte se fit enjôleu manié- 
re capiteuse qui était il t Max, plus épris 
que jamais, flatté d'une jalousie qu'il devinait avec 
son expérience des femmes confus peut-être un 
peu, de son infidélité passagère — se montra, ui 
aussi, le séducteur pi il savait être. 

Il n'eut garde d'attaquer ouvertement la bara- 
que et l’altruisme de Mile Arbanne. Mais il s'ar-| 
rangea, le samedi soir, pour entraîner Roberte en | 


fessionnel qu 


des veillées prolongées dans les boites de nuit, | 

Il la 
pour se lever à six heures 
il lui fauarait à elle — la paresseuse Roberte — | 
une force d'âme trop grande. 

Et son plan réussit, 

Lucide, mais consentante, Roberte se laissa en- | 
velopper par eette atmosphère d'amour, qui, ja-| 
mais plus que le samedi soir, ne se faisait tendre- 
ment voluptueuse! 

Un dimanche, arrachée à son lour 
réveil 


ramenait très tard à son hôtel, sachant que 
ou six heures et demie, | 


sommeil par 
beaux 
êt et retomba tout en- 


la sonnerie du elle entr'ouvrit ses 


yeux noirs, mit le cran d'ari 


dormie sur son oreiller rose 

Ce matin-là, fatigués d barbotant 
dans la neige me Mme R ble, les pe- 
tits partirent seuls à la me rent à l'E- 
lévation, boueux, désordonnés, dans un fraças ter- 


ndale dans l'église 
Is 


+. 


rible et mirent le sc 
M. le Curé n'e 

Reine qui eut son beau sourire confiar 

amie, monseiur le curé. Elle a 


venait pas. plaignit à 


Excusez mon 
dû avoir, au 
sérieux. Ce n'est pas encore une sainte! Mais elle 


dernier moment, un empêchement | 


empêchement sérieux” c'é- 
là, c'est elle qui, le 


de ce 
mar es fant 
1] t de broche pour Roberte. 
Mais l'orgueil de celle mpêcha de quêter 
son pardon; et les jours passèrent dans un silence 
absolu entre les amies | 


Reine Arbanne priait, secrètement inquiète, | 


He sement pour Roberte, elle s'ennuya ut 
jour des Bastoli. L'adorati des fillettes lui mar-* 
quait L'avocat, son pat cances 

desoeuvree lui pesait, Malgre lui, son coeu 
tiré par cette zone où elle avait passé, d 
spnere Cna & Di€ Reine et les Bry 
ce, dans la gaieté pitto s, des heu 
res de paix intime dont la fraicheur lui manquait 
(A suivre) 
“Pécheuse d'Ames”, par Colette Henri-Ardel 


a été réédité par la Librairie J.A. Pony, 554, rue 
Sainte-Catherine Est, Montreal, Canada, 
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financiers de chaque jour. un prêt l'ont obtenu. nation. espèces, 
PR É SAR 
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| 
| RESSOURCES DE LA B de M POUR FAIRE FACE À SES UBLIGATIURS CE QUE LA B de M DOIT AUX AUTRES: 
| ESPÈCES ...ILa B de M possède des billets de banque dans ses DÉPÔTS: Entreprises commerciales, manufacturiers, marchands, 
| voûtes et de l'argent en dépôt à la Banque du Canada pour une fermiers et particuliers, au nombre de plus d'un million, ont déposé 
| NOR nr LUN NU LOUE au Us Sartre eu) OT NOIRS de l'argent à la B'de M. Ces dépôts se chiffrent par . . . . , 
| ARGENT sous formes de billets, chèques sur d'autres banques et BILLETS DE BANQUE: Les billets de la B de M en circulation, 
| dépôts chez ces dernières (payables sur demande ou à bref avis) 124,063,250.42 et payables sur présentation, forment un total de . . , , , . . 
| PLACEMENTS: La B de M a placé bien au-dessus d'un milliard AUTRES OBLIGATIONS: Item divers, représentant surtout 
l de dollars dans les obligations du gouvernement et autres valéurs les engagements pris au nom des clients dans leurs transactions com- 
excellentes, qui peuvent être promptement réalisées. La plupart merciales à l'étranger et au pays pour un total de $16,895,827.58 , 
| seront rachetées au complet à brève échéance. Inscrits aux livres LR ÿ Ê 
| de la Banque en chiffres me dépassant pas leur valeur courante, ces TOTAL DE CE QUE LA B de M DOIT À SES DÉPOSANTS 
| DAC D'OR 5 5 Ce nr D rat ete 4.8 ' DULEONNTES ET AUX ACER 4, | 40 US DAS aT 
| ACTIONS de compagnies industrielles et autres: elles ne cons- POUR PAYER TOUT CE QU'ELLE DOIT, LA B de M 
tituent qu'une faible partie des valeurs en portefeuille de la Banque POSSEDE DES RESSOURCES TOTALES — TEL QU'INDIQUÉ 
| (Hs de 1% de tous les placements). En chiffres ne dépassant pas k DANS LA SECTION DE GAUCHÉ — S'ÉLEVANT À . 
| leur valeur courante, elles forment un total de , FRS AA 333,993.69 « 
CE QUI SIGNIFIF QUE LA B de M POSSÈDE UN EXCÉDENT 
. dot tee smnd dl vs 2 ee sg vonpéacra agi rar DE RESSOURCES SUR SES DETTES DE- » : à à + + « 
em protég pa D 
réalisables, Ces prêts s'élèvent à :: . . . , . . … 60,417,105,51 
| es cs Ce montant de #$78,741,934.44 se compose surtout de l'argent souscrit par les 
| RESSOURCES PROMPTEMENT RÉALISABLES: les actionnaires auxquels appartient la Banque et dans une proportion modérée, des profits 
ressources ci-dessus, qui peuvent toutes être rapidement converties qui ont été remis dans l'entreprise, de temps à autres, afin d'accroître les services de La 
| en argent, couvrent 89.44% de tout ce que la Banque doit aux Banque. 
| déposants et aux autres. Ces valeurs ‘‘promptement réalisables” 
| forment Va'totalk:ds 51%: À «+ de T'S LU OEM 6 + $1,464,326,243.90 + . " 
PRÊTS: Au cours de l’année, des millions de dollars ont été ï 
| ES De D PROFITS: Après provision pour l'imprévu et une autre de 
| . , $579,840.48 pour l'amortissement des locaux, du mobilier et des 
à des citoyens de toutes les sphères de la vie, aux gouvernements A gr : 2" 
er + cles é Rite Lite tire : accessoires de la Banque, la B de M déclare, pour les douze mois 
| provinciaux et municipaux, aux € ions scolaires. Ces prêts évrbe Ar ue 2 1 
se terminant le 31 octobre 1945, un profit d 
| NE 1 LT Dis SUR mo iuir moe 220,264,341.15 d PT 4e. RE ess 
| LOCAUX: D'un océan À l'autre: dans les villes et villages, {s Les impôts sur le tevenu et les excédents de profits sont estimés à , 
2 f il au , da les 1 ges, 
| B de M sert ses clients à 470 bureaux. La valeur des locaux, du CN NL GS ON DE at a 0 Cp ST 
mobilier et des accessoires que la Banque possède forme, dans ses D ( P 
livres, un total de DÉRAAEUS., APANTE UP Re ee AE CRE SE A 10,571,610.18 e ce montant, les actionnaires ont reçu ou recevront (sous forme 
| ; de dividendes au taux de 60 cents par année, pour chaque action 
| AUTRES VALEURS: Elles représentent surtout les obligations MO NI0 IE Mel) Là, À 0 de os à HP 
des clients pour les engagements que la Banque a pris en leur R L x : 
nom relativement à des traractionl à l'étranger et où pays pour Le montant à ajouter à la balance des profits des années précédentes 
l un total de $16,595,827.58. Ces valeurs s'élèvent à . . . , , 20,772,125.26 MNROMRR n  d e d7 «4 
| TOTAL DES RESSOURCES DE LA B de M POUR FAIRE Au 31 octobre 1944, la balance des pertes et profits se chiffrait par 
FACE À SES OBLIGATIONS » #10 #0 -« + + + + +  $1,715,934,320.49 Au 31 octobre 1945, cette balance donne donc un total de , » » 
a ee 
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D'un océan à l'autre, des 
entreprises commerciales et 
de simples citoyens emprun- 
tent chaque année des cen- 
taines de millions de dollars 
à la B de M. Les prêts de la 


Plus d'un million de Cana- 
diens protègent leur argent à 
la B de M. Chacun des 1,400,- 
000 comptes de dépôt confiés 
à la Banque exprime la con- 


fance en cette institution à 
établie depuis 128 ans. L'ar- Banque, présentement de 
gent en dépôt, qui atteint $220,000,000, huilent les 


rouages du commerce et de 
l'industrie, favorisent leur 
e*pansion, stimulentl'embau- 
chage et aident les Canadiens 
À résoudre leurs problèmes 


$1,613,000,000, sert cons- 
tamment à financer les entre- 
prises de la nation, du com- 
merce et des citoyens de 
toutes les spheres de la vie. 


BANQUE DE MONTRÉAL 


è 


# 


plombiers, 


feurs, 


voir 


sg 


2 
CAPE 


vannnoness 


22% 


POUR UN MILLION DE CANADIENS 


facteurs, 
dentistes, médecins, 
hommes et femmes d'affaires 
—se sont adressés à la B de 
M, au cours des douze der- 
niers mois, pour obtenir un 
prêt personnel afin de pou- 
profiter 
marches avantageux ou faire 
face à d'urgentes obligations. 
Quatre-vingt-quatorze pour 
cent des gens qui ont sollicité 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
Plus de cent mille citoyens— 
l 
| 
| 
| 
l 
| 
| 
| 
| 


Pour acheter des semences; 
vendre avantageusement leurs 
produits, améliorer leur sol, 
cultivateurs et éleveurs de 
toutes les branches de l'agri- 
culture empruntent à la B de 
M, Outre qu'il apporte con- 
fort et prospérité aux centres 
agricoles, l'argent qu'ils em- 
pruntent permet aux fermiers 
de produire davantage et de 
participer ainsi au bien-être 
et à la prospérité de toute la 


chauf- 


certains 
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BANQUE DE MONTRÉAL 


GEORGE W. SPINNEV, Président 


B. € GARDNER, Gérent-général 


La Banque aide considérables 
ment au financement du goua 
vernement et des affaires en 
plaçant de lourds capitaux 
dans les obligations. Ces plai 
cements ont fort augmenté #u 
cours de la guerre et se 
-chiffrent aujourd'hui à plus 
d'un milliard de dollars. La 
plupart de ces obligations 
sont de tout repos, échoient à 
brève échéance et peuvent 
être facilement réalisées en 


$ 78,741,934.44 
ee | 


#1,613,428,705.56 


6,619,026.50 


17,144,653.99 


#1,637,192,386.08 


1,715,934,320.49 


#5,719,681.58 


$2,934,681.58 


$ 774,681,58 
2,413,821.32 
$3,188,502.90 


tées qui se dégagent. A chaqueres- 
+ n, l'action médicatrice du 

apoRub calme l'irritation, 
l'é- pe Ja toux, aide à dégager la 


LE SOU- 
LAGEMENT ...au coucher, fric- 
, la poitrine 
et le dos avec du Vicks VapoRub. 
Son action cataplasme-va 
travaille à vous apporter le bien- 
être pendant que vous dormes. 


La convie 
tion se répand de pit ©a ;lus 
dans les cercles diplomatiques da 
l'attitude désa- 
gréable, voire hostile de la Rus- 
it de 


Dr. A jl 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Winnipeg, Meon., 30 novembre 1945 
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